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ILS APPRENNENT ASSEZ VITE LE MODE DE VIE AMÉRICAIN 

Q U E B E C — Les f r è r e s 
Stastny c'est la page d 'aven­

ture des Nordiques, l 'éclatement 
de l'imagination, le coup d 'E ta t . 
l 'Odyssée de quelques Québécois 
qui ont cru à leur rêve jusqu 'à la 
fin. Gilles Lége r pensa i t aux 
Stastny depuis cinq ans. Il avait 
dé jà enlevé le T c h è q u e \ e d o - 
mansky du temps ou il gérai t les 
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Bulls de B i r m i n g h a m et renou­
velait les démarches pour ame­
ner Marian Stastny et ses frères 
Peter et Anton. 

Devenu directeur du dévelop­
pemen t des j o u e u r s à Q u é b e c . 
L é g e r s ' es t jo in t au p r é s i d e n t 
Aubut et ce fut le débu t de l 'a­
v e n t u r e qui a eu pour s i t e : la 
Suède, la Suisse. l 'Italie. l 'Autri­
che, le Danemark , l 'Allemagne 
de l'Ouest et les Etats-Unis. En 
août d e r n i e r , coup de t h é â t r e 
international, les Nordiques en­
lèvent les frères Stastny qui si­
gnent un contrat de cinq ans. 

La presse internationale a re­
laté l 'événement, des journalis­
tes français les interrogeaient à 
Québec récemment . «Sport Illus­
t r a t e d * é t a i t là la s e m a i n e der ­
nière. Et pendant longtemps les 
S t a s tny ont fait l 'objet d une 
publicité sans pareille à Québec. 

Bouscu lés au début pa r tou te 
cet te attention, eux qui n 'avaient 
pas ou si peu eu d ' e n t r e v u e s en 
Tchécoslovaquie, ils ont fini par 
s'y faire et l 'entrevue qu'il m'ont 
accordée a été plus facile que je 
ne l 'aurais cru. 

Il y a tout d ' a b o r d le c a s de 
Marian, le frère ainé, qui m' inté­
r e s sa i t . C 'es t à lui que L é g e r 
pensa i t , il y a cinq a n s . C ' é t a i t 
lui, ù l 'origine, l'objet de convoi­
tise alors qu'Anton était à peine 
junior. 

«Mon f rè re Mar i an a é té sus­
pendu de l 'équipe nationale de la 
Tchécoslovaquie cette année. La 
ra i son officielle qu 'on d o n n e , 
c'est qu'il éprouve des difficul­
tés à s ' e n t e n d r e avec l ' e n t r a i -
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Anton: «Quand 
nous devons faire le 
marché, c'est pas compli­
qué: on va chez Stein­
berg, on met ça dans le 
panier et on paie». 

Peter: «Chez 
nous, il n'y a pas de 
maison comme ça. Les 
gens vivent en apparte­
ment. C'est incroyable 
avoir autant d'espace, 
d'être aussi tranquille, 
nous on est habitués à 
avoir de la parenté tout 
autour et de nombreux 
enfants.» 

neur de l 'équipe mais la vérita­
ble r a i son d e m e u r e un g e s t e de 
représai l les des autori tés à son 
endroit depuis notre dépar t . J e 
ne s a i s pas si j e le r e v e r r a i un 
jour.» 

Celui qui s 'expr ime ainsi, c 'est 
Pe ter , le grand frère d'Anton. Il 
c h e r c h e ses m o t s d ' a n g l a i s , se 
mord les l è v r e s , et pa r fo i s ce 
qu ' i l v o u d r a i t d i r e s ' é t r a n g l e 
dans sa voix. L 'homme est inten­
se, formé à l ' impitoyable école 
de hockey de la T c h é c o s l o v a ­
quie. Son frère Anton nous a re­
j o in t s dans c e t t e sal le pouss ié ­
reuse et abandonnée du Pavillon 
de la Jeunesse , a t tenant au Coli-
sée. Anton intervient r a remen t , 
il laisse Son grand frère par ler et 
sourit quand on le regarde . 

«Nos parents n 'é taient pas au 
c o u r a n t de nos p lans l o r sque 
nous é t ions l à - b a s . J e l eu r ai 
é c r i t a p r è s mon a r r i v é e ici et 
j ' e s p è r e qu'ils comprendront.» 

J e voulais évi ter de par ler po­
l i t ique . J e vou la i s é v i t e r les 
q u e s t i o n s - p i è g e s . Les S t a s t n y 
sont encore trop vulnérables, et 
c ' e s t e n c o r e t r o p faci le de les 
t romper . Et en se met tant deux 
m i n u t e s à l eu r p l ace , on peut 
f ac i l emen t i m a g i n e r l eu r mé­
fiance et leurs cra intes dans un 
pays tout neuf. 

«Quand nous sommes ar r ivés 
ici, nous ne connaissions person­
ne, a b s o l u m e n t p e r s o n n e et ça 
é t é p a r t i c u l i è r e m e n t difficile 
pour ma femme enceinte à l'épo­
que.» 

D a r i n a a do n n é n a i s s a n c e à 
une fille, K a t a r i n a , peu a p r è s 
son arr ivée a Québec. La femme 
qui ne p a r l e ni a n g l a i s ni f ran­
çais a accouché dans un hôpital 
a n g l a i s de Québec où on a pu 
trouver à la dernière minute une 
infirmière tchèque qui a pu fina­
lement communiquer avec elle. 

Mais il y a v a i t e n c o r e p lus . 
C'est Gilles Léger qui a suivi les 
f r è r e s S t a s t n y dans tous l eu r s 
déplacements qui explique: 

«Dans les clubs communis tes , 
ce sont les autori tés qui prennent 
toutes ies decisions. Ici. il fallait 
qu'ils apprennent vite à décider 
par eux-mêmes. Des choses aus­
si banales que. . . qu'est-ce que je 
vais acheter? une Cadillac? une 
Volks? Quoi faire de son argent? 
Comment l ' investir? Là-bas, ils 
n'ont prat iquement j a m a i s ren­
c o n t r é la p r e s s e . F a l l a i t l eur 
m o n t r e r c o m m e n t é t a b l i r des 
r e l a t i ons avec les gens des mé­
dia...». 

J ' a i demandé à Pe te r s'il esti­
mai t que les joueurs étaient trop 
bien p a y é s d a n s le hockey pro­
fess ionnel e t il n 'a pas t r o p su 
quoi répondre. 

Anton intervient: «Quand nous 
devons faire le marché , c'est pas 
c o m p l i q u é : on va chez Ste in­
berg, on met ça dans le panier et 
on p a y e . Ma i s quand v ien t le 
temps de s 'acheter des meubles 
c 'est une au t re histoire.» Antor 
t r o u v e ça d rô l e m a i s pas P e t e 
qui reprend: 

«On ne sait pas quoi acheter et 
on é p r o u v e des d i f f icul tés à 
communiquer , surtout ma fem-

m e . H e u r e u s e m e n t que M m e 
Aubut ( F r a n c i n e ) et Bess ( la 
f e m m e de L é g e r ) nous ont a i ­
dés». 

Les Stastny habitent ensemble 
d a n s une maison p r è s du v ieux 
pont de Québec . L ' a n p r o c h a i n 
ils prévoient s ' acheter une mai­
son à leur goût. 

«Chez nous , il n ' y a p a s de 
maisons comme ça, les gens vi­
vent tous en appar t ement . C'est 
incroyable avoir autant d 'espa­
ce, d 'ê t re aussi tranquil le, nous 
on est habitués à avoir de la pa­
renté tout autour et de nombreux 
e n f a n t s . Mais moi qui a i m e la 
tranquillité, ça me plaît. 

« J ' a i m e la vil le de Québec et 

je la connaissais avant de venir 
ici. J ' ava i s r e m a r q u é ce t te ville 
l o r sque nous é t ions en t o u r n é e 
ici , il y a q u e l q u e s a n n é e s . J e 
l 'a ime parce qu'elle ressemble à 
B r a t i s l a v a , n o t r e vil le n a t a l e , 
avec ses vieilles maisons.. .» 

Quand je lui ai p a r l é de bon­
h e u r , j e l 'ai p r e s q u e r e g r e t t é , 
p a r c e que le bonheu r , j e m ' e n 
suis souvenu, c 'est politique. Lui 
demander s'il était heureux ici, 
c 'étai t lui demander de condam­
ner son pays . 

«C'es t un a u t r e s y s t è m e , on 
ne peut pas c o m p a r e r . Si j e ne 
sou r i s pa s , ce n ' e s t p a s p a r c e 
que je suis s t ressé , tendu c o m m e 
on l ' imagine: c'est tout simple­

ment parce que je ne produis pas 
sur la glace et ça c 'est important 
pour moi.» 

C'est un peu ça l ' impitoyable 
école du hockey. Les défaites et 
le match nul, il les porte sur ses 
épaules, c'est lui le responsable 
et il le croit v ra iment . Et il a été 
é d u q u é d a n s ce s e n s . S é r i e u x à 
l ' ex t rême, impeccable dans son 
comportement à l ' entra inement . 
l i t téralement affligé par les in­
succès des Nordiques.. . 

L é g e r qui les conna î t mieux 
que p e r s o n n e l eu r donne un an 
pour s ' adapter sur la glace. Leur 
entraîneur Bergeron s 'at tend à 
ce qu'ils explosent d'un match à 
l 'autre . Mais il y a quand même 

Dupont aurait aimé 
brasser quelques Flyers 

Les Flyers arrivent en ville 
cet après-midi et le match 

de ce soir suscite beaucoup d'in­
térêt. Les joueurs de Philadel­
phie possèdent toujours ce ma-
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gnatisme sur les foules et les bil­
lets sont depuis longtemps ven­
dus. 

Pour le match de ce soir, on 
utilisera les mêmes trios em­
ployés contre les Canucks mer­
credi soir dernier, soit Ftorek, 
Richard et Tardif, la ligne des 
Statsny en compagnie de Hislop 
et Hunter avec ses gros ailiers 
Wensink et Paddock et parmi les 
défenseurs, on retrouvera Nor­
mand Rochefort attendu depuis 
un bon moment. 

On peut dire que les Flyers ne 
sont pas les Whalers que le Ca­
nadien affrontait cette semaine 
et que les Nordiques auraient 
bien pu se passer d'une équipe 
qui occupe la tête du classement 
actuellement. 

Reste cependant que les Nordi­
ques ne subissent plus la pres­
sion du fameux match du retour 
à la maison après l'épuisant 
voyage que l'on sait et qu'ils ont 
le moral. Après avoir moins bien 
joué que les Canucks, ils s'en 
sont tout de même tirés avec un 
salutaire match nul. 

Le grand Tardif qui était enco­
re sur la glace après l'exercice 
hier matin pourrait bien réagir à 
toutes les critiques qui lui tom­
bent dessus à Québec par les 

temps qui courent et donner un 
spectacle à la mesure de son ta­
lent et de son salaire. 

André Dupont qui aurait bien 
aimé brasser quelques anciens 
coéquipiers n'y sera pas. Hier, il 
a tenté de patiner mais ce fut 
peine perdue. 

Et dans le camp des Nordi­
ques, on espère surtout l'éclate­
ment des Statsny, de Tardif, du 
capitaine et d'un club toujours 
tendu par des matches serrés. 

BLOC-NOTES... Personne n'a 
voulu de Gerry Hart placé sur 
la liste de repêchage. Une déci­
sion sera prise dans son cas dans 
quelques jours tout au plus. . . 
Mauvaise g lace au Cotisée lors 
du dernier match. Espérons 
mieux pour aujourd'hui. 

un océan e n t r e le hockey q u ' i j ^ l 
jouaient et celui qui se pra t ique 
I C I . 

«Tout le sys tème est d i f f é r e r ^ : 
poursuivait Peter . Les pa t inot ' ; 
res plus petites, les joueurs T\ui)\ 
a c c r o c h e n t , des t r i o s qui chan<* 
gent c o n s t a m m e n t , ce qui nous • 
empêche de jouer plus méthodi­
quement. . . mais c 'est vrai que j e ;| 
ne suis j ama i s satisfait.» 

Un peu plus t a r d P e t e r d i r a : -I 
«J'ai besoin de temps». Déjà, ils 
sont en p o u r p a r l e r s pour a s s o ­
cier leur nom à T o y o t a . G i l l e s ' 
Léger travaille à leur t rouver un . 
agent-négociateur de Quebec. À ; 

vrai d i r e , ils a p p r e n n e n t peu t> 
être plus vite qu'on ne le croit?*-

à 

photo Robert Nadon, LA PRESSE I 
André Dupont a tenté de patiner, hier. Il aurait aimé affron­
ter ses anciens coéquipiers. 

A Aujourd' hui, les Alouettes sont au Stade. C'est toute une attraction ! 
Les Alouettes rencontrent les Eskimos d'Edmonton â 14 heures. Billets en vente au Stade et â tous les comptoirs TRS. 
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1^ HOOKEY 
M A R O ! 
Canadien 4, NY Islanders 6 
Calgary 0. Philadelphie 8 
Chicago 2, Détroit 2 
NY Rangers 4, St-Louis 5 
Los Angeles 8, Colorado 4 

MERCREDI 

Détroit 3 Hartford 5 
Pittsburgh 1 Buffalo 1 
Vanvouver 3 Québec 3 
Toronto 4, Edmonton 4 
St. Louis 2, Minnesota 2 
Winnipeg 4, Chicago 8 
Washington 2, Los Angeles 4 

J E U D I ! 
Hartford 2, Canadien 8, 
Calgary 3, Boston 1 
NY Rangers 3, Philadelphie 3 
Washington 5, Colorado 5 

VENDREDI 

Pittsburgh 6, Winnipeg 5 

S A M E D I 
NY Rangers à Canadien 
Les Angeles à NY Islanders 
Philadelphie à Québec 
Calgary à St-Louis 
Washington à Edmonton 
Vancouver à Hartford 
Pittsburgh à Minnesota 
Buffalo à Détroit 
Colorado à Toronto 

D I M A N C H E 

Colorado à Québec 
Los Angeles à NY Rangers 
Boston à Philadelphie 
Vancouver à Buffalo 
Washington à Winnipeg 
Calgary à Minnesota 
St. Louis à Chicago 

L U N D I 

Pittsburgh à Edmonton 

M A R D I 
Québec vs Canadien 
Détroit à NY Islanders 

CLASSEMENT 
CONFÉRENCE PRINCE-DE-GALLES 

(Division Norris) 

PJ G P N BP BC Pts 
Los Angeles.. . 9 7 1 1 4 5 2 6 1 5 

Hartford •••••••••• ! 5 4 2 3 9 4 6 1 2 

Pittsburgh 1 0 4 5 1 4 2 4 8 9 

Canadien 10 3 6 1 38 33 7 

Detroit 2 7 1 3 4 4 6 5 

(Division Adams) 0 

Toronto 6 3 1 4 9 4 4 1 3 
Minnesota o 5 1 2 3 3 2 3 1 2 

Buffalo Q 5 2 2 3 2 2 2 1 2 
Boston 2 7 1 2 7 3 4 5 
Québec »••••••••• 1 3̂ 1 6 3 3 4 4 9 5 

CONFÉRENCE CLARENCE CAMPBELL 
(Division Patrick) 

PJ G P N BP BC Pts 
Philadelphie • • • • • • • • 7 3 1 4 4 2 8 1 5 

Calgary î < 5 4 2 4 0 4 0 1 2 

NY Islanders .... • • • • • • • • *J I 4 4 3 4 0 4 2 1 1 

Washington ••••••« \ 0) 3 4 3 3 4 3 1 9 

NY Rangers 3 7 1 3 7 5 0 - 7 

(Division Smythe) 

St. Louis • •••••• "1 6 2 3 3 9 4 2 1 5 

Chicago 1 2 6 4 2 4 8 4 6 1 4 

Vancouver 1 0 6 3 1 4 3 3 1 1 3 

1 0 4 4 2 3 7 3 5 1 0 

Edmonton 9 2 4 3 3 0 3 4 7 

Winnipeg 9 1 6 2 3 6 4 7 4 

CLASSEMENT GÉNÉRAL 
(Les 16 premiers participent aux séries) 

Pts 
1 — Los Angeles 1 5 
2 — Philadelphie 1 5 
3 — St. Louis v 1 5 
4 — Chicago . . . 1 4 
5 — Toronto 1 3 
6 — Vancouver 1 3 
7-

8-

10 

Minnesota 1 2 
Buffalo 1 2 
Calgary 1 2 
Hartford 1 2 
NY Islanders .... 1 1 

Pts 
Colorado 1 0 
Washington 9 
Pittsburgh 9 
Edmonton 7 
Canadien 7 
NY Rangers 7 
Détroit 5 
Boston 5 
Québec 5 
Winnipeg 4 

JUGS MENEURS 

de la ligue 

Simmer, LA 9 
Taylor, LA 8 
Oionne, LA 6 
Barber, Phi 8 
Salming, Tor 3 
Gretzky, Edm 5 
Bossy, NYI 8 
Nilsson. Cal* 6 
McCourt, Dct. 5 
C I O T K G , Pr̂ i. •••••••••••••••••••••• 2 
Gartner, \A/ash 7 
Froscr , Voue. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7 
Hedberg, Rangers 6 
McCarthy, Vanc 5 
Hickey, Toronto 5 

a 
12 
10 
12 

9 
14 
11 

7 
9 

10 
13 

5 
5 
6 
7 
7 

pts 
21 
18 
18 
17 
17 
16 
15 
15 
15 
15 
12 
12 
12 
12 
12 

Autres du Canadien 
B A Pts 

Lafleur 4 3 12 
Shutt 5 6 11 
Larouche 5 5 10 
Tremblay 6 3 9 
Lambert 3 3 6 
Napier 3 3 6 
Acton 2 4 6 
Houle 0 5 5 
Robinson 1 4 5 
J a r v is ••••••••••••••••••••••• 3 î 4 

des Nordiques 
b a pts 

Richard ••••••••••«••»••»••••••••«•• 9 3 12 
Hi slop 5 5 10 
Ftorak 2 8 10 
Hunter 1 8 9 
Tardif 2 5 7 

FfiOTOATT. LIGUE CANADIENNE 

Samedi 
Hamilton 26 Ottawa 27 

Dimanche 
Alouettes 25 Winnipeg 26 
Vancouver 20 Toronto 38 
Calgary 34 Edmonton 25 

S a m e d i 

Edmonton vs Alouettes (14:00 h.) 

Dimanche 
.'Toronto à Hamilton 
Regina à Calgary 
Winnipeg à Vancouver 
Fin de la saison régulière 

• CLASSEMENT 
CONFÉRENCE DE L'EST 

0 p n bp be pts 
Alouettes . 8 7 0 342 331 16 
Hamilton.... 7 7 1 309 361 15 
Ottawa 7 9 0 353 393 14 
Toronto 6 9 0 318 335 12 

CONFÉRENCE DE L'OUEST 
g p n bp be pts 

Edmonton.. 12 3 0 461 267 24 
Winnipeg ...10 5 0 337 344 20 
Calgary 8 7 0 370 345 16 
Vancouver. 7 7 1 338 334 15 
Regina 2 13 0 274 432 4 

-LIGUE JUNIOR MAJEURE DU QUÉBEC 
V E N D R E D I 

Montréal. 2. Québec 3 
Sorel 6, Chicoutimi 11 
Cornwall 3, Laval 11 
Sherbrooke 3, Shawinigan 7 

D I M A N C H E 

Montréal à Sherbrooke, 14h00 
Laval à Shawinigan, 19h30 
Québec à Cornwall. 19h30 
Chicoutimi à Hull, 19h30 
T -Rivieres à Sorel, 19h30 

L U N D I 

Chicoutimi à Laval. 20h00 

M E R C R E D I 

Québec à T.-Rivières. 20h00 
Sorel a Hull. 20h00 

C L A S S E M E N T 

(Division Frank Dillo) 

Shawinigan 
T.-Rivières 
Québec 
Sherbrooke 
Chicoutimi 

G P N Bp Be Pts 
12 4 2 96 71 26 

8 8 2 82 85 18 
8 10 0 80 84 16 
7 9 1 83 76 15 
7 11 0 82106 14 

(Division Robert Lebel) 
Sorel 
Hull 
Cornwall 
Montréal 
Laval 

12 5 1 91 74 25 
10 5 3 66 71 23 

9 8 0 88 76 18 
6 12 0 77 93 12 
5 12 1 79 90 11 

M e Guy Bertrand est revenu 
à la c h a r g e ce t t e s e m a i n e ; 

le criminaliste de Québec, avo­
cat de profession et nationaliste 
par passion et ra ison, p ropose 
comme réplique au «coup de for­
ce du parlement fédéral» la pro­
clamation de l 'indépendance du 
Québec par le parlement québé­
co i s . C 'es t un peu plus subtil 
c o m m e vous P a v e z lu dans nos 
pages politiques mais ça résume 
en g ros la posi t ion de M e Ber ­
trand. 

C 'es t ce m ê m e Guy Ber t r and 
qui a défendu la cause des Gens 
de l 'air, le m ê m e Guy Bertrand 
qui avait proposé en 1976,'juste 
avant les élections, la formation 
d'une équipe na t iona le du Qué­
bec, le m ê m e Guy Bertrand, tou­
jou r s , qui r e p r é s e n t e c o m m e 
avocat, les intérêts de trois des 
plus beaux e spo i r s des N o r d i ­
ques de Québec , R é a l C lou t i e r , 
Michel Goulet et P i e r r e Lacro ix . 

M e Bertrand est à la fois émi­
nemment respecté et affreuse­
ment c ra in t dans les hautes 
sphères du hockey dans la Vieil­
le Capitale. On sait fort bien que 
c 'es t g r â c e à lui e t à la t rou i l l e 
chronique qu'il inspire aux gou­
verneurs de la ligue Nationale, si 
Michel Goulet est aujourd'hui un 
régulier des Nordiques. . . et qu'il 
n'a pas nui aux chances de Pier­
re L a c r o i x de se r e t r o u v e r à 
Québec. 

Mais plusieurs ont tiqué quand 
deux de ses jeunes clients se sont 
retrouvés sur la scène du Centre 
Paul-Sauvé, la vei l le du référen­
dum, pour endosse r publ ique­
ment le Oui à la souve ra ine t é -
assoc ia t ion . M i c h e l Goule t et 
P i e r r e L a c r o i x furent les seuls 
hockeyeur s p rofess ionne ls à 
s'afficher avec autant d 'aplomb 
d'un cô té c o m m e de l ' au t re . . . 
m ê m e si Mar io Tremblay , Nor­
mand Dupont et M i c h e l L a r o c -
que n ' a v a i e n t pas caché leur 
sympathie. 

— L e s joueurs de la l igue Na ­
tionale vont leur faire payer 
chèrement leur geste. . . 

— Guy Bertrand n'avait pas le 
droit de les exposer comme va à 
la critique. 

— I ls vont po r t e r leur g e s t e 
c o m m e une m a r q u e au front 
pour le reste de leur carr ière. . . 

Ce sont là quelques-unes des 
r e m a r q u e s que j ' a i entendues 
cette fin de semaine de moi, fin 
de semaine de décision et de ten­
sion. Tout le pays était survolté 
et Lacroix et Goulet paraissaient 
bien téméraires . 

Et qu 'es t - i l a r r i v é après la 
défaite du Oui? Les deux jeunes 

Nordiques ont-ils eu à subir des 
reproches de la direction de l'é­
quipe, se sont-ils fait taquiner 
pendant Tété, ont-ils eu à répon­
dre de leur prise de position dans 
le vestiaire? 

— Absolument pas, assure 
Michel Goulet, le grand ai l ier 
gauche des Nordiques . Quand 
j ' a i endossé la position du gou­
vernement, c 'é ta i t en connais­
sance de cause; chez-nous à la 
ferme paternelle de Péribonka, 
nous avons bénéficié des politi­
ques gouvernementales en fa­
veur des cult ivateurs; c 'étai t 
déjà un bon point... puis, j e me 
suis intéressé aux autres ques­
tions et ça m'a semblé tout à fait 
naturel que je défende publique­
ment un point que j e trouvais 
bon pour nos gens. Les rares 
personnes qui ont voulu aborder 
le sujet après le référendum 
ont toutes reçu la même répon­
se: je respecte leur point de vue 

mais elles doivent respecter mon 
droit de citoyen de défendre une 
position et d 'exercer un vote 
démocratique. Quant à la direc­
tion des Nordiques, elle a respec­
té notre choix. 

Pierre Lacroix a passé un bel 
été et n'a pas été achalé par per­
sonne lui non plus; et dans le 
début de saison diff ic i le des 
Nordiques, il reste bien peu de 
temps dans le vestiaire pour se 
pencher sur des histoires vieilles 
de cinq mois déjà. 

Il est quand même curieux de 
constater à quel point les gens 
•oublient vi te certains événe­
ments aussi importants que le 
référendum québécois et se sou­
viennent avec tant de précision 
de certains jeux cruciaux qui ont 
amené l 'él imination du Cana­
dien ou des Nordiques; j ' é c o u ­
tais à la radio des amateurs ra-

conter avec moultes détails le 
mauvais but accordé par Denis 
Herron lors du dernier match 
opposant les Glorieux aux North 
Stars du Minnesota ou le coup de 
genou de Pat Boutette qui a en­
voyé Guy Lafleur dans les gra­
dins pour le reste de la saison; 
c'était hier, c'était tout frais, on 
dirait des accidents survenus la 
veille. 

Tandis que le geste de Goulet 
et Lacro ix fait déjà partie de 
l 'histoire. . . ça fait tel lement 
longtemps déjà, ça semble si 
vieux jeu. . . presque poussié­
reux. 

Qui se souvient? 

Le geste de Pierre Lacroix et Michel Goulet fait déjà partie de l'histoire... 
photo Robert Nadon, LA PRESSE 

CHAMPIONNAT DU MONDE DES LÉGERS 

Watt 
GLASGOW, Ecosse ( A P ) — 
L'Ecossais Jim Watt a con­

servé son titre de champion du 
monde des poids légers, version 
du World Boxing Council, bat­
tant son adversa i re américain 
Sean O'Grady par arrêt de l'ar­
bitre, au 12e round. 

Le combat devai t en durer 
quinze. . 

Watt défendait son titre avec 
succès pour la quatrième fois. Il 
n'a pas été battu depuis 1976. 
Watt, un gaucher âgé de 32 ans, 
paraissait en fort mauvaise pos­

ture dans le neuvième engage­
ment. Mais il a ouvert une pro­
fonde blessure au-dessus du nez 
de son adversaire (d'un coup de 
tête, prétendent certains specta­
teurs) et l 'arbi t re français 
Raymond Baldeyrou n'a pas eu 
le choix. Il a dû mett re fin aux 
hostilités. 

Au 9e round, c 'est l 'aspirant, 
un jeune boxeur de 21 ans, origi­
naire d 'Oaklahoma City, aux 
Etats-Unis, qui a coupé le cham­
pion au-dessus de l'oeil droit. 

L ' a rb i t re Baldeyrou a alors 
réclamé l'examen de la blessure 
par un médecin. Ce dernier a 
autorisé le champion à poursui­
vre le combat. C'est alors que 
l'aspirant a commis une faute de 
stratégie. Au lieu de continuer à 
frapper son rival à la figure, il a 
cherché à placer le coup décisif. 
Watt s'est alors replié à la défen­
sive, utilisant son jab. A l'enga­
gement suivant, les deux têtes se 
sont frappées et O 'Grady a été 
coupé profondément. 

Par la suite, le champion s'est 

très bien battu et il était en avan­
ce dans les points au moment où 
l'arbitre a mis fin au match. 

O'Grady avait reçu des mena­
ces avant le combat et il a été 
accueilli par des huées à son 
apparition dans le r ing. Toute­
fois, devant son courage, l'assis­
tance de 2,500 spectateurs lui a 
accordé une longue ovation. L e 
match était présenté en pleine 
nuit, en Ecosse, pour satisfaire 
aux exigences de la télé améri­
caine. 

s > : •. 
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Le gardien Greg Mullen, des Pingouins de Pittsburgh, était en fort mauvaise posture sur ce jeu mais Jim M a n n , des Jets de 
Winnipeg, n'a pas pu soulever la rondelle pour profiter de la situation. téléphoto PA 

Pittsburgh gagne un match tumultueux 
W I N N I P E G ( U P C ) — Rod­
ney Schutt a compté deux 

buts, hier à Winnipeg dont celui 
de la v i c to i r e alors que les Pin­
gouins de Pittsburgh ont disposé 
des Jets 6-5 dans un match régu­
lier de la ligue Nationale de hoc­
key. 

Schutt a sce l l é l ' issue du 
match pendant un avantage 
numérique alors qu'il ne restait 
que sept minutes à jouer . Les 
Pingouins t i raient de l ' a r r i è re 
par deux buts au début du troi­
sième vingt mais Rick Kehoe et 
Paul Bax te r ont n ive lé la mar-

que dans les cinq p remiè res 
minutes de l 'engagement. 

Kehoe, deux fols, George Fer­
guson ont marqué les autres buts 
des Pingouins alors que B a r r y 
M e l r o s e , Anders Steen, leurs 
p remie r s buts dans la L N H , 
Danny Geoffrion (son 4e ) , Mor­

ris Lukowick et Ron Wilson ont 
assuré la réplique pour les Jets. 

L e match a été marqué d'un 
long accrochage au deuxième 
vingt qui a valu 99 minutes de 
punitions aux Jets et 76 aux Pin­
gouins. J immy Mann, des Jets, 
et Pat Hughes ont été chassés. 
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OBJECTIF DU CANADIEN: 20 POINTS SUR 28 EN NOVEMBRE 

€€ 1 
Dès l'instant où l'arbitre 
dépose la rondelle au jeu au 

début du match, Claude Ruel se 
Jnet à crier ù fendre l 'âme der­
rière son banc. Et il n'arrêtera 
que GO minutes plus tard, à la 
toute fin de la rencontre. 

Il crie pour tout et pour rien. 
C'est sa façon à lui de guider ses 
hommes dans chacun de leurs 

B E R N A R D B R I S S E T 

mouvements. «Block the mid­
dle*, amove the puck», «take the 
nian», «heads up», «passe-z-y 
mon Pinotte». 

Les joueurs des deux équipes, 
les arbitres et les spectateurs 
qui sont assis près de lui n'en 
croient pas leurs oreilles. Il est 
comme un vieux disque usé qui 
accroche. 

Heureusement pour leur san­
té, la plupart des joueurs ont la 
faculté de tourner le bouton qui 
leur permet de ne plus l'enten­
dre. Mais les autres, surtout les 
jeunes, deviennent comme des 
pantins articulés qui exécutent 
chacun de leurs gestes en fonc­
tion des directives instantanées 
du coach. «Take the man», 
«heads up», «block the middle*... 

Gaston Gingras est ce ceux-là. 
L e pauvre Gingras traverse 

présentement sa période la plus 
difficile depuis son arrivée avec 
le Canadien la saison dernière. Il 
a perdu confiance en ses 
moyens, à la suite de plusieurs 
erreurs coûteuses et voiià main­
tenant que Ruel le confine au 
banc. Il est pris dans le cercle 
vicieux de celui qui joue moins 
parce qu'il joue mal et qui joue 
de plus en plus mal parce qu'on 
l'utilise de moins en moins. 

« J e devrais me bloquer les 
oreilles pour ne pas entendre 

Claude me crier après quand je 
suis sur la patinoire, dit-il. J e 
sais qu'il ne fait pas cela pour 
mai faire, mais pour m'aider. Il 
est nerveux lui-mêmeet moi je 
ne sais plus quoi faire.» 

De tous les joueurs, Gingras 
est la principale cible des cris de 
Ruel sur la patinoire. Jeudi soir 
encore, alors qu'il transportait 
la rondelle et passait près du 
banc, il a entendu Ruel lui crier 
de faire immédiatement la passe 
à sa droite. Gingras s'est exécu­
té sans regarder et un joueur des 
Whalers l'a interceptée pour 
provoquer une échappée à deux 
contre un. 

Serge Savard, Guy Lapointe et 
les autres vétérans ont beau lui 
dire de ne pas se laisser intimi­
der par les cris de Ruel, Gingras 
n'en reste pas moins sidéré. 

« Je sais que j e devrais pas 
m'en faire, que je devrais jouer 
à ma façon sans essayer de 
changer mon style, je sais aussi 
que Claude tente de m'aider, 
mais j ' en arrache quand même», 
dit-il. 

Ruel lui-même reconnaît que 
son jeune défenseur a des en­
nuis, mais il les juge aussi pas­
sagers que d'ordre mineur. Il est 
comme tous ceux qui perdent 
soudainement confiance en leurs 
moyens, il a besoin d'encourage­
ment. 

Ce matin, d'ailleurs, Ruel a 
convoqué son jeune joueur une 
demi-heure avant ses coéqui­
piers. Avec Jacques Laperrière, 
il a l'intention de le prendre à 
part pendant quelques minutes 
afin de lui enseigner à corriger 
les quelques lacunes qui affec­
tent son jeu. 

«Il est tellement vite, souligne 
Ruel, qu'il veut en faire trop en 
même temps. Il commet quel-

A 

Le prêt auto 
7/. 

pour ceux qui 
économisent 
l'essence 
La Banque d'Épargne fait sa contribution pour 

économiser l'énergie. 

Nous vous encourageons à épargner l'essence avec 
un prêt auto énergie au taux d'intérêt de 14*14%. 

Pour obtenir plus de détails sur les conditions 
d'éligibilité, renseignez-vous à l'une de nos 
117 succursales. 

LAB/ 
D'ÉPARGNE 

ques erreurs de base comme cel­
le d'aller chercher la rondelle 
tête basse dans les coins, mais 
ce sont des choses qui peuvent se 
corriger très facilement. Ce 
gars-là est bourré de talent.» 

Un match fatal 
Le match de jeudi a été fatal 

pour le peu de confiance qui res­
tait à Gingras . Avant de com­
mettre l'erreur qui a conduit au 
but de Blaine Stoughton en pre­
mière période, il avait commis 
quelques autres bourdes majeu­
res, si bien que Ruel s'est senti 
obligé de le garder au banc pour 
le reste de la rencontre. 

Durant un avantage numéri­
que, par exemple, Gingras a tel­
lement hésité avec la rondelle 
qu'une fois parvenu au centre, 
tous ses coéquipiers étaient cou­
verts sauf Larry Robinson, resté 
derrière lui. Sa passe a raté Ro­
binson par cinq pieds. 

«Je sais que c'est ma faute 
quand je perds confiance en mes 
moyens de cette façon-là, dit-il. 
A compter de maintenant, il faut 
que je me relève la tête pour 
commencer à jouer le hockey 
dont je suis capable. Mon style, 
ce n'est pas d'être un défenseur 
défensif, mais de patiner, de 
passer la rondelle, de lancer. Le 
club va mal et il faut absolument 
que je revienne à mon jeu. J e ne 
peux plus essayer de tout faire 
en même temps.» 

• 
Claude Ruel vient de fixer un 

objectif de 20 points au classe­
ment pour le mois de novembre, 
sur une possibilité de 28. 

Toute une commande si on 
regarde les trois désastreuses 
semaines d'octobre au cours 
desquelles le Canadien n'a pu 
obtenir mieux que 7 points sur 
une possibilité de 20. 

Dans l'esprit de l'instructeur, 
novembre est crucial sur l'issue 
de la saison. 

Si pour lui tous les matches 

sont difficiles, il reste que le Tri­
colore a la chance d'affronter 
presque toutes les équipes de 
deuxième ordre au cours de cet­
te période, contrairement à octo­
bre. 

Il affrontera les Rangers, les 
Nordiques, les Kings , Détroit, 
les F lyers , Calgary , les Islan­
ders et Minnesota au Forum. A 
l'extérieur, il jouera à Détroit, 
Colorado, Los Angeles, Vancou­
ver, Winnipeg et Toronto. 

En décembre dernier, au 
moment où le moral était au plus 
bas, il avait ainsi fixé un objectif 
de 60 points pour la seconde moi­
tié de saison et ses hommes en 
avait accumulé 65. 

Le bilan médical est fort som­
bre chez les Rangers de New 
York. Cinq de leurs joueurs ré­
guliers ne participeront pas au 
match de ce soir. 

Ron Duguay souffre d'une 
coupure d'un tendon de la jambe 
droite qui le gardera au rancart 
pour un mois. Il a subi cette bles­
sure dans le match de jeudi con­
tre les Flyers de Philadelphie et 
un coup de patin de Tom Goren-
ce en est à l'origine. 

Steve Vickers (contusion à un 
pied, absence d'une semaine), 
Ulf Nilsson (poignet fracturé), 
Don Maloney (mononucléose) et 
Dean Talafous manqueront aus­
si à l'appel. Mike Allison blessé 
au visage, jeudi par le bâton de 
Bobby Clarke, devrait pour sa 
part être en uniforme ce soir. 

B L O C - N O T E S : Michel La-
rocque sera encore devant les 
buts du Canadien ce soir, contre 
les Rangers de New York. 
«Quand un gardien connaît une 
bonne période, il faut lui faire 
confiance», explique Claude 
Ruel. Larocque a remporté les 
trois victoires de son équipe cet­
te saison et à ses trois défaites il 
n'a rien eu à se reprocher... 

Gaston Gingras 

ELLES SONT ARRIVÉES 

MAZDA GLC 1981 
À TRACTION AVANT 

Ne ratez pas le bateau. Commande? la vôtre 
dès maintenant 

MOTORS 

10175, PAPINEAU, Montréal - 381-3987 
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GÉRANT DES VENTES 
Distributeur en gros d'ameublement de bureau ayant 350 détaillants d'un 
océan à l'autre cherche gérant des ventes expérimenté ayant expérience 
de cette industrie et qui prendrait en main le secteur des ventes en vue 
d'une expansion. 

Bilinguisme essentiel. 

Le salaire, l'allocation de dépenses, le boni d'encouragement et les avan­
tages sociaux font de ce poste une occasion hors pair pour l'homme moti­
vé et débrouillard. 

Bureau à Montréal avec quelque déplacement. 

Si ce défi vous sourit, contactez: 

Futuric Office Furniture 
381-8861 

Murray Shenkman 

ASPIRANTS OFFICIERS 
(OPÉRATIONS MARITIMES DE SURFACE) 

Les Forces armées canadiennes 
sont a la recherche « d a s ^ i n t s - o f f i o e r s 
pour leur programme de formation des 
operations maritimes de efface 

Voici l'occasion de mettre vos 
aptitudes et vos connaissances à profit 

et de faire carrière au sein de I équipe 
de i unite navale des Forces armées 
canadiennes 

Un diplôme de secondaire vous rend 
admissible 

I n f o r m e z - v o u s s u r tous les aspects 
de cène proposition en communiquant 
avec le centre de recrutement 
le plue rapproché. 

Consultez lea pages jaunea 
à la rubrique «Recrutement». 

Chez >• Fàrk Avenue 
C'EST LA SEMAINE 

1981 
I 
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LES FORCES 
A R M E E S 
CANADIENNES 

IMBATTABLE 
LA Vif DANS 
LES FORCES 

2 portes à arrière ouvrant, transmission automatique, 
servofrein, servodirection, miroirs sport, moteur 4 

cylindres. Numéro d'inventaire 5 0 7 0 . 

*7895 
Venez nous rencontrer dès aujourd'hui et voyez pourquoi... 

On ne sort pas 
à pied... 

*Oo:o 

Park Avenue 
Chevrolet-Olds Cadillac P 

-25-9811 5000 Jean-Talon Est 

samedi, 1er novembre, 14 h 
EDMONTON vs ALOUETTES 
Billets en vente aux comptoirs TRS et au Stade Olympique. Prix: $11 $9 $6 $5 $4 
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ES ESKIMOS SONT EN VILLE 

n match de championnat sans Baker 
D a n s son c o m p l e t m a r ­

ron, Ke i th B a k e r é t a i t ap-
uyé contre le cad re de la porto, 
oei l r ive s u r l ' e x e r c i c e qui se 

iou r su iva i t s u r le t e r r a i n du 
[tade olympique. Il faisait t rès 

gant m a l g r é ses chaussures 
para i l lées : une espadri l le au 

jied droit, une babouche au pied 
[auche. 

RICHARD CHARTIER 

ï P lus de béquilles.. . «Je n ' a r r i -
î j a i s pas a m a r c h e r il y a t ro i s 
*jj>urs, main tenant , je peux jog­
ger, m ê m e si ça t'ait encore t rès 
Sfcal.» 
î* Il m a u d i s s a i t cet é t i r e m e n t 

g a m e n t a i r e à la chev i l l e sub i 
a n s les d e r n i è r e s m i n u t e s du 
i t c h contre Winnipeg, diman-
e d e r n i e r . Une b l e s s u r e dou-

ureuse pour toute l 'équipe, ca r 
a k e r . a v e c 51 p a s s e s c a p t é e s 
s q u ' i c i c e t t e s a i son p o u r un 
tal de 891 verges , aura i t é té un 

4}i\ot à l ' a t taque contre les Eski­
m o s d 'Fdmonton , aujourd 'hui , 
n jçhs ce t t e e n c e i n t e où il s e r a 
Jemplacé par Keith Credit , 
j* C'est d 'a i l leurs sur ce dernier 
j u e B a k e r p o r t a i t t o u t e son at-

fyr'ltion. «C 'es t un g r a n d s l i m , 
servait Péclopé. Il est rapide 

leSt un e x c e l l e n t f l a n q u e u r 
i a p r o u v é ce qu ' i l peu t f a i r e 

ut au long des exercices , cet te 
ison. L ' e n n u i , c ' e s t qu ' i l n ' a 

Jfes le feel ing des c o n t a c t s qui 
font tou te la d i f f é r ence d u r a n t 
un ma tch , pa rce qu'en exercice , 
on é v i t e les c o n t a c t s qui pour­
raient causer des blessures.» 

Le f l a n q u e u r de d e u x i è m e 
J*a ^ n é e s o u h a i t e un bon m a t c h à 

la r e c r u e C r e d i t qui a p a s s é la 
s a i s o n p r e s q u e c o m p l è t e s u r la 

liste des blessés, parce que Scan-
nel la n ' a v a i t p a s beso in d e lui . 
Son souha i t es t s i n c è r e , p a r c e 
q u ' u n e v i c t o i r e des A l o u e t t e s 
a u j o u r d ' h u i d o n n e r a i t à B a k e r 
une semaine de plus pour guér i r 
sa blessure. . . 

U n e v i c t o i r e , ou e n c o r e u n e 
nulle, d ispenserai t les Alouettes 
de d i s p u t e r un m a t c h de d e m i -
finale la semaine prochaine. Une 
défaite, par contre, combinée à 
une victoire de Hamilton contre 
Toronto (d imanche) obligerait 
les Alouettes à justif ier dans un 
m a t c h supplémenta i re leur par­
ticipation à la finale. 

«Je vais ê t re prêt pour le pro­
chain match , affirme Baker . S'il 
faut jouer la semaine prochaine , 
je sera i en uniforme, mais je ne 
m e plaindrais pas d 'avoir quel­
q u e s j o u r s de p lus pour m e r e ­
m e t t r e en condition...» 

L 'exerc ice te rminé , l ' instruc-
ieur-chef Scannella n ' ava i t pas 
e n v i e de fa i re des p r é d i c t i o n s , 
ma i s il n 'en para issa i t pas moins 
o p t i m i s t e . «On a eu un t r è s bon 
exercice , on a une bonne équipe 
e t , ma foi, il ne nous r e s t e p lus 
qu ' à jouer.. .» 

L 'absence de Baker , qui au ra i t 
é té t ragique au milieu de la sai­
son, il peut main tenant l 'envisa­
g e r avec une r e l a t i v e s é r é n i t é . 
« G e r r y ( D a t t i l i o ) c o m m e n c e à 
m i e u x s a v o i r u t i l i s e r les g e n s 
qu ' i l a, un a r t qui ne s ' a p p r e n d 
pas en un an, croyez-moi. Lors­
qu ' i l es t d e v e n u n o t r e q u a r t 
numéro un, à la mi-saison, Ger­
ry s 'est surtout tourné vers Ba­
k e r pour lui d i r i g e r les l o n g u e s 
p a s s e s . Pu i s il a r e m a r q u é q u e 
(David) Green et Skip (Walker) , 
d e s p o r t e u r s de ba l lon , pou­
v a i e n t é g a l e m e n t c a p t e r d e s 

passes . Il commence à connaî t re 
les gens qui forment l 'équipe et 
ce qu'i l peut faire avec eux. Ger­
ry est a r r ivé à un jeu plus équili­
b r é , ce qui c o m p l i q u e la t â c h e 
des défensives adverses.» 

Les résul ta ts par lent p a r eux-
m ê m e s . G r e e n , qui a g a g n é 820 
verges au sol jusqu ' ic i cet te sai­
son, a éga lement cap té 31 passes 
p o u r un to ta l de 435 v e r g e s . 
Quant à la recrue Walker, qui a 
681 v e r g e s de g a i n s au sol , il a 

éga l emen t obtenu 365 verges de 
gains p a r la voie des a i r s . 

Les c o m b i n a i s o n s a i r - so l de­
vra ient ê t r e d 'a i l leurs exploitées 
pa r les deux équipes , cet après -
midi. Les Eskimos, va inqueurs 
de la Coupe G r e y Tan d e r n i e r 
(contre les Alouettes) et cham­
pions dé jà c o u r o n n é s d a n s 
l'Ouest cette année, sont recon­
nus pour leur j e u a é r i e n , occu­
pant la tète dans les s ta t is t iques 
de la LCF à cet égard avec 3,900 

Keith Baker... une blessure douloureuse pour toute l'équipe. 

v e r g e s de g a i n s . Mais Us sont 
également friands des attaques 
au sol puisqu'ils viennent au troi­
s i è m e r a n g de la l igue avec des 
gains de 1,969 verges au sol. A ce 
c h a p i t r e , les Aloue t t e s mènent 
les s t a t i s t i q u e s de la LCF avec 
2,016 v e r g e s de g a i n s , con t re 
3,151 verges pa r la voie des airs. 

«Les Eskimos que nous allons 
affronter demain (aujourd'hui) , 
es t ime Scannella. sont pas mal 
les m ê m e s q u e l ' an d e r n i e r . 
Ev idemmen t , ils sont un peu dif­
f é r e n t s d a n s la m e s u r e où les 
b l e s s u r e s à l eu r s r e c e v e u r s 
B r i a n Kel ly (922 v e r g e s ) et 
Waddell Smith (-182 verges) leur 
créent des problèmes . P a r con 
t r e , Neil L u m s d e n ( p o r t e u r de 
ballon) est une bonne addition à 
l 'équipe cette année. Il a gagné 
ôlo verges au sol) et il est u blo-
queu r s u p é r i e u r à la moyenne, 
plus g r o s , p lus fort, et il est ca­
pable de c a p t e r des passes 
quand on le lui demande.» 

«Les E s k i m o s sont p r o b a b l e ­
m e n t la m e i l l e u r e équ ipe de la 
LCF. reconnaî t Scannella, mais 
j e p e n s e q u e la d i f fé rence est 
moins m a r q u é e que l'an dernier , 
pa rce que la ligue s'est amélio­
rée dans l 'ensemble.» 

Il y a aus s i les b l e s s u r e s qui 
n ' a iden t pas les Esk imos . L'ab­
s e n c e d e Kel ly et S m i t h es t une 
c h o s e , m a i s ce l l e du b loqueu r 
offensif Mike Wilson en est une 
a u t r e qui fo rce l ' i n s t r u c t e u r 
Hugh C a m p b e l l à a l i g n e r cinq 
Canadiens de front. Selon Scan­
ne l l a , t ou te fo i s , la p r é s e n c e de 
Bill S t e v e n s o n . 6 M " , aux a len­
t o u r s d e 300 l i v r e s , su r la l igne 
offensive, n ' annonce rien de fa­
cile pour .Junior Ah You. 

Le gros point d 'mterrogatjoji , 
en ce qui concerne les Eskimo^, 
demeure le quar t War ren Moon, 
qui va c e r t a i n e m e n t tenter , etc 
r é p a r e r ses e r r e u r s réceiqtcts 
pour r e m e t t r e les s i e n s en ç*>n 
fiance à la veille des sé r ies de >a 
Coupe Grey. Car dans l ' é iaUat-
tuel des choses, leur fiche dçJ2J3 
n 'a qu 'une signification limitée? 

L ' an d e r n i e r , en s a i s o n r égu­
lière, à Edmonton, les Eskimos 
avaient l i t t é ra lement t r a v é e 
les Alouettes au compte de 47-Ç. 
Quelques semaines plus tard, KX 
M o n t r é a l , il s ' a d j u g e a i e n t l t 
Coupe Grey en d i s p o s a n t 
Alouettes 17-9. La de rn i è re vic­
to i re d e s A l o u e t t e s c o n t r c l e * 
Eskimos (25-20) en saison régu­
l iè re r e m o n t e au 30 a o û t lp77*r 

Cet te année - Jà , les A l o u e t t e s 
a v a i e n t b a t t u les E s k i m o s une 
d e u x i è m e fois (41-6) p o u r reirir 
porter la Coupe Grey. . . ; 

Le seul h a n d i c a p d e s AlouetJ-
t e s , en ce m o m e n t , es t ime* le 
boss, est la j eunesse de l 'équipé 
r é s u l t a n t des c h a n g e m e n t s api 
portés à l 'a l ignement au milieji 
de la saison. 

•Le match, conclut Scannella 
va nous p e r m e t t r e d ' é v a l u e f 
no t re é q u i p e c o n t r e Edmon to r ) 
en vue des séries é l iminatoi res .» 

» 
4 

Sur le front des b l e s s é s , Ga* 
briel Grégoire d e m e u r e inactif 
ce week -end . «On a p e n s é de id 
r é a c t i v e r , a p r é c i s é Pinstfuc! 
teur-chef, mais ça au ra i t été r is ! 
que p o u r G a b y et il a u r a i t fa l lu 
encore tr ipoter l 'a l ignement.» il 
y a c e p e n d a n t des c h a n c e s que. 
l 'ailier défensif puisse par t ic iper 
aux él iminatoires . 

Scannella: l'heure de la vengeance 

4 Le commissa i re de la NFL, 
«.Pete Rozelle, l'a dit claire­

m e n t : «La L N F n ' é l a r g i r a pas 
ses c a d r e s avant 1985». Et enco­
r e p lus c l a i r : «Nous n ' i r o n s au 
C a n a d a que si nous y s o m m e s 
i n v i t é s p a r le gouvernement 
fédéral». Le souligné est de moi. 
P a s inv i t é p a r la Ville de Mont­
r é ^ ou le président du Comité 
executif; ou le mai re Drapeau ; 
paij te gouvernement fédéral! 

Oénc lus ion : c ' e s t pas pour 
d e & a i n l ' i m p l a n t a t i o n d ' u n e 
c o n c e s s i o n de la N F L au S t a d e 
olympique. 

iCy a des tâches plus urgentes : 
les E s k i m o s d 'Edmonton en sont 
u n e ' C o m m e n t les a r r ê t e r ? Le 

casse- tête dure depuis les années 
50, q u a n d les A l o u e t t e s de P e a -
h e a d W a l k e r s u b i s s a i e n t t r o i s 
fois d 'a f f i lée l ' h u m i l i a t i o n en 
Coupe Grey: 54-55-56. 

Depuis ces années noires , seul 
Marv Levy ava i t su redonner un 
peu de r e s p e c t a b i l i t é à nos 
Alouettes. E n t r e 1973 et 1977, sa 
d e r n i è r e a n n é e c a n a d i e n n e , 
L e v y r é u s s i s s a i t à fa i re m a t c h 
nul une fois (28-28. en 74) , à 
r e m p o r t e r une victoire (25-20, en 
77); il subissait trois défaites en 
73, 75 et 76. P a s f a m e u x . Ma i s 
L e v y se r e p r e n a i t f o l l e m e n t en 
Coupe Grey, avec une victoire de 
20 à 7, en 74, e t un i n d i s c u t a b l e 
é c r a s e m e n t de 41 à 6, en 78. P o u r 
ce d e r n i e r m a t c h . Levy s a v a i t 
déjà qu'il quit tai t Montreal et ne 
s ' é t a i t p a s g ê n é de l a i s s e r s e s 
A l o u e t t e s e m p i l e r t o u c h é s u r 
touché. Pour Levy, cet te humi­
l i a t ion inf l igée à l ' a d v e r s a i r e 
se ra i t sans lendemain, sans re­
présai l les . 

Les représa i l les , c 'est ce pau­
v re Joe Scannella qui ne cesse de 
les e n c a i s s e r , t o u t e s p lus p ro s -
t r a n t e s les u n e s q u e les a u t r e s . 
S c a n n e l l a a subi d e p u i s q u a t r e 
d é f a i t e s en q u a t r e m a t c h e s : 
d e u x en Coupe G r e y , 20 à 13, en 
78; 17 à 9, l ' an d e r n i e r ( c e qui 
peut toujours s ' ava le r ) ; m a i s en 
saison régulière , là les Esk imos 
de Hugh C a m p b e l l ont é t é s a n s 
p i t i é : 42 à 22 en 78 e t 47 à 6 l ' an 
dern ier . Chaque fois, Scannella 
a r é a g i en c o n g é d i a n t à t o u r de 
b r a s , en faisant maison net te . Il 
s emble que la solution n 'a i t pas 

é té efficace. Le problème étai t , 
semble-t-il , moins dans le c a m p 
d e s j o u e u r s que d a n s ce lu i d e s 
e n t r a î n e u r s . Les fai ts son t là 
pour le prouver: Hugh Campbel l 
s 'est mont ré , j u squ ' à cet après -
m i d i , un m e i l l e u r s t r a t è g e que 
S c a n n e l l a . Ses é q u i p e s é t a i e n t 
t o u j o u r s m i e u x p r é p a r é e s . 
C a m p b e l l c o n n a î t le footbal l 
canadien sur le bout des doigts . 

Il a eu l ' avan t age de jouer ici de 
n o m b r e u s e s a n n é e s : s ix a n s , 
p o u r ê t r e e x a c t . Il e s t e n t r a i -
neur-chef des Esk imos pour une 
q u a t r i è m e a n n é e . Il a v a i t une 
bonne l o n g u e u r d ' a v a n c e s u r 
Joe . 

Cet après-midi , qu ' adv iendra -
t-il? 

J o e S c a n n e l l a a une j e u n e 
formation à l ' a t t aque , beaucoup 
p lus j e u n e e t i n e x p é r i m e n t é e 
q u e la f o r m a t i o n r é g u l i è r e d e 
Hugh Campbel l , celle d ' avan t les 
b l e s s u r e s à Wadde l l S m i t h , 
B r i a n Kel ly e t M i k e Wi lson . 
Scannel la devra payer le prix du 
ra jeun issement accé lé ré . Mais 
pa rmi les jeunes joueurs , il a en 
main , pour la p r emiè re fois de­
puis son a r r ivée à Montréal , un 
e x c e l l e n t j e u n e q u a r t : G e r r y 
Datti l io. Dattilio cependant af­
fronte une des défenses les plus 
cor iaces et les plus expér imen­
t é e s d e la l i gue . E t G e r r y e s t 
une r ec rue , c o m m e le soulignait 

son m a t c h de d imanche dernier 
à W i n n i p e g . Un q u a r t expé r i ­
men t é peut venir à bout des pré­
sents Esk imos , qui ne sont plus 
du tout i n v i n c i b l e s . Mais de la 
façon dont la défense d 'Edmon­
ton d é g u i s e s e s i n t e n t i o n s , il 
n 'est pas facile pour une recrue 
de prévoir ce qu 'e l le lui réserve . 
Gerry aura des peti ts problèmes 
de «lecture», en début de match 
du moins. 

• 

Défensivement , les Alouettes 
sont une formation de vallées et 
de pics: imprévis ible . Bons au­
jourd 'hui , méd iocres demain . E t 
la pr incipale faiblesse de la dé­
fense , face a u x E s k i m o s , s e r a 
son i n c a p a c i t é à m e t t r e suffi­
s a m m e n t d e p r e s s i o n su r le 
quar t adve r se , du moins à le fai­
re de façon s o u t e n u e . Con t r e 
Tom Wilkinson et Warren Moon, 
qui sont sans complexes devant 
les A l o u e t t e s de S c a n n e l l a , il 
faut e x c e l l e r à les h a r c e l e r d è s 

que le ballon est en jeu ; et dan.^ 
le c a s de Moon, il fau t en plu?} 
ê t r e c a p a b l e s de c o n t e n i r s e s 
sorties du de mi-cercle de protect 
tion: il est t rès fort c o m m e cou} 
reur. 

î 
Mais ce serai t le bon moment 

p o u r S c a n n e l l a de d é m o n t r e r ! 
qu ' i l a enfin p r i s le d e s s u s am 
son pire persécuteur , son torUtpi' 
n a i r e : Hugh C a m p b e l l . C a m p * 
bell est vraiment sans pitié; THS 
tourné le fer dans la plaie, san^; 
songer aux représa i l les , depuis :* 
ans . 

Ce temps de la représai î le est| 
a r r i v é . Les E s k i m o s sont d a n s ; 
une passe indifférente. C'est le] 
t e m p s ou j a m a i s de les p l a n t e r ' 
de be l le façon. G e r r y et Joe, 
ê t e s -vous bien p r é p a r e s . ' Les] 
ama teu r s , eux, sont, depuis trop» 
longtemps, «conditionnés» pour! 
une revanche . Il y a dos limite* I 
se faire savonner. 

LIGUE CANADIENNE DE FOOTBALL 

in de semaine déterminant® 
Tandis que les Alouettes 

• chercheront à s 'assurer le 
championnat de la section K M . 

aujourd'hui même, à Montréal, 
coftre les h^kimo^ d'Edmonton. 
déjà champions dan> l'Ouest, le 
s o w de quatre autres équipes 
sefc arrêté demain. 

fin effet, iek Argonauts de 
Toronto et les Hough Riders 
d ' 4 ' L t a w a . dans l'Est, de même 
qui les St imped ers de Calgary 
et tes Lions* de Vancouver, dans 
PCltest, devront batailler ferme 
pojjr rester en lie e. 

» u l s , les Roughriders de Ke-
girja sont bel et bien é l iminés . 

4-

n'ayant obtenu que quatre points 
tout au long de la saison qui se 
termine demain. 

Un coup de dé 
Le match qui opposera les 

Argonauts de Toronto aux Tiger 
Cats de Hamilton, au Ivor Wvn-
ne Stadium, demain, représente 
un véritable coup de de pour lev 
Tiger-Cats. 

Ils pourraient se retrouver 
champions de leur section ou. en 
perdant, retenir le d e u x i è m e 
rang. Grâce a une f i c h e de 7-7-1 
en 1.") matches , les Titrer Cats 

i 
FOOTBALL COLLEGIAL 

Dernière étape 
avant le Bol d'Or 

, Le football colle­
g i a I a a t t e i n t la 

ph.i'se f ina le de son 
c a l e n d r i e r , à la fois 
darfk le c i r c u i t AA et 

•da.Ys le c i r c u i t AAA. 
.AuSfcours de la j o u r -
n é « g d e d e m a i n , on 
conf ia i t ra l es n o m s 

jdesî q u a t r e é q u i p e s 
qu î&rendront par t au 
Bol j j iOr , le 9 n o v e m -
b r e p r o c h a in, au s t a ­
de Olymp .uie 

\A Bol d 'Or met fin 
!à u n e sa i son de foot-
j b a i l au c o u r s de la 
•que l l e une v i n g t a i n e 
Me f o r m a t i o n s qui se 
{sont disputé une par-
J t i c ipa î ion a u x deux 
. championna t s . 

D a n s le c i r c u i t 
"XKX, les C o u g a r s d e 
Lennox v i l l e , dé t en ­

teurs du championnat 
I an d e r n i e r , r encon­
treront , aujourd 'hui , 
les porte-couleurs du 
cégep John Abbott. 

D e m a i n , à Mon­
t r é a l , l e s J e t s d 'An­
d r é - G r a s s e t , c h a m ­
pions de saison régu­
l i è r e , a f f ron ten t les 
Gréants de St-Jean, au 
s tade de l 'Universi té 
de M o n t r é a l . A St 
G e o r g e s - d e - B e a u c e , 
les Condors recevront 
les Vol t igeurs de 
Drummondvi l le . 

Les gagnan t s de ces 
d e u x r e n c o n t r e s fe­
r o n t l es f ra is de la 
finale du circuit AA. 

• 

P a r a i l l e u r s , les 
Diablos de Trois-Ri-
vières feront face aux 
R e m p a r t s du collège 

M i l i t a i r e R o y a l , au 
s t a d e de b a s e b a l l de 
T r o i s - R i v i è r e s . Tou­
t e s ces p a r t i e s com­
m e n c e r o n t d e m a i n à 
13h. Les D i a b l o s ont 
t e r m i n é l e u r c a l e n ­
d r i e r r é g u l i e r a v e c 
u n e fiche de (5 v ic to i ­
r e s et d e 2 d é f a i t e s . 
S ' i l s l ' e m p o r t e n t , ils 
s e r o n t o p p o s é s , une 
s e m a i n e p lus t a r d , 
a u x v a i n q u e u r s du 
m a t c h d 'au jourd 'hui , 
d a n s le c i r c u i t AAA, 
e n t r e l es c l u b s Len-
noxv i l l e et J o h n Ab­
bott. 

Il est à noter que les 
Diablos n 'ont j a m a i s 
connu la v i c t o i r e 
m ê m e s ' i l s ont p a r t i ­
cipé trois fois en qua­
t r e ans au champion­
na t du Bol d 'Or. 

sont toutefois assurés de prendre 
part aux él iminatoires. 

Le problème est plus aigu pour 
les Argos. II leur faut une victoi­
re a tout prix. S'ils gagnent , c'est 
l 'élimination des Rough Riders 
d 'Ottawa, qui ont déjà complété 
l eu r c a l e n d r i e r . Les Argos ont 
toutefois pe rdu huit fois en dix 
ans. le dernier jour de la saison 
r é g u l i è r e , et cinq fois c e t t e dé­
faite a signifie pour eux l 'élimi­
nation. 

La dé fens ive des T i g e r Ca t s 
est très solide et on s 'at tend à ce 
que les Argonauts tentent plutôt 
le jeu aérien. 

Tous les joueurs sont en santé , 
d a n s le c a m p du H a m i l t o n , à 
l ' excep t ion du r e c e v e u r M a r i o 
C y n c a r . Il s e r a r e m p l a c é p a r 
Koss Clarkson. 

Willie Wood, entraineur-chef 
des Argos , c ro i t que les j e u n e s 
j o u e u r s de sa fo rma t ion sont 
prêts pour l ' importante rencon­
t re . Il cite le cas de l 'ailier défen­
sif B r u c e Clark et du j o u e u r de 
l igne Dan Bass qui ont fait sen­
sation récemment . 

D a n s l 'Ouest les S t a m p e d e r s 
de C a l g a r y s ' a t t a q u e n t aux 
Roughriders de la Saskatchewan 
tandis que les Blue Bombers de 
Winnipeg affronteront les Lions 
à Vancouver. 

Un tr iomphe des S tampeders 
leur vaudrait le t roisième rang 
dans l 'Ouest et une p l a c e d a n s 
les sér i"s él iminatoires. 

A Vancouver, les Lions ne sont' 
pas à bout de l eu r s t r o u b l e s . 
Tout indique que c'est Mike Non 
qui c o m m e n c e r a le m a t c h au 
poste de quart à la place de Roy 
Denalt, blessé à la cage thoraci 
que la semaine précédente con­
tre les Argonauts . 

Denalt n'est pas assuré de par­
t i c i p e r à ce m a t c h et il se pour­
r a i t que le n o u v e a u venu F r e d 
Mortensen soit appelé à jouer le 
rôle d'adjoint à Nott. 

Mortensen est loin d 'ê t re une 
r e c r u e , m ê m e s'il n ' a j a m a i s 
d i s p u t é un m a t c h d a n s la l igue 
Canadienne. Il a déjà passé deux 
ans avec les Broncos de Denver 
et les Redskins de Washington, 
de la ligue Nationale. 

Le week-end à la télé 
SAMEDI 
CHAINE 2 

10hOO—Les Héros du Samedi 
20hOO—La Soirée du Hockey, les 

Rangers de New York af­
frontent le Canadien. 

CHAINE 6 
14h00—Par 27 
15h00—Sportsweekend: soccer, 

Badminton. 
20h00—Hockey Night In Canada: 

les Rangers de New York 
rencontrent le Canadien. 

CHAÎNE 12 
13hOO—Skate Canada "80. 
17h00—Wor ld Cup Gymnastics: 

Coupe du Monde de gym­
nastique disputée la se­
maine dernière à Toronto. 

19h00—Skate Canada "80. 

CHAÎNE 3 

16h30—CBS Sports Spectacular. 

CHAINE 5 
14h00—NFL Preview and Review: 

rétrospective de la premiè­
re moitié de la saison 
1980 dans la ligue Natio­
nale de football et prévi­
sions en vue de la deuxiè­
me tranche du calendrier. 

16h00—SportsWorld. 

CHAÎNES 8 et 22 
12h00—NCAA Football. î 
15h00—NCAA Football. î i 
20h0O—Celtics Basketball: les Cel-! 

tics de Boston rendent jvi-J 
site à leurs rivaux de sec-i 
tion. les 7ôers de Philade 
phie. * 

23h15—Championship Wrestljng 
(au 22). 

I 

14h00-

DIMANCHE 
CHAINE 2 

-Footbal l canadien: les \ 
Argonauts de Toronto • 
jouent leur avenir contre , 
les Tiger Cats de HamM- \ 
ton. \ 

CHAINE 10 

i 

i 

B A D M I N T O N 

Wendy Carter en finale 
TORONTO (PC) — Wendy 
C a r t e r , d ' E d m o n t o n , a at­

teint la finale du simple féminin 
de b a d m i n t o n , a u x c h a m p i o n ­
nats canadiens , à Toronto. Elle a 
battu l 'Anglaise J ane Webster , 
11-6,4-11 et 11-9. 

C a r t e r fera face à Gi l l ian 
Gi lks , de G r a n d e - B r e t a g n e , en 
finale. 

Gilks a g a g n é son m a t c h de 
demi-finale par défaut a lors que 
Paula Kilvington, sa pa r t ena i r e 
de double, s 'est re t i rée souffrant 
d ' une b l e s s u r e à une c h e v i l l e . 
Gi lks es t la favor i t e du tournoi ' 

t a n d i s que C a r t e r , qui n 'a j a ­
mais battu la championne, étai t 
le t roisième choix des observa­
teurs . Elle est âgée de 21 ans . 

Chez les hommes , Steen Flad­
b e r g , q u a t r i è m e choix , un Da­
nois , a c a u s é une s u r p r i s e en 
ba t tan t Ray Stevens, de Grande-
Bre tagne , en trois manches . Cet­
te victoire de F ladberg occasion­
nera une finale toute danoise. Il 
fera face à Mor ton F r o s t Han­
sen, favori, originaire de Copen­
hague, tout comme Fladberg . 

F l a d b e r g , â g é de 23 ans, n ' a 
pas eu la tâche facile contre Ste 

ven.s, son ainé de six ans. «Je ne 
i ' a v a i s r e n c o n t r é q u ' u n e s eu l e 
fois par le passé, a commenté le 
vainqueur. C'était il y a deux ans 
et j ' a v a i s é t é b a t t u . Mais j ' a i 
pris de l 'expérience depuis.» 

Fladberg et Hansen sont deux 
étudiants qui se sont rencontrés 
mutuellement une quinzaine de 
fois par le passé. Malheureuse­
ment pour lui, I ladberg n'a pas 
encore réussi à gagner une seule 
fois. Hansen est d 'ai l leurs réputé 
tel le t r o i s i è m e m e i l l e u r au 
monde. i 

I6h30—Sport M a g : débat entre} 
Yves Létourneau et Robert j 
Berger sur lé? problèmes i 
de marketing <Jes Alouèt- ! 
tes de Mon t r l a l , analyse 
du match d.f ?a veille des ; 
Alouettes par Gerry Daiti-

»! iio. ! 
CHAINE 6 ! 

14h00—Canadian Footbal l Leà - î 
gue: les Tiger Cats de 
Hamilton accueil lent l^s 
Argonauts de Toronto. 

CHAINE 12 j 

16h30—Skate Canada 80. ; 
15h30—World Cup Gymnastics. 

CHAÎNE 3 
12h30—NFL Preview: avant-gqû: Il 

des matches de la fin de 
semaine dans la ligue ra­
tionale de football. ; ! 

13hOO—NFL Footbal l : les Giants \ 
de New York se mesurent 
aux Buccaneers de Tarnfca 
Bay. 

CHAÎNE 5 

1 2 h 3 0 — N F L '80: avant-goût des 
matches de la fin de se­
maine dans la ligue Natio­
nale de football. • 

I 3 h 0 0 — N B C Pro Footbal l : les 
Colts de Baltimore livre 
bataille aux Chiefs de 
Kansas City. 

16h00—NBC Pro Football: les Pa­
triots de la Nouvelle-An­
gleterre sont les hôtes dès 
Jets de New v i rk . 
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TRIOMPHE DE 11-3 AUX DÉPENS DU CORNWALL 

Les Voisins éclatent 
« N o u s n ' avons 
pas mieux j o u é 

que d 'hab i tude , clai­
ronnait l ' en t ra îneur 
Claude Fourne l des 
Vois ins de L a v a l . 
Nous n ' avons pas eu 
plus de chances de 
marquer que lors des 

ROBERT 
BOUSQUET 

rencontres précéden­
tes. La g r a n d e di f fé­
r ence , nous avons 
capitalisé*. 

L e s joueurs l ava i -
lois ont également 
profité de la mollesse 
de la d é f e n s i v e onta-
r ienne et des hésita-

| . l ions des deux gar­
diens adverses Brian 
Abrams et Joe Manto-
nie. I ls ont r e m p o r t é 
une convaincante vic­

to i re de 11-3 sur les 
R o y a l s de Cornwal l 
devant une piètre as­
sistance en ce vendre­
di de PHalloween. Le 
chi f f re n'a pas é té 
annoncé mais il ne 
devait pas se trouver 
plus de s ix ou sept 
cents spectateurs. 

Dans cette tranquil­
le i n t i m i t é , les 
joueurs des Vois ins 
ont réalisé leur meil­
leure p e r f o r m a n c e 
offensive de la saison. 

L e ch i f f re des lan­
cers est fort trompeur 
puisque les Royals ont 
obtenu l'avantage 31 
38 . G i l l e s Héroux a 
a c c o r d é les deux 
p r e m i e r s buts des 
R o y a l s et il a i m m é ­
d i a t emen t cédé sa 
p lace à M i c h e l M o r -
rissette. A la défense 

de Héroux, il faut tou­
tefois men t ionne r 
qu'il avait été ébranlé 
pendant la séance 
d'échauffement. 

Quoiqu ' i l en soit , 
M o r r i s e t t e a é t é fort 
solide. 

« I l nous a vraiment 
inspiré», poursuivait 
Fourne l qui é ta i t as­
sisté du gérant-géné­
ral Jacques Brassard 
d e r r i è r e le banc des 
joueurs». 

E t ce ga in des V o i ­
sins est survenu en 
dépi t d 'une cont re -
p e r f o r m a n c e du t r io 
L a ç a s s e , H a m a n , 
Robichaud qui mono­
pol isai t l ' a t t aque la-
va l l o i s e au cours des 
dern iers ma t ches . 
Laças se a c e r t e s 

m a r q u é t rois buts 
mais ils furent tous 
réa l i sés pendant des 
supériorités numéri­
ques en période finale 
a lors que les R o y a l s 
étalaient leur frustra­
tion. 

Ce ma tch a é té 
marqué par le r é v e i l 
de l 'ai l ier Y v e s Cour-
teau qui a m a r q u é 
deux buts. 

«Une victoire t rès 
impor t an t e qui sera 
s i g n i f i c a t i v e pour 
notre m o r a l . Nous 
ép rouv ions des di f f i ­
cul tés à c ap i t a l i s e r 
depuis le début de la 
saison. À l ' en t ra îne ­
ment ce t t e s e m a i n e , 
ça fonctionnait beau­
coup m i e u x . La plus 
grande difficulté d'a­
dapta t ion é ta i t ce t te 

CL 

Le gardien des Voisins n'aura pas à se préoccuper de Roy Russell du Cornwal l puis-
I qu'un défenseur le retient solidement. Photo Armand Tro t t ie r 
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Jeans de «Léo Chevalier» 
Rayon 264, au deuxième, centre-ville. 
Aussi à Fairview, Anjou, Laval et St-Bruno. 
Pour achat en personne seulement 

s 

fraction d'hésitation 
avant de décocher un 
lancer . Je c ro i s l a ­
voir é l iminée .» 

Outre L a ç a s s e et 
Courte:;", ' J e t » Gre­
nier a disputé un fort 
match et a marqué 
deux buts et r éco l t é 
t rois ass is tances 
Cr isp in , V i l g r a i n , 
R u g g l e s et R o y ont 
é t é les autres mar­
queurs. 

La r ép l ique est 
venue de B o i m i s -
truck, Hull et M i t ­
chell. 

L e s R e m p a r t s ont 
remporté un cinquiè­
m e match en sept 
rencont res en défai ­
sant le Junior de Mon­
tréal 3-2. Les Catarac­
tes de Shawinigan ont 
repr i s possession du 
premier rang grâce à 
un gain de 7-3 sur les 
Castors de Sherbroo­
ke pendant que les 
Ë p e r v i e r s de Sorel 
étaient surpris 11-6 à 
Chicoutimi. 

Hors-ieux: L o r s de 
la dernière visite des 
R e m p a r t s à L a v a l 
lundi dernier, une as­
sistance a été ajoutée 
à la f iche du cen t re 
Danie l R ioux sur le 
d e u x i è m e but de Sté­
phane Lessard en pé­
r iode m é d i a n e . 

Park Avenue 
VOUS PRÉSENTE SES SUPER-SPÉCIAUX 

CHEVROLET PICKUP 'A TONNE 1980 
Inventaire: 6834 

Modèle Stepside, V-8, 3 0 5 , auto­
matique, servofreins, servodirection, 

radio AM, suspension renforcée, 
pare-chocs arrière, style marche­
pied. 

CHEVROLET PICK-UP VA TCMNE1980 
Inventaire: 6860 
Modèle 4 x 4 , moteur V-8, 3 5 0 , 5.7 
litres, transmission automatique, ser­
vofreins renforcé, servodirection, 
différentiel auto-bloquant, ensemble 
climat froid, pneus radiaux ceinturés 
acier, pare-chocs arrière, style mar­
che-pied. 

M 0.105 

«7108 

* 3 

Venez nous voir 
dès lundi et voyez pourquoi on ne sort pas à pied... 

ParkAvenuel 
Camions/Cheviolet/GMC 

6400 est, Métrooalltain 253-2131 

FIN A VOUS OFFRE, 
À D'EXCELLENTS PRIX, 

DEUX PRODUITS QUI 
VOUS PERMETTENT 

D'ÉCONOMISER L'ÉNERGIE. 
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LE MUSCLÉ® 
D'HIVER 
RADIAL 

•V . * 
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PRIX ÉCONOMIQUE 

ÉCONOMIE DE CARBURANT GRÂCE À LA 
CARCASSE RADIALE 

TRACTION EXCEPTIONNELLE 

SCULPTURE PROFONDE, 
ROULEMENT SILENCIEUX 

CARCASSE EN POLYESTER 
AVEC CEINTURES EN FIBRE DE VERRE 

LES PNEUS D'HIVER FINA 

RADIAL DE 49.80 À 69.80 
CEINTURÉ DE 45.60 À 6760 
PUS CROISÉS DE 34.60À 55.00 

LA NOUVELLE 
HUILE FINA 
MULTI PLUS 
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P 155/608-13 

FINA 

UNE "NOUVELLE GÉNÉRATION" D'HUILE POUR LES 
MOTEURS DONT ON EXIGE BEAUCOUP 

PLUS GRANDE ÉCONOMIE DE CARBURANT 

DURÉE DE VIE ACCRUE 
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LA REGIE DE LA SECURITE DANS LES SPORTS 

I I I * 

II est d i f f ic i le de détacher 
l 'homme de ses accomplis­

sements. I so le r Gi l les Néron 
dans sa maison de banlieue, le 
dépoui l ler de ses t i t res , de ses 
projets, de son passé universitai­
re, c 'est c o m m e traquer une 
bête sauvage. Il s'accroche à un 
scrap book scient if ique où il a 
colligé tout ce qui s'écrivait sur 
la violence dans les années 70, il 

JEAN BEAUNOYER 

repart en c ro isade , défend ses 
causes et je l ' imagine chevalier. 
E l l io t Ness l ' incorrupt ible , 
«l 'homme à abattre par les rotu­
riers du sport» selon une expres­
sion d'un journaliste de Québec. 

«Si j ' accepte ce genre d'entre­
vue, c 'est que j e suis bien con­
scient que si l 'homnie passe, si 
l ' image véhiculée par les médias 
est acceptée par les gens, les 
idées qui vont suivre auront 
plus de facilité h faire leur che­
m i n , » dit-il en m'exhibant sa 
documentat ion au bureau de 
sons sous-so;. 

C'est déjà beaucoup dire . 
L 'homme est pragmatique. Et le 
rapport qui porte son nom sur la 
violence au hockey était d'abord 
une thèse de doctorat. 

« J ' au ra i s pu choisir un sujet 
plus abstrai t , mener une élude 
hautement scientifique, écrire 
dans des cahiers spécialisés, ce 
qui est très vu pour ton avance­
ment dans ce mil ieu maïs j ' a i 
voulu faire une approche empiri­
que et c 'est pour ça que mon 
étude a été publique." 

Gi l l es Néron a mis 3 ans et 
demie à préparer le rapport sur 
la violence. Il a coûté $67.772. et 
des heures incalculables au co­
mi té qu'i l d i r igea i t , un genre 
'd 'expér ience comme on en fait 
une fois dans sa vie. 

«On a eu toutes sortes de diffi­
cultés, si bien qu'à un moment il 
a fallu que j 'emprunte $18,000 à 
la banque au nom de ma femme 
Rose-Marie et moi.* 

Et Néron, ainsi que son comi­
té, se sont impliqués dans le vrai 
monde du vrai sport. Ils ont vu 
des vrais matches sur les lieux, 
i ls ont lu, ils ont entendu en au­
dience publique des joueurs, des 
entraîneurs, des parents, des 
spécialistes et ils ont fait bondir 
les sportifs du Québec, 

j «L 'oppos i t i on , on l'a eue au 
|; début, se rappelle Néron. On m'a 

t ra i té de tapette dans certains 
journaux, d'universitaire illumi-

:né , de théoricien et de rêveur 
mais en '78, après avoir déposé 

| le rapport, je n'ai lu que quatre 
ar t ic les négatifs et leurs au­
teurs étaient tous des directeurs 
de relations publiques pour des 
clubs de hockey junior.» 

Néron avait gagné. A peu près 
80% de ses recommandations ont 

;été mises en application, dont la 
'.création de la Régie de la Sécuri­
t é dans les Sports et 70 mémoires 
lui ont été présentés par diffé­
rents organismes. 

Un bon bout de chemin depuis 

v.-

Ner©n 
Tallahassee, Floride, où Néron, 
joueur de hockey à l'université 
de l'endroit, avait eu l'idée d'une 
étude sur la violence au hockey. 

« L e s Amér i ca in s ne compre­
naient pas qu'un universi ta i re 
comme moi pratique le hockey. 
C'était en '73, à l'époque de gloi­
re des Flyers de Philadelphie et 
l ' image publicitaire qu'on don­
nait là-bas du hockey était révol­
tante. On voyait dans des récla­
mes des brutes qui s'écrasaient 
le v i sage sur la baie vi t rée , des 
coups de coude, des bagarres Je 
ne pouvais supporter de voir le 
produit culturel du Canada et du 
Québec en arriver là .» 

On a déjà demandé sur les 
ondes d'un poste de radio, au 
bout du compte , qu'est-ce le 
rapport sur la v io lence au hoc­
key avait donné. Quelqu'un avait 
répondu avant Néron: «En tout 
cas . ca lui a donné le poste de 
président de la Régie! » 

Bien méchant év idemment . 
D'autant plus que Gilles Néron 
ne se voyai t pas là: «Je me 
v o y a i s consei l ler pas plus et j e 
pensais qu'un avocat serait indi­
qué. J'avais d'ailleurs suggéré 
deux noms et j 'attendais la suite 
des événements. Quand j 'ai été 
nommé, j e n'ai pas hésité à 
embarquer: qui pourrait refuse 
de t r ava i l l e r pour la sécurité 
dans le sport?» 

Plus tard Néron parlait des 
gens rcmplaçables: «On dit que 
personne n'est i r remplaçable . 
C'est vrai que mécaniquement, 
toute personne est remplaçable 
mais philosophiquement person­
ne n'est remplaçable.» Et c'est 
probablement ceux qui ont 
nommé Néron à la présidence de 
la R é g i e .iprès avoi r lu le rap­
port sur la violence. 

«J 'ai deux satisfactions, pour­
suit Néron, la première c'est de 
savoi r qu'en 7(3-77, pour la pre­
miè re fois au Canada, aucun 
enfant en bas de 18 ans n'a perdu 
un oeil lors d'un match de hoc­
key. Avant qu'on adopte le règle­
ment du port obl iga to i re de la 
visière, il y a déjà eu 52 cas d'en­
fants aveugles d'un oeil suite à 
un accident de hockey. La deu­
xième satisfaction c'est d'avoir 
été nommé au poste que j 'occupe 
présentement. 

Faut év idemmen t parler de 
l'affaire Cleveland Denny. Par­
ce qu 'e l le occupe une place im­
portante dans les toutes premiè­
res pages de l'histoire de la Ré­
gie créée en décembre dernier. 
Entrés en fonction le 26 juin der­
nier, M m e Joyal-Poupar t , Ar ­
thur Lessard et Gilles Néron se 
retrouvent avec le cas Cleveland 
Denny sur les bras. Fallait réa­
gir vite. 

« L ' é l é m e n t positif de cette 
affaire me semble avoir été l'in­
térêt subit qu'on nous a manifes­
té. Les regards étaient tournés 
vers nous, alors qu'on aurait pu 
s'adresser au gouvernement, à 
la R I O , à la v i l l e de Montréal . 
C'est un signe que nous avons 
notre raison d'être.» 
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avantage à être clarifié en ce qui i 
concerne notamment certains de! 
ceux qui nous ont publiquement; 
incités à nous faire discrets . 
Quels intérêts protègent ceux! 
qui ont l ' intention de fa i re ttb-:| 
struction à notre travail?» 

• • » t il 

S 

M 
«SI*. 

...... 
' .-YMr 

La mort de Cleve land Denny 
survenue quelque temps après 
son combat du 20 juin dernier au 
Stade o lympique , a déclenché 
bien des passions. Pendant que 
l'état du boxeur se détériorait de 
jour en jour , Gi l les Néron était 
hors de la v i l l e . Avan t de s'em­
barquer dans la nouvelle Régie, 
il avait demandé des vacances. 
En dix ans il ne s 'était j amais 
arrê té : le fameux rapport , les 
cours à l'université, ses occupa­
tions d'administrateur, de con­
sei l ler , de président de ci ou de 
ça (du club de hockey des Média 
du Québec entre autres) en 
avaint fait une espèce de «busy 
body» à court de temps. C'est le 
confrère François Béliveau qui. 
le premier, devait le mettre sur 
la sellette. 

« I l n 'étai t pas question de se 
déf i ler é v i d e m m e n t , la R é g i e 
aurait été critiquée et à juste ti­
tre. Fallait penser vite alors que 
je n'avais pas tous les (elements 

en mains. Je n'ai pas exigé d'en­
quête du gouvernement sur l'af­
faire Denny mais j e me sens li­
bre dans mes fonctions de rappe­
ler à l ' o rd re tout o rganisme 
même s'il est gouvernemental et 
j e crois que les haut fonctionnai­
res l'ont compris.» 

Certains ont imaginé que la 
R é g i e al lai t abolir la boxe, que 
Néron l'apôtre de la non-violence 
allait sauter sur l'occasion pour 
r aye r la boxe sur la car te de la 
p rov ince . C 'é ta i t bien mal le 
connaître. Non pas qu'il soit par­
ticulièrement féru des program­
mes de boxe mais Néron le prag­
matique, choisit entre le blanc et 
le noir. 

« Y a as de doute qu'il faut que 
ça change. Quand Pierre Gobeil 
disait que la boxe n'avait jamais 
eu sa p r e m i è r e chance, qu 'e l le 
n'avait, somme toute, jamais été 
v r a i m e n t r ég i e , j e pense qu'il 
avait là un bon élément de réfle­
xion. J ' a imera i s que la R é g i e 

soit considérée comme un orga­
nisme de prévent ion et non pas 
de répression. Il y a sûrement un 
juste mi l ieu entre ce qu'est la 
boxe actuellement et l'abolition 
de cette activité.» 

L'enquête du coroner concer­
nant l ' a f fa i re Denny a été sus­
pendue indéfiniment. La Régie 
( R S S ) est à monter son propre 
dossier et un rapprt d'une qua­
rantaine de pages sera rendu 
publique au tout début de décem­
bre. Néron en dépit de toutes les 
nuances qu ' i l tient à faire et à 
toute la compréhension qu'il 
manifeste «pour les gens de bon­
ne foi qui t ravai l lent dans la 
b o x e » n'a pas l 'intention de se 
laisser intimider. 

On lui a déjà fait savoir qu'il 
pouvait bénéficier de la protec­
tion de la pol ice si j amais une 
menace était proférée à son en­
droit ou même une allusion. 

« L e rôle de tout le monde dans 
l ' a f fa i re Denny aura peut-être 

E v i d e m m e n t la R é g i e S ' inté­
resse tout particulièrement à la;| 
santé des boxeurs et a consulté 
des neurologues à cet effet. Cer­
tains se disent prêts à monter 
des dossiers sur les boxeurs à 
l'aide de test neuro-psycho-mo-
teur tandis que d'autres se refu­
sent parce qu'ils estiment que lia 
boxe va à r encon t re m ê m e de 
leurs principes. 

«Cet te atti tude de certains 
neurologues nous inquière. 
...Par exemple à la boxe, on dé­
fend de prapper en bas de la 
ceinture. On n'a pas le droit de 
frapper dans les testicules. Les 
testicules sont sensibles alors 
que le ce rveau est insensible 
mais plus vulnérable... J'ai vu la 
photo du cerveau de Cleveland 
Denny après sa mort . . . c 'é tai t 
pas très joli à voi r .» 

Les événements ont précipité 
la R é g i e dans l 'arène de box,ç 
mais elle s'occupe également dp 
tous les sports sauf le baseball, 
le hockey et le football profes^ 
sionnels (parce que internatio­
nal, parce que le Canadien en 
l'occurence a depuis longtemps 
une tradition de fair-play). Trois 
membres ont été nommés jus­
qu'à maintenant et une soixan­
taine d'autres devraient se join­
dre à eux. La R é g i e coûtera au 
bout du emompte $2 millions aux 
contribuables «mais si on consi­
dère que les blessures causées 
par le sport coûtent de $4 à $6 
millions par année au gouverne­
ment, on peut considérer notre 
entreprise ren table ,» argue le 
président. 

A 36 ans, Gil les Néron s'em­
barque dans ce qui sera l'aven­
ture la plus excitante de sa vie. Il 
a réuss à s'impliquer au point de 
ressembler à son action. Il dit ne 
pas être naïf mais a souvent fait 
confiance: «Je ne me fais ja­
mais rouler deux fois et si j e f t& 
faisair rouler une deuxième f t f î ^ 
j e dirais à celui qui m'a eu. qu' i l] 
avai t eu raison de me rouler 
première fois.» 

Doué pour la plupart des 
sports, entiché de gol f où il a 
déjà réussi un 74, Néron est ausc 
si ce genre de br icoleur q jÊ 
démanche une v ie i l l e g range 
pour se bâtir un sous-sol. Je sais' 
que c'est une bonne fourchette,' 
un enragé de c inéma de fin eje 
soi rée mais j e voulais savoi r 
avant de fermer la porte, s'il se 
souvenait de la dernière folk' 
qu'il s'était battu. Une question 
plate pour finir. 

«Ça remonte à une dizaine; 
d 'années j e crois . C 'é ta i t pen- | 
dant une compétition de lutte et 
j e me suis blessé à l 'épaule.» 

Et c'était selon les règles. 

LE SPORT AUTOMOBILE EN CRISE A T O K Y O li ri M " 

Un© nouvelle fédération ! Borg trouve p • 
P A R I S ( A F P ) — Une fédé­
ration mondiale de >port 

automobile qui ne donne ni son 
adresse, ni le nom de son p r e s i ­

dent vient d'être créée, M l'on en 
croit l'Association des construc­
teurs de formule Un (F 0 C A ) . 
qui s'est chargée de faire parve­
nir un document de 3*1 pages à la 
presse, hier. On parle de $10 mil­
lions de prix pour le champion­
nat des pilotes. 

En transparence, apparaît 
bien sûr la «pa t t e» de Bernie 
Ecoleston*'. le président de la 
F O C A , dans ce qui constitue 
une* nouvelle étape du conflit 
autour du championnat de for 
mule Un qui oppose deux hom­
mes: Bernie Ecclestone et Jean-
Marie Balestre. le president fi­
la Fédération internationale du 
sport automobile. 

Sans juger la crédibi l i té de 
cette nouvelle fédération, ni la 
vérac i té de son programme de 
Grands Prix «pirates» et la liste 
de ses participants, cette annon­
ce est le signe d'une scission dé­
finitive entre les deux orga ni s 
mes et les deux championnats, 
et la mise en demeure de toutes 
les parties prenantes de la for 
mule Un de faire un choix. Ainsi, 
maintenant que Bernie Eccle­
stone a rendu officiel son cham­
pionnat du monde, les sponsors 
et les constructeurs devront 
prendre position, et rapidement. 

Imbroglio 
Si la «Fédéra t ion mondia le» 

prévoit que les concurrents pour­
ront s 'engager un mois avant 
chacune de ses courses, la Fédé­
ration internationale du sport 
automobile, fédération officielle 
régissant tout le sport automobi­
le dans le monde, a fixé au 15 
novembre prochain la clôture 
des engagements pour le cham­
pionnat du monde de formule Un 
1981. 

Tout le monde se trouve ainsi 
mis tau pied du mur. au moment 

ou l ' imbrogl io est le plus com­
plet. La FOCA met en avant 
des organisateurs avec qui elle a 
signé des contrats, depuis plu­
sieurs années pour certains. La 
F I S A ne veut connaître que 
les fédérations nationales ou les 
automobiles clubs qui régissent 
le sport automobile dans les 
pays intéresses 

Ainsi le président Balestre, qui 
s'est borné à un laconique: «pas 
de commentaire, on est en pleine 
campagne d'intoxication», rap­
pelle que parmi les cour ses an­
noncées par la « Fédération 
mondiale» figurent des pay> 
(Afrique du Sud. Belgique, Pays-
Bas, Allemagne. Autriche. Fran­
ce et Espagne) dont les fédéra­
tions ou automobiles-clubs ont 
annoncé par communiqué, il y a 
une semaine, «que leur Grand 
Pr ix de formule Un ne pourra 
avoir lieu que dans le cadre du 
calendrier officiel de la Fédéra­
tion internationale». 

Réaction de Scheckter 
Le coureur automobile sud-

africain Jody Scheckter, prési­
dent de l'Association des pilotes 
de Grand Pr ix , a affirmé, hier 
soir, a Monaco, son opposition à 
la Fédération mondiale du sport 
automobile, dont la création 
avait été annoncée dans l'âpre-
midi. 

«I l est tout à fait impensable 
que nous puissions adhérer à 
cette Fédérat ion mondiale du 
sport automobile», a déclaré le 
champion du monde !97îi. qui 
réside à Monaco. Puis il a pour­
suivi: «Nous devons rester dans 
le cadre de la FISA (Fédération 
Internationale du Sport Automo­
bi le )» . Jody Scheckter a en outre 
estimé que «les problèmes con­
cernant les p i l o t e s ne doivent 
pas être mêlés aux problème^ 
relatifs à la commercialisation 
des Grands P r i x » . 

La compétition automobile se 
t retrouve donc en face de deux 

calendriers. L'un qui a déjà été 
publié et qui comprend les 
épreuves de la Fédération inter­
nationale du sport automobile et 
i 'autre. publié par la nouvelle 
Fédération mondiale. 

Ce dernier prévoit la presenta­
tion d'une quinzaine d'épreuves, 
(on en trouvera la liste dans nos 
pages de statistiques) et le nom 
de Monréal s'y retrouve, le 

Grand P r i x du Canada qui de­
vrait avoir lieu le 13 septembre 
1981. 

A noter que les règles de ce 
championnat seront les mêmes 
que celles du championnat offi­
ciel de 1980. Les voitures pour­
ront donc conserver leurs jupes 
et les mêmes pneus, contraire­
ment aux règlements que la 
FISA voulaient imposer. 

un maître 
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Jody Scheckter est contre I 

T O K Y O ( U P I ) — L'Améri­
cain. Bill Scanlon a causé 

une certaine surprise, hier, en 
sortant le favori Bjorn Borg du 
tournoi international de tennis 
de Tokyo . Scanlon a battu le 
Suédois par 7-5, 3-6 et 7-5. 

Par ailleurs, Jimmy Connors a 
atteint les demi-finales en bat­
tant Pat Dupre, 6-3 et 6-0. Tom 
Gullikson a aussi atteint les 
demi-finales aux dépens de Vic­
tor Amaya. 

Borg a facilement gagné la 
deuxième manche, mais dans le 
set décisif, i) a perdu son service 
en trois occasions. Le Suédois a 
expliqué sa défaite en disant 
qu'il n 'était pas en très bonne 
forme, depuis deux semaines, et 
que les courts de Tokyo étaient 
particulièrement rapides. Quand 
on lui a demandé quel serait le 
gagnant du tournoi qu'il a gagné 
deux fois par le passé: «Je ne 
sais pas, a-t-il répondu. Il y a de 
très bons participants. Connors, 
peut-être.» 

«C'est ma plus grande victoi­
re, devait déclarer Scanlon à 
l'issue du match, j 'en suis enco­
re tout abasourdi». 

Coupe Wightman 

Les Etats-Unis ont pris une 
avance de 3-1 aux dépens de la 
Grande Bretagne, dans la ren­
contre annuelle de la coupe 
Wightman, entre les deux pays. 

Le duo formé de Chris Evert-
Lloyd et de Rosemary Casals a 
pris la mesure de Anne Hobbs et 
de Glymcs Coles, 6-3 et 6 3. Plus 
tôt dans la journée, Andrea Jea-
ger, âgée de 15 ans, la plus jeune 
joueuse de l 'histoire à prendra 

l - i » f I 

M ' * ' 

part à la coupe Wightman, avait j . 
procuré une deuxième vic toi re 
aux USA, battant Virginia Wade, 
3-6,6-3 et 6-2. Les Etats-Unis sont f 
en quête d'une 43e victoire en 53 
rencontres. Les trois derniers \ 
matches de la série auront lieu 
aujourd'hui et les Etats-Unis-
n'ont besoin que d'une seule vio-> » 
toire pour l'emporter. / H 

. i 

Bjorn Borg 
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\ Le hockey mineur québécois 
es t le m i e u x s t r u c t u r é au 

Canada et cet te saison, la ligue 
Majeure du Québec profite plei­
nement de la présence des nom­
breux jeunes espoirs. C'est à son 
tou r de r e n t a b i l i s e r les ef for ts 
déployés à la base <*t cet te facet­
te contribue au bel équil ibre des 
fo rces . D r e s s e r un bi lan des 85 

i p remie r s matches disputés cette 
{ saison, correspond à féliciter les 

d i r i gean t s de leurs nombreuses 

LA LIGUE JUNIOR MAJEURE DU QUÉBEC EN 1 980 

Un produit plus intéressant 

R O B E R T B O U S Q U E T 

/ . t i 

i nnova t i ons au cours d e s deux 
d e r n i è r e s a n n é e s . Le hockey 
présenté est plus spectacula i re . 

/'pG nombreuses vedet tes indi­
v i d u e l l e s ont g r a d u é et e l les 

3,*ont pas encore été remplacées 
| ans l 'esprit du specta teur . P a r 
contre , les équipes se doivent de 
p r é s e n t e r du j eu b e a u c o u p 
m i e u x a r t i c u l é e pour e s p é r e r 

J [emporter cette saison. L'effort 
col lect i f doi t ê t r e o m n i p r é s e n t 
sinon le spec ta teur assis te à des 
surpr ises comme la défaite des 
€ u t a r a c t e s de S h a w i n i g a n à 
Montréal et celle des Royals de 
Cbrnwall devant leurs par t i sans 
face aux Olympiques de Hull. 

^ . T o u t peut se p r o d u i r e ce t te 
saison, n ' impor te quelle équipe 
ivi.'ut v a i n c r e n ' i m p o r t e quel 
vac}yersaire. Le port obligatoire 
tie la grille a certes a idé, la pré­
s e n c e de n o m b r e u x n o u v e a u x 
e n t r a î n e u r s (hui t d e p u i s deux 
ans) a éga lement contr ibué à de 
Nouvelles t e c h n i q u e s de j e u , 
mais il faut également par le r de 
'l'avènement du centre de recru­
tement de la ligue Majeure mis 
soir pied pa r les dir igeants de la 
Hgue il y a un an. 

Cette s a i s o n , m ê m e les équi ­
pes les p lus p a u v r e s et moins 
m'en s t ruc turées ont été en mesu­
ra de r e l u q u e r les m e i l l e u r s 
j oueu r s . Les dépis teurs de cha­
cune des équipes ont pu utiliser 
l e u r t a l e n t à q u é r i r les p e r l e s 
rares, les «slcepers». Les meil­
leurs joueurs étant connus, cha­
que équipe s'est a r r ê t ée à analy-
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s e r ce qui c o r r e s p o n d a i t le 
mieux à ses besoins. 

La g r i l l e e s t é g a l e m e n t un 
é l é m e n t fort posi t i f et les équi­
pes v i s i t e u s e s ne son t p lus au­
t a n t i n t i m i d é e s q u a n d e l l e s se 
p r o d u i s e n t s u r une p a t i n o i r e 
a d v e r s e . Aucune é q u i p e n ' a pu 
afficher une moyenne supérieu­
r e à .500 à l ' é t r a n g e r la sa i son 
d e r n i è r e . Depu i s le d é b u t du 
présent calendr ier , les équipes 
de Sorel et Shawinigan connais­
s e n t b e a u c o u p de s u c c è s à l 'é­
t r a n g e r . Au d o m a i n e s t a t i s t i ­
q u e s , la d i f f é r ence n ' e s t p a s 
é n o r m e (une a u g m e n t a t i o n de 
82% à 34% en t e r m e de réussi te) 

mais les équipes offrent en géné­
ral une bonne per formance à l'é­
t r ange r . Laval , Montréal et Chi-
c o u t i m i p r é s e n t e n t les p i r e s fi­
c h e s à l ' e x t é r i e u r e t ce s t ro i s 
é q u i p e s o c c u p e n t les d e r n i e r s 
échelons au c la s semen t généra l . 

Vous d i r e z c e r t e s que l e s 
j o u e u r s sont c o n t r e c e t t e p ièce 
d ' équ ipement et vous aurez rai­
son. Si un joueur déc la ra i t l 'ap­
préc ier , il sera i t la cible des quo­
libets les moins f lat teurs de l'ad­
v e r s a i r e , i n v e c t i v é d e s sobr i ­
quets des spec t a t eu r s et mis sur 
la liste noire des dépis teurs qui 
t ravai l lent pour les équipes pro­
fessionnelles. C'est aussi s imple 

que cela. 
L ' a v è n e m e n t de la g r i l l e a 

é g a l e m e n t c o n t r i b u é au renou­
veau impor tant d'un aspect es­
s e n t i e l au hockey n o r d - a m é r i ­
cain: les mises en échec. D'ail­
leurs , un dir igeant d 'équipe con­
fiait que ses équipiers en avaient 
d i s t r i b u é 10% de plus q u ' à pa­
reil le date Tan dernier . Les chif­
fres ne sont sû rement pas aussi 
spec tacu la i res chez les neuf au­
t r e s f o r m a t i o n s m a i s il s ' e s t 
produit une augmenta t ion mar ­
quée partout . Les coups de bâton 
vicieux? Cer tes , il en a eu beau­
coup, mais la tendance se résor­
be g radue l l ement . 

Il ne faut é g a l e m e n t p a s ou­
blier la période de prolongation. 
Une belle trouvail le qui satisfait 
tout le monde. . . sauf les journa­
listes pour qui l 'heure de tombée 
vient encore plus rap idement . 

Les spec ta teurs sont peut-être 
m o i n s n o m b r e u x et p l u s i e u r s 
e x p l i c a t i o n s p e u v e n t j u s t i f i e r 
cet te tendance . Même si la ligue 
M a j e u r e a t t e i n t s e u l e m e n t le 
qua r t de sa 12e saison, il fait bon 
de m e n t i o n n e r que les s p e c t a ­
t e u r s a p p l a u d i s s e n t p lus que 
j a m a i s les exécut ions de jeu. Et 
ce d a n s tous les a r e n a s du cir­
cuit. L ' avènement de la grille a 
p e u t - ê t r e c h a s s é les f r i ands de 

a i 
violence et de b a g a r r e s mais elle 
a a t t i r é les vér i tab les mordus~du" 
jeu . | 

Nous arr ivons m a i n t e n a n t ^ f o 
pr incipale déficience de la ligue 
M a j e u r e : l ' i n c o n s i s t a n c e g ^ s 
«zèbres». Ce n 'est pas facile^JièV 
t re officiel c a r s'ils connaisiftflfc 
un m a u v a i s m a t c h , ils ne peu­
v e n t ê t r e r e l é g u é s au bout du 
b a n c c o m m e les j o u e u r s . I ls 
souf f ren t donc t o u t e la so i rô^ -
Un c e r t a i n soi r , ils se eomptffc 
tent c o m m e s'ils voulaient noon 
t r e r q u ' i l s p o u r r a i e n t a r b i t r e r 
dans la ligue Nationale et s 'att i­
rent les éloges de tous. Le lendé 
m a i n , on se d e m a n d e s'ils' ne 
veulent pas rire de l ' intelligence 
des s p e c t a t e u r s . Ils m a n q u e n t 
v r a i m e n t de r é g u l a r i t é et la si 
l u a t i o n n ' e s t p a s s a n s frustrer , 
j o u e u r s e t e n t r a î n e u r s . Une 
chance que cet te année, les nou­
v e a u x e n t r a î n e u r s ne se corn-
plaisent pas à se donner en spec­
tacle . 

Ça p a t i n e en g r a n d e v i t e s s e 
dans la ligue Majeure cette mai­
son , un r y t h m e de jeu plus v j te 
en tout cas que la saison derniè­
re, et la fin de saison s 'annonce 
par t icu l iè rement in téressante . 
En dépit de l 'absence de joueurs 
c o m m e les Denis Savard . Gilles 
H a m e l , N o r m a n d Aubin . J e a n -
F r a n ç o i s S a u v é , Gas ton T h e r 
r i en et a u t r e s , le c a l i b r e de j e u 
progresse rap idement . L'équili­
bre est f inalement at teint . 

Mon c o n f r è r e R é j e a n T r e m ­
blay annonçait la création immi­
nente de bourses univers i ta i res 
pour les joueurs qui n 'auront pas 
é t é r e p é c h é s . Ce s y s t è m e fonc­
tionne dans la ligue Majeure de-
l 'Ontario et le directeur-admi­
nistratif Paul Dumont l'a trouy.é. 
p romet teu r . Comment le r en t e r 
biliser? Un moyen simple serai j , 
de re tenir un cer tain pourcenta-. 
ge sur la vente des billets ou des 
p r o g r a m m e s souvenir et le tour. 
se ra i t joué. . , p 

D e p u i s q u e l q u e s années , , . l a 
ligue Majeure s 'est dépar t ie de 
son c o n s e r v a t i s m e et a p p o r t e , 
d e n o m b r e u s e s amé l io r a t i ons . . 
Ça ne fait que rehausse r la qual i - . 
té du produit. » • 

Depuis ce matin... la chasse au chevreuil 

Jean Page 
(collaboration spéciale) 

. La saison de chasse à l'ori­
gnal est main tenan t termi-

i'née, m a i s d e p u i s ce m a t i n , les 
S chasseurs de gros gibier peuvent 
IJs.çvfliriger dans les zones A3, Al . 

C, D, F l , F2, F3 et F l , où 
• il est permis de chasser le che­
vreu i l ou cerf de Virginie. 
I] Nous l ' a v o n s m e n t i o n n é la 
(semaine dern ière , cet an imal est 
•beaucoup plus rusé que l 'orignal 
ceJ .il ne commet t ra j a m a i s les 
{erreurs du car ibou. Le moindre 
•conseil que nous pourrions vous 
•donner e t qui a j o u t e r a i t à vos 
îconnaissances acquises sera i t un 
}actif de plus en votre faveur. 
•Nous allons donc tenter de vous 
[en é n u m é r e r quelques uns. 
•• Les vê tements de nylon ou tous 
i 1 

ceux qui font en tendre des bruits 
en frottant sur les b ranches sont 
à déconseil ler. Le chevreui l pos­
sède une ouïe des p l u s d é v e l o p ­
pées, c 'est pourquoi le gilet et le 
panta lon de laine demeuren t les 
préférés des chasseurs aver t i s . 
• Un chevreuil en état d 'a le r te ne 
s e s o u c i e r a peu t ê t r e p a s t e l l e ­
ment des c r a q u e m e n t s de feuil­
les sous les p a s , ou e n c o r e de 
b r a n c h e s b r i s é e s , p u i s q u e ces 
b r u i t s s ' a s s o c i e n t à c e u x de la 
forêt. Il a t tendra peut -ê t re d 'ê­
t r e a s su ré d 'une p résence insoli­
t e a v a n t de d é g u e r p i r , ce qui 
p o u r r a tout de m ê m e vous per ­
me t t r e de l 'apercevoir . Mais ces 
sons non familiers, c o m m e ceux 
de car touches s 'en t rechoquent 
dans les goussets ou de «canette» 
d e b i è r e ou d ' e a u g a z e u s e rou­
lant su r le p lancher de la chalou­
p e a u r o n t tô t fai t de lui fa i r e 
p rendre la poudre d ' e s c a m p e t t e . 
• Le t i r r a p i d e de p r o j e c t i l e s 
s u c c e s s i f s n ' e s t p a s t o u j o u r s 
ce lu i qui a t t e i n t la c i b l e . U n e 
bonne balle bien t irée est suffi­
sante pour aba t t r e un chevreui l . 
Si vous en avez le t e m p s , au lieu 
de d e m e u r e r d e b o u t , posez un 
genou au sol pour obteni r plus de 
solidité. Si vous en avez la chan­

c e , a p p u y e z v o t r e a r m e s u r un 
a r b r e ou un r o c h e r . E n p rocé ­
dan t ainsi, si votre ca rab ine est 
bien a jus tée , vous dir igerez vo­
tre projecti le exac t emen t à l'en­
droi t dés i ré , ce qui dans bien des 
cas pourra i t é p a r g n e r de succu­
lents rôtis . 
• P a s s e r d e l o n g u e s h e u r e s à 
a t t endre son chevreui l , en étant 
assis sur le sol ou un rocher gla­
cé peut devenir inconfortable» à 
la longue. Apportez un petit banc 
pliant , du genre de ceux utilisés 
pa r les c a m p e u r s . J ' en possède 
un depuis des années , sa dimen­
sion est rédui te au point de pou­
voir ê t r e t r anspo r t é dans la po­
che de mon gilet. 
• L a p lu ie e t la b u é e r e n d e n t 
souvent inutil isable la lunette de 
v i s é e . D é c o u p e z une b a n d e de 
d e u x p o u c e s de l a r g e u r d ' u n e 
v ie i l l e c h a m b r e à a i r de caout ­
c h o u c e t t e n d e z - l a pour qu ' e l l e 
recouvre les deux ex t rémi tés de 
la l u n e t t e . Le m o m e n t venu de 
t i r e r , ce g e n r e d e p r o t e c t e u r 
s ' e n l è v e en une f r ac t i on de se­
conde. 
• L o r s q u e vous c h a s s e z le che­
vreuil en ba t tue , il est toujours 
difficile de s ignaler le moment 
du d é p a r t a u x r a b a t t e u r s , les 

voix ou les aboiements s imulés 
pouvant ê t re mal in terpré tés . La 
douille vide d 'une car touche de­
v i e n t un sifflet dont le son s t r i ­
d e n t peu t t r è s bien s i g n a l e r ce 
dépa r t . 
• Si vous vous demandez quelle 
es t la pesan teur d'un chevreuil 
a b a t t u , la t a b l e c i - jo in te vous 
facil i tera la t âche . 

a s s o y e z - v o u s c a l m e m e n t et 
fumez une c i g a r e t t e . Celle-ci 
t e r m i n é e , m ê m e m a l g r é v o t r e 
anxié té , allumez-en une seconde. 
Un dépa r t t rop rapide en direc­
tion d'un cerf seulement blessé 
pourra i t le faire d i spara î t re en 
vi tesse. Cette a t ten te d 'une ving­
t a i n e de m i n u t e s vous p o r t e r a 
profit, puisque l 'animal épuisé 
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TABLE DE PESANTEUR DU CHEVREUIL 
PESANTEUR 
ÉVISCÉRÉ 
40 livres 
50 
60 " 
70 
80 M  

90 
100 
110 " 
120 " 

PESANTEUR 
DEBOUT 
55 livres 
65 " 
80 " 
90 " 

105 " 
115 " 
130 
140 " 
155 

PESANTEUR 
ÉVISCÉRÉ 
130 livres 
140 " 
150 
160 " 
170 " 
180 " 
190 M  

200 
210 " 

PESANTEUR 
DEBOUT 
165 livres 
180 " 
190 " 
205 " 
215 " 
230 " 
240 
255 . " 
265 " 

• Si vous su ivez la t r a c e d 'un 
c h e v r e u i l s u r la n e i g e e t que 
vous pensez m a r c h e r suffisam­
m e n t l e n t e m e n t , vous vous dé­
p l a c e z p r o b a b l e m e n t e n c o r e 
deux fois trop rap idement . 
• L o r s q u e vous avez a b a t t u un 
c h e v r e u i l et q u e vous le p r é s u ­
m e z t o m b é p a s t e l l e m e n t loin, 

par la perte de sang, s'il n'est 
pas déjà mor t , n ' au ra pas la for­
ce de repar t i r . 
• Selon R u s s e l T i n s l e y de 
«Outdoor Life», la v a l e u r de 
l'appel à l 'aide d'une bande élas­
t ique d e m e u r e encore à prouver. 
E n q u e l q u e s o c c a s i o n s ce peut 
ê t r e valable , ma i s le doute per­

s i s t e tou t de m ê m e chez les e x ­
pe r t s . 

Duran t la période de rut d'au-» 
t r e par t , en faisant entrechoquer, 
d e u x p a i r e s de bois de c e r l s 
p r é a l a b l e m e n t a b a t t u s , il e s t 
possible d ' a t t i r e r à portée de t i t 
le cerf convoité. 
• Lorsque que souffle une l é g è r e 
br ise , à condition de l 'utiliser en 
votre faveur, vous aurez plus de 
facilité à chasser . Lorsqu'il y a» 
a b s e n c e de v e n t , le c h e v r e u i l 
peut percevoir la senteur humain 
ne, phénomène impossible lorèfl 
que la brise se dir ige dans vôtre-
d i r e c t i o n p o u r d i s s i p e r c e t t e 
odeur. 
• Le c h e v r e u i l e s t un a n i m a l 
dont la vigueur est phenomena-: 
le. Même lorsqu'il est atteint» 
d ' u n e ba l l e au coeu r , la m o r t 
n 'es t pas toujours instantanée:* 
P l u s il e s t e f f r a y é a v a n t d ' ê t r e 
t i ré , plus il couvr i ra de d i s tance , . 
ce l le -c i p o u v a n t a t t e i n d r e j u s - . 
q u ' à 600 p ieds e t q u e l q u e s fojfr; 
p l u s . Des p o u s s é e s e x c e s s i v e s 
d ' adréna l ine semblen t en ê t re la 
cause . 

J ' a u r a i l ' o c c a s i o n de vous^ 
t r a n s m e t t r e d ' au t res informa-!." 
t i ons et conse i l s de chas se - a t r f 

chevreuil au cours de la saison. 
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EN BREF 
• Hull sans le sou 

îmais non a 
cause de Joanne 

j A r t h u r R ich , avi -
[seur légale de Joanne 
•Hull, ex - épouse du 
[ joueur de hockey 
{Bobby 4 H u l l , a s s u r e 
•que si le h o c k e y e u r 
[est&ans lé sou ce n 'est 
(pa3 à c a u s e des 
{$600,000 accordés à sa 
Jcl iente p a r la Cour , 
tdans une* c a u s e de 
{divorce. «Sa f e m m e 
Jn'a pas touché un sou 
Jde c e t t e s o m m e » , a 
•dit T a v o c a t q u i a a p ­
p r i s les difficultés de 
ÎHlfll pa r les journaux. 
J^grCour a v a i t é t ab l i 
q u e Hull avai t touché 
p l u s de un niîl l ion en 
fl 9 7.7 e t q u e l q u e 
#3$3,992 l 'an passé. 

Maquette battu 

I Paul Mifsud, de l'I­
le dé Malte, champion 
{nondial a m a t e u r de 
b i l l a r d , e s t d e m e u r é 
j n v a i n c u , en T a s m a -

tiié, où se d é r o u l e le 
ournoi. Il a battu Hon 

Ktkins, t r o i s fois 
t h a m p i o n d ' A u s t r a ­
l ie , 1-1. Le M o n t r é a ­
lais Robert Paquel te 
ji subi la d é f a i t e , 4-1 

g a i e m e n t , face à 
a m e s G i a n n a r o s , 
rtampion de Tasma-

j-qjnorale en 
prend 
yn coup en 
URSS! 

S'il faut en c r o i r e 
ne dépêche de l 'AFP 

en p r o v e n a n c e de 
Moscou , le s c a n d a l e 
d e s m a t c h e s nu l s , 
a r r a n g é s à l ' avance, 
a r e p r i s en U R S S . La 
Fédéra t ion soviétique 
de football — s p o r t 
dont il s 'agit — aura i t 
l a n c é un appe l aux 
c lubs les r a p p e l a n t à 
la m o r a l e . Des équ i ­
pes du milieu du clas­
s e m e n t , ne r i s q u a n t 
rien, vendent un point 
à des é q u i p e s qui en 
ont un rée l beso in . 
Be l le m e n t a l i t é ! E t 
d e r r i è r e le r i d e a u de 
fer en plus! 

A v a n c e des U S A 

Une é q u i p e a m é r i ­
c a i n e f o r m é e de 12 
m e m b r e s a p r i s une 
a v a n c e de 11 c o u p s , 
en tête , aux dépens du 
J a p o n , d a n s la coupe 
féminine de golf Pio­
n e e r , au J a p o n . La 
formation amér ica ine 
e s t d i r i g é e p a r Be th 
Dan ie l et c o m p r e n d , 
e n t r e a u t r e s joueu­
ses: Sandra Post, Sal­
ly Little, Pa t Bradley, 
Donna Caponi Young 
et J a n e Blalock. 

Championne 
canadienne 

La C a n a d i e n n e 
Jean Gordon a enlevé, 
h ie r , la coupe du 
m o n d e f émin ine de 
bowling, à Djakar ta , 
en ba t tan t de 45 points 
(602 c o n t r e 557), en 
finale, l 'Allemande de 
l 'Oues t H a n n e l o r e 
Hoplitschek. 

C ' e s t la t r o i s i è m e 
fois que le C a n a d a 

r e m p o r t e l ' é p r e u v e 
f é m i n i n e d e p u i s sa 
c r é a t i o n en 1972. 
A u p a r a v a n t . C a t h y 
Townsend (à Manille 
en 1975) e t Rea Ren-
nox (à L o n d r e s en 
1977) ava ien t rempor­
té la coupe du monde. 

Tournoi féminin 
de basketbal l 

Des équipes de l'Ile-
d u - P r i n c e - E d o u a r d , 
d 'Ot tawa et de McGill 
p r e n d r o n t p a r t au 
t o u r n o i d e b a s k e t 
féminin qui aura lieu 
a u j o u r d ' h u i e t de­
main au Pavil lon des 
spor ts de Trois-Riviè-
r e s . L e s P a t r i o t e s de 
l 'UQTR, seront égale­
m e n t de la c o m p é t i ­
tion. 

Finales de 
football à Laval 

La finale de «touch-
football» féminin de 
la l igue L a v a l oppo­
san t des j o u e u s e s de 
11 et 12 ans du secteur 
C h o m e d e y s e r a p r é ­
s e n t é e , à 12h 30 de­
m a i n , au p a r c Car ­
tier. 

Ce m a t c h s e r a sui­
vi, à 14h, de la f inale 
pee-wee de la ligue de 
football L a v a l . La 
rencontre me t t r a aux 
p r i s e s deux é q u i p e s 
de C h o m e d e y : les 
J a g u a r s et les P a n ­
thers . 

P a r a i l l e u r s , les 
J a g u a r s de Chomedey 

représenteront la ré­
gion L a v a l , d e m a i n , 
aux q u a r t s de f inale 
du championnat pro­
vincia l de football 
moustique qui auront 
lieu au pa rc L a b e r g e 
de C h â t e a u g u a y , à 
12h 30. 

En trois lignes... 

Dave Parker, des 
P i r a t e s d e Pitts­
burgh, a sub i une in­
tervention chi rurgica­
le à un genou, hier, et 
il d e v r a se d é p l a c e r 
a v e c des b é q u i l l e s 
pendant deux mois . . . 
ies Jets de Winnipeg 
ont c é d é le c e n t r e 
Murray Eaves aux 
Oilers de Tulsa . . . l 'ai­
lier défensif Art Still, 
des Chiefs de Kansas 
City, et le demi-ar r iè ­
r e Ear l Campbel l , 
des Oilers de Houston, 
ont é t é cho i s i s les 
joueurs pa r excellen­
ce du mois d ' o c t o b r e 
dans la LNF. . . Adrïa-
no Panatta a a t t e i n t 
les d e m i - f i n a l e s du 
tournoi internat ional 
de tennis de Paris en 
b a t t a n t son c o m p a ­
tr iote et pa r t ena i r e de 
double Paolo Berto-
luccl . . . le v o l t i g e u r 
Claudell Washing­
ton, des Mets de New 
York , d e v i e n d r a 
agent l ibre. . . selon les 
médecins , le lanceur 
J . R . Richard, des 
A s t r o s de Houston, 
g r â c e à un p r o g r a m ­
m e s p é c i a l d ' e x e r c i ­
ces , sera p rê t pour le 
p r o c h a i n c a m p d ' e n 
t ra inement . . . 
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je le prouve 

Ccntraidc remercie 
chaleureusement toutes 
les entreprises et leurs 
cadres délégués qui 
contribuent généreuse­
ment et bénévolement i 

campa 
souscription 1980-1981. 
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1 AcMe.Joe 
Hewitt Equipment L?«>e 
2 Balrd. Thomas E 
Dominion Textile Inc 
3 Barttcaa-Cambron 
Pierrette 
Federation des Caisses 
Populaires Desjardms à de 
l'Ouest du Quebec 
4 Barre. J. René 
Hydro Quebec 
5 Barrière. Real 
Pratt fit Whitney Aircraft du 
Canada Ltee 
S Beaudet. Marte-Christine 
Lavahn Inc 
7 Bélanger. Lionel 
Banqu*» Federaie de 
Développement 
8 Bourgeois. Georf et 
Université de Montreal 
9 Bourque. A. Sam 
Banque Royale du Canada 
10 Borke. T. Gerry 
Greenshields Inc 
11 CampbeO. George L 
Sun lofe Assurance Co 
of Canada 
12 Castouguay. Jacques 
La Baie ^ • 
13 Cei i util Normand 
VIA RaU Canada Inc 
14 Chartfloo. J Hector 
Banque de Nouvelle-Ecosse 
18 CUrfu WffiUm 
Ingersoll Par.d Canada 
16 Q a r e a u George J . 

Canadian Ir.dustnes Ltd 

4 

34 

47 

L ' , 

50 

17 Colvey Lou T. 3 4 Laboiaiere. Gilles 50 Penfold. Lewis C. 
The Gazette Banque Nationale du Canada Northern Telecom 
18 Corner. Carol E. 3 5 Lahaie. Rostand H. Canada Ltd 
Le Reine Elizabeth BP Canada Limited 51 Plnaonnault. J J L C 
19 Curtis. Peter J . 3 6 Lahaise. Georges Banque de Montreal 
Canadian International Papvr Société Radio Canada 52 Proudfoot. Brad 
20 Detmarchaia. René P. 37 Laperriére. Julien Canron Inc 
Les Minoteries Ogihae Ltee Université du Quebec 53 Ratto Howard V 
21 Desrosiers. Roger a Montreal Schenley Canada Inc 
Société Canadienne de la 3 8 Laorendeau. Gilles 54 Fer d. John D.N. 
Croix Rouge Emploi et Immigration Texaco Canada Inc 
22 DesaaufJes. Jean 3 9 Layxell Denis H. 5 5 Rceres . Lionel 
Gulf Canada l-imitee Toronto Dominion Bank Ville de Montreal 
23 Dnbtic. Louis 4 0 LedotrjL Jean 5 6 Rcgenstrcif. Zeev 
Bell Canada Banque de Commerce Steinbe r g Inc 
2 4 FaHoon, Lola Canadienne Impenale 57 Sauve. Pierre 
ZcOei Ltd 4 1 Lepage. Bernard Société Canadienne de Sel. 
2 5 Finn. Terence E Compagnie Pétrolière Limitée 
Shell Canada Ltee Impenale Ltee 5 8 Servant, Raymond 
2 6 Gagnou. André 42 L'Espérance. Real Du Pont Canada Inc 
Xerox Canada Inc Air Canada 5 9 Shepherd. RD. 
27 Glbaolt.AJL 4 3 Mardi. Roger Suncor 
Imasco Ltee Mines Noranda Ltee 6 0 Stenson. Ross 
2 8 Giguére Antoine 4 4 Martine au Denis Domtar Inc 
Lntrepnses Le Voyageur Revenu Canada — Impôt 61 Tremblay, Georges H. 
2 9 Girard. Laurent 4 5 McCann. Jean-Paul Aie an Aluminium Liée 
Consolidated Bathurst Inc Revenu du Quebec 62 Tremblay. Jean 
3 0 Halaey. Larry A 4 6 Mercure. Jean Oendarmene Royale 
Iron Ore Co of Canada Banque d Epargne de la Cite du Canada 
31 Hamel U o & du District de Montreal 6 3 Vallieres Mauricr 
Defense Nationale 4 7 Nkhilo. Joseph Canadair 
32 Henry. Alice L Canadien National 6 4 Williams. Dorian 
Joseph E Seagram & 4 8 Noteworthy. Bert Canadien Pacifique 
Sons Ltd The C S L Group Inc 
33 Kerryon. Robert 4 9 Paiement. Pierre M 
Ministère des Affaires IBM Canada Ltee 
Sociales 
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Nous remercions tout particulièrement les commanditaires suivants 
qui ont permis la mise sur pied de l'opération cadres délégués: 
Ciment St-Laurent Inc., La Compagnie d'Assurance-Vie Crown, Wood 
Gundy Limitée, Pétroôna Canada Inc., La Brasserie O'Keef Limitée, 
Gaz Métropolitain Inc., SPB Canada (1979) Inc., Celanese Canada Inc 

Ccntraide 
493. rue Sherbrooke Ouest 
Montréal, Québec 
H3A 1B6 

• bid 
^ « • • 

f " î : ' 

* '» 

u t ; n 

• • • • 

. - • • 

.1 I .» 

. >|ftl t 



OX t -4 

LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 1 er NOVEMBRE 1980 F 9 

LÎNSCRÎTSÀ 
RIDÈAU-CARLEWN 

SAMEDI 
PREMIÈRE COURSE 

Amble — Bourse: $650 

1 OotoCHonccN R O'Dwyv i l I 

à InihDtvil G Vvimm 6-1 

2 Ckrybrook Oevc* IGrran 4-1 

3 ibn'Oiwr R $tce<« S-l 

5 PiJyPe» G ftigeni IC I 

6 A:..o K»rby J.Wood 81 

7 ftiily Miller R Pyte 6-1 

g fcrJFkko R Zefon 81 

*wm éfigWti 
Do*'» » Image (G BdoV) 

CSorpogn. (M. f ta ) 

DEUXIEME COURSE | 

Trot — Bourse $700 
1 * r .irov M MocOonold 3 1 

4 Wifftraok Sfoh P.lorangtrjr 4-1 

3 ^ I f ^ i t D.Krlc* 5-1 

? Kay Money E Norm 6-1 

3 luterlad 0 Morm t-1 

6 M.tt Settlor W. Ingram 101 

7 UgMeieg lobell L Turcotte 6-1 

8 WmN Comble l Dunlop 8 1 

Autu rug^n 

Ktyitorw Seminal, |B Htwi!t| 

W Peorl, [9.. Chaland) 

TROISIEME COURSE 

Amble — Bourse: $650 

1 CountAdwiA M Tursnne 5-2 

7 MoQflbrilMffefty I Cixron 9 2 

3 Shoi'oTi.-ne [ ( A 7 2 

2 Stimulont M.r 10'Dwysr ô-l 

4 Shoo Shoo V* G Workmon 8 -1 

5 KefyZoM D.Covifft 121 

6 OoncngDo*. R Zeron 121 

8 iohfiiBonrW R Zeron ! ! 

A J W e'rg.blei 

Caroimer, (R. John) 

P 8 Rodney, (A St Amour) 

QUATRIEME COURSE 

Amble — Bourse: $700 

4 Waetiiclong R Weos'er 3-1 

5 v-jhryHrer S Locke 7-2 

7 Rjdm SKonton R. Steele 5-' 

1 rVon&rd R ChorTond 81 

2 kr. Senerto» A \\tmm 9-2 

3 Ho»e< Pebbiei R.ODwy* 81 

6 Cumgrobber G Derue 4 1 

S E*odfeysDdi' W.Kohrer 6-1 

Ajiw t'içibet 

Brodleyt Boy. (J Egor) 

CM»eo» iAlee. |D Pe*ry| 

CINQUIEME COURSE 

Amble — Bourse: $1125 

1 Cabonga Monne A St-Amour 3-1 

4 TVyrnJole Don M. Filon 4.1 

7 Mcdoo R Renaud 6-1 

2 Summons J McCo"frCt 10.1 

3 O J S G v w R Nor-cndm 10-' 

5 AdoiEori R McPSee 6-1 

6 SnorpieiBeta J LVord 8-1 

8 ReolSpm H Porteônce 5-1 

9 Hopcy Jotcdcle 8 Corcoron 81 

SIXIEME COURSE 

Trot — Bourse: $1000 

8 RodtDreoner 8 lodoucevr 5-2 

4 Coleno P laonoerh 92 

7 Don \ Gene P Goulet 7-2 

1 WildGveu 0 Co..He '2-^ 

2 LMtJustfy M. Filon 6-1 

3 C V . T - 0 Kenoe 8-1 

5 Ncrh-oodRorreo R Boixçon 81 

i Zi-- :.;> I T-jrenne 12-1 

A . I U éfigfeb 
COM*) Irstst, |A l̂ 'omme) 

TROISIEME COURSE 

Amble — Bourse. $650 

7 P 8 Rodney A Si Amour 5? 

5 Punch Abbo R. Z*>on 81 

2 Garnit Kay j Wood 7-2, 

1 ioKntioni Oonond D Co»Jle 12-1 

3 St Vexent I.Vov 8-1 

4Card.no R John 12-1 

6 W S S o * G Roovt 6-1 

8 Top Chop M Filon 9-2 

EogW Dole N 0 Bett 

QUATRIEME COURSE 

Amble — Bourse: $650 

2 A;rtoroPme Claude PWfe 3-1 

7 Camden Da>«d R Carton 4-1 

5 BofagrW A Lefstme 5-1 

1 PondorotBoi D Coolie 81 

3 Dd'yilmjge G RrOOUl 6-1 

4 EotNroodJuno M Turenne 6-1 

6 Oompogn v Filon 8-1 

8 Primolondit R Heu 10-1 

EogWDoleN 0 6ett 

CINQUIEME 

Amble — Bou 

2 Bye Bye Quebec 

6 A/mireodRay 

I Serpsntt Eyes 

3 luke't Voienhne 

4 Q m M Fantoiy 

5 SrCnoHet 

7 MiuKS*one 

8 JuttoDom 

9 J M Mac 
Autu eligible 
Kitth H6ono»er 

COURSE 

rse: $1.000 
J. Reynolds 3-1 

J Eoon 6-1 

M.Blars 8-1 

* . » . - • • I 4-1 

OMom 12-1 

0 Co-le 

D Kenot l-l 

R.Pyie 6-1 

R. Curran 5-1 

R Vou 

SEPTIEME COURSE 

Amole — Bourse S850 

1 M.'oflf J Dreoff. R . M < P - M 4-1 

* Dorrylt Ptot/timt w Ingram J' 5-1] 

6 HgarJty s Eio»es> R 0 i%ye» 6-1 ' | 

v «r.syei 7 1 
3 G C i $N*y*ao> ; Vccc 9 2 

5 ls.e»fSe* A S'-Amot/ 8 - ' 

7 Sien*Dw»e w Demers 6-1 

8 Mturdet C N : * O R OD-ye* 8 - 1 

HUITIEME COURSE 

Trot — Bourse $2.250 

6 Keystone Schnopos K Newton 7' 

5 lo'e Smoke J Egon 3-1 

4 Bobbo J McCorm<k eVI 

1 Buo-dhM's; J. loxoster 8-1 

2 0:/es5oy l Turcotte 6-1 

3 Cobms Crown 8 Shap 9-2 

NEUVIEME COURSE 

Amble — Bourse $850 

: .age ironvde R 0 D->e* 7-2 

3 tat Pretend iWebtfer 5-2 

f OlCdu^oo J Watson 8-1 

Mes» Hocç, Sco- A St-Amour 8 1 

i ChosmorCondy I 0>.lop 12-1 

5 Oono Senator D Scrrbnock 6-1 

t MvBovW,llv D Co«ille 12-1 

8 Mo^roWonn R Bel, 9-2 

DIXIEME COURSE 

Amble — Bourse $850 

Î -vskylord Y lc*romboise 4-1 

7 4ii Chance H Pofe*once 3-1 

9 HandsomeOonj* RODwyer 6-1 

1 F . K , S S T O * M Filon 6-1 

? *eadowHPe*e G Workman 6-1 

: y M Gou*^< 12-1 

i A I M GiH R B»ly 5-1 

5 W.. lor Kay G.lofleur 14-1 

8 Noel Frost J Bourgon 12-1 

Aust. e-'ig:bles 

*'ng. (J Culord) 

Bred-crrJme, (M Turenne) 

DIMANCHE 

SIXIEME COURSE 

Trot — Bourse: $850 

4 E«et Id! W lngrom> 3-1 

2 JustotobJe A lofiamne 6-1 

6 MssDnoW I Dunlop 0-1 

1 Ernmar Prince R O'Dwyer 6-1 

3 Junes Pearl R Chartrond 5-1 

5 WMlightmng N McFarlane 10-1 

7 Brers Hope f. lo«oilee 5-1 

8 Roeou June A lefeb*re V. 

SEPTIEME COURSE 

Amble — Bourse $700 

1 Bolgerlod R Zéron 5-2 

4 Coptom Fantastic 0 Jobm 7-2 

5 Mountom Jail G Filon 6-1 

2 Imperial Senator O.Covtlle 81 

3 Cordmal Angus 0 loronge» 12-1 

6 MountomOotte M FJwn 6-1 

7 Mr I Bar A St-Amour 9-2 

8 JudyWonn I Dvnloo 12-1 

HUITIEME COURSE 

Amble — Bourse: $2.250 

6 Doc s Anno J PouHe 72 

3 S-eet Métissa A St Amour 5-2 

2 Dane «g Dec R. OD*yer 3-1 

1 PontocBeth D Clerk 6-1 

4 M>t*sr Murrav W. Murray 6-1 

5 Reapers Rocket Gartn Workman 8-1 

NEUVIEME COURSE 

Amble — Bourse: $850 

8 Underhtll RODwyer 

2 Wooeo.be Gal D Kenoe 

4 Monoticks Queen H. Poneiance 

1 Sterling Striker E. Noms 

3 Cocotte Burton F lo»oliee 

5 Pmeaaie Nifty D Clark 

6 Zekes lucy L Tom 

7 Goodbye Skippe» A. St Amour 

Aussi eligôie 

Donbxy Down Andre If'etme 

DIXIEME COURSE 

Amble — Bourse: $8O0 

4 BrorJeysBoy J Egon 

2 Billy Joe F I Djnlop 

9 ToroSond G. Workman 

I Whiteloce Porky W. Ingrom Jr 

3 CWseo Jvbrfee D 3eTy 

5 Snappers Boy W Murray 

6 Mako Sord D Forgse 

7 Chosmar Candy Michel Turenne 

8 Proud Ruler A S' Amour 

Aussi H 9 t-e 

Toison GB A lelebtre 

Jofmoc Eioress A Corro»? 

I Con I Go V Maulton 

4-1 

3Ï 

5-1 

6-1 

101 

8-1 

0 1 

6-t 

3-1 

14-1 

6-1 

121 

121 

4-1 

5-1 

81 

8-1 

QUEBEC 
SAMEDI 

PREMIERE COURSE 

amble — Bourse: $750 

1 Go. or- S* ooe' 

2 SoleTme 

3 Coo -or*1 Boc 

5 Sydon BiueN 

6 VeveoeCutf 

7 S*rrfie Robin 

8 MrHowHen 
4 C P »t* 

8 P-O'encrier 7-2 

J-P Nor-nc-d- i 

f Nocec. I : 

P Noe- 8-1 

G Boa, 6-1 

Y DJCIOS 5-1 

R Ba.ieo. 10-1 

G' Pleurdi 3-: 

DEUXIEME COURSE 

Amble — Bourse: $550 

PREMIERE COURSE 

Amble — - Bourse: $700 

2 WmtonChorm M Bois 5-2 

4 Da»t Hcno»er D. Armi'oge 6-1 

7 ArkmsCrvJy O.Kehoe 4.1 

1 Johis*onsGrl D Best 72 

3 BoDrumrv A ie*ebvre 10-1 

5 BoidPmt Frank m 9-2 

Ô iodcr.Bc- G Wortmon 10-1 

DEUXIEME COURSE 
1 

Trot — Bourse: $700 

3 Snow crest D CorJle 4-1 

7 GbbousMoonN G rrjOW 3-1 

! M.sicrS'OT O.Kehoe 5-1 

2 Reedy Kingston A Demers 8-1 

4 Game Star M Filor. 6-1 

5 ArmbroHm J Reynolds 6-1 

6 NiroCosh G Pregent 10-1 

8 Orork John I Dufiop 81 

i.w W.g.btes 

Biueve-e R Pyie 

Coun*»r Breeze ALrWvne 

1 GoBan' Sitpoe* 

2 Sole Tims 

3 CooimontBob 

4 CP Me* 

5 BrydonBlueN 

6 Vettedecvr 

7 Skrime Rabin 

8 Mr Houlton 

Aussi ehgoies 

Sulky Sam 

Moon Foshon 

TROISIEME COURSE 

Amble — Bourse: $650 

8 Prcenchsr 7-2 

Jf. NorrnanOin 4-1 

F Nadeau 5-2 

G. Ptourde 3-: 

P Noel 8-1 

G.BorJy 6-1 

Y DucJos 5-1 

R.Borleau 101 

Toroonoch 

Roy Ge 

Demand Bo* 

III A Chomp 

CoroWor Poul 

Alfred 

Glory AI 

8 Groucho 

M. Btfou 7-2 

J Morchond 5-2 

Posromme 10-1 

RGendron 3-1 

G Beaudctn 4 I 

B Prorencher 8-1 

Pos*omme 5-1 

J Guenette 6-1 

QUATRIÈME COURSE 

Trot — Bourse: $1.900 

1 VAoge Chompogne PD 1 C Dupont 3-1 

1A Me Namoros Mrocie PO 3 I Devours 3-1 

2 Sand A PD 2 Oi Rourde 5-1 

3 Pulucky Dear PO 3 F. Nodee-. 7-2 

4 FroncoBP04 R.Bélanger 4-1 

5 A»anDoroPD6 Y.C<rteluer 5-2 

CINQUIEME COURSE 

Trot — Bourse: $900 

SIXIEME COURSE 

Amble — Bourse: $800 

1 BenSorel F Nadeau 7-2 

2 Note Roy G.S Guoy 4 I 

3 Freity Tomarock f Whrte 5-1 

4 Tretok J Machand 5-2 

5 AdomRyer R.Volette 6-1 

6 Vucotombo C. Chabot 3-1 

SEPTIEME COURSE 

Trot — Bourse: $1.100 

1 Hoosor Bombay R. th<los 3-1 

2 Red Err R.Violette 5-1 

3 RongeWrti R.Bélanger 7-2 

4 Jeonlegrond R DucJos 4-1 

5 Non Cortform-s» A JeuilC-l 

6 Ken Wood r̂ arnmo PE Aiom 5-2 

7 New York V.Cwtefet 8-1 

8 JockKuro F Prreault 6-1 

HUITIEME COURSE 

Amble — Bourse: $700 

1 Mogg* Sea*! F rejdeou 3-1 

2 ColdenNortoJo C Chabot 5-2 

3 Wagon Ro»J R Voiete 6-1 

4 lAmoureuse R DucJos 8-1 

5UnoKJltaP P. Mod 7-2 

6 Daisys Meody G. Burly 10-1 

7 Labrador J Morchond 5-1 

8 Jerry lenco I l Duquel 41 

NEUVIEME COURSE 

Amble — Bourse: $750 

1 Pots Show J. Marchand 7-2 

2 E.JRoer M lepvne 5-' 

3VdCampi Y.CotslWer 4-1 

4 Clerver Strie B Purrsoult 5 2 

5 ViraRomo G Beouchemin 3-1 

6 Deli Duke G.BoJy 8-1 

7 Amulets Son J. Grguere 10-1 

8 Cherbourg G BorJy 6-1 

DIXIEME COURSE 

Amble — BOURSE: $650 

1 De»l Po» P Noer 8-1 

2 ColefeSstel A Jeon 4 ' 

3 Caporoi Fleu'* P C>..fid>on 3-1 

4 JustHope E Ward 10-1 

5 Canrook Goto A NmOe* 7-2 

6 TorEorl J Morctond 5-2 

7 RoseHr<ene C Oenauit 6-1 

8 HadrockHumes C.Nodeou 12-1 

9 Running Stone f Mtwfl 5 1 

Aussi eligible 

Keystone A/o 

Mighty Thunder 

DIMANCHE 
PREMIERE COURSE 

Amble — Bourse: S1.300 

1 Formeode Pat M lepme 5-2 

2 lucky Fry posromme 72 

3 Nate Lobell G.Boily 4-1 

4 Boule Noire 6 Perreoult 3-1 

5 lite of Trrpkav R Blanche** 5-1 

DEUXIEME COURSE 

Amble — Bourse: $600 

1 Gentle Charlie G. Hébert 5-2 

2 Kmgs G'eennee B Pro»encher 7-2 

3 Pfince cf Glor, C.Crobot 8-1 

4 OosStOdrle M Grguere 3-1 

5 Moerhng A Theroui 5-1 

6 lakewoter Kwght J. Guenette 6-1 

7 Soprisb G Baly 4 1 

8 Dor G.Pburde 10-1 

Aussi elegibles 

lord Sri 

Jess< Boom 

TROISIÈME COURSE 

Amble — Bourse: $1.900 

1 Knicjn* Eosnn G G Uxhonce 4-1 

2 D* Yankee A Jean 10-1 

3 ArmbroOceJct M Go>Mrt 5-1 

4 FcrwoyGene J C Gueneft 7-2 

5 Jersey Vole G Robrhoud 6-1 

6 A.B.Prff G Ploxde 8-1 

7 Honest Bromoc A C. Chabot 3-1 

8 Gypsy V< J Morchond 5-2 

QUATRIEME COURSE 

Trot — Bourse: $1.200 

1 Josephs* Ados B Perreout 7-2 

2 lord For Ner PE Alan 4-1 

3 Harvey Honorer G. Pourde 5-2 

4 fortyGritti P.Noel 51 

5 Fredd* BeHe A Jew 3-1 

CINQUIEME COURSE 

Amble — Bourse: $1.150 

1 Chcr»eou Lafirte M Giguere 8-1 

2 T , - y . Y . C o t e l l i e r 7 2 

3 Angeiieloco C. Dupont 121 

4 Domine N 6 Perreoult 10-1 

5 lutm R Gendron 4-1 

6 Ko^mmond J C Guenette 3-1 

7 Joro R Moros 5-2 

8 Wn'erStormA F Nadecv 5-1 

9 PB Cyclone R Dudes 6 

SIXIÈME COURSE 

Amble — Bourse- $650 

1 Confesse de Beauce J Guenene 4-1 

2 Baronne legordev G. Plourde 7-2 

3 Mohcwfc Pomp G Plourde 5-2 

4 leePodrome A lahaye 5-1 

5 MeiomeRod P Ndel 8-1 

5 Pon»oc Chris B Perreau»4 3-1 

7 Flo line Y G * ! » 6-1 

8 Tycer G Boily 10-1 

Aussi élegible 

V.M. Fitzgerold 

SEPTIÈME COURSE 

Trot — Bourse $900 

1 Lucas C Nadeau 6-1 

2 Square Tom A Quim 7*2 

3 HeroldSguarr P Noel 5-1 

4 Combe Candor R Duclos 10-1 

5 AmronDuke B Perreoult 4-1 

ô B B Speed F Do l̂e 3-1 

7 HsroDayon G Pourde 5-2 

8 OeorFoshC Denoutt 8-1 

Ausw tlegrblei 

MisseyDvec* 

Wortbrngton 

HUITIÈME COURSE 

Amble — Bourse: $700 

1 CorinsDreom F Daigie 5-2 

2 Super Counsel F Noaeau 3-1 

3 GruzryduNord C W y 6-1 

4 ReodyPJl P Nod 7-2 

5 Country lee J Morchond 5-1 

6 Baby lus A Jean 4-1 

7 Bret Vet lorn pos nomme 8-1 

8 BriseVent I Duquette 10-1 

Aussi elr-jibies 

Square Podney 

Alio Fred 

DIXIÈME COURSE 

Amble — Bouise. $1.500 

1 Teens Dcnno GS.Guay 

2 Gerry Rcrton iC Cr>r«1e 

3 laurolus B Perreox* 

4 MarsActne COapon* 

5 SoK/t IGendron 

6 N K O V I C G Borly 

7 BorbaroRoil A. Jean 

8 Snow Rot J. Marchand 

9 Guy Verchères F Nodeou 
A^sii e*ea£»es 

Take Courage 

Eric Deb 

72' 

4 1 

12-1' 

6-1 

51 

8 1 

101 

52 

U resu i ta ts . 
RIDEAOrCARLETON 

1 PcrertysEnd 

2 VidisTod 

3 Rr-yiDc.-C 

4 locust 

5 Shade o« May 

6 For Atout 

7 Color Me Blu 

8 Brnwn Count 

9 Feepioce 

G Hébert 6-1 

L Devoirs 12-1 

R Gendron 8-1 

G Fortsn 5-1 

S F4ormandri 4-1 

R Volette 3-1 

V CofwfU 5-2 

L Verseui 7-2 

C D.por' 1Q-1' 

NEUVIEME COURSE 

Trot — Bourse: $750 

Cabes Irish Dream 

Jooker Dorleon 

Belle Moron 

Amour Berorc 

Glencœ Duchess 

S'ool Pigeon 

KJfbuck Prmce 

Pontomi JrfTi 

C Chabot 

posromme 

G Beoudan 

M lèpre 

G Plourde 

C Boily 

G S Gucy 

R Vorerte 

PREMIERE COURSE 

Amble — Bourse: $700 

2 Hard iWuz/er 35 '0 H i O / 30 

(R Boily) 

4 Son.ilor Phil 1 ? 00 3 80 

(H Portolisnr.i ) 

3 EttyvilleJoy 9 .1C 

(R Bourqon) 

Ont aussi couru' Top Byrd. Lopez 

Express G B . Armbrc Rapide 

Super Customer et Shady Hill 

Dandy 

DUREE 2 10 3 

DEUXIÈME COURSE 

Amble — Bourse $1.525 

6 Curly 6 60 4 00 2 sO 

(A Bourabsa) 

4 Shadydale T L«no 3 20 2 40 

(R Labrèchf) 

1 El de s Bow 2 30 

(D Coville) 

Ont aus'jt couru G G Chornctt. 

Markets Miiagc r_t Lmda s 

Burlier 

Pari-Double (2-6) 516? 40 

Durée ? 06 

TROISIEME COURSE 

Trot — Bourse: $700 ' 

6 Famous Victory 4 50 J 10 3 10 

IP Marion) 

5 Canela 3 80 3 40 

(H Cameron) 

2 Brooks Pine 5.70 

(R Pyko) 

Ont aur.st couru Ke'ly Flash Rod 

Gray. D W . Juslin Fireball el 

Esthers Star 

Quiru'lla (5-tj) SIC 20 

Durée 2 12 

QUATRIÈME COURSE 

Amble — Bourse: S700 

3 Cisco King 5 80 4 60 2 10 

(R Zeron) 

5 John s Mtdnite 5 60 2 20 

(W Demers) 

4 Hideaway Venture 2 10 

(J Pioufte) 

• Ont aussi couru Mountain Dottie 

H P Break. Baron s Castle 

Punch Abba (2) et Bold N True 

(6) ont été retires 

Quinella (3-8). S i 2 20 

Durée 2 09 

CINQUIEME COURSE 

Amble — Hour ... S i . 100 

2 Norma Thorn ieO0 6 80 4.30 

6 Armhro Timmy 4 30 2 HO 

1 Delicate Shadow 2 8C 

Ont aussi couru Hard Head Hal 

Great Twinkle. King Go Lucky. At­

kins John. Regal eVitllei, Ka/ .ar t fe 

Ideal 

Retire Wiiloway Tara 

OURÈE 2 Or" 1 

? 00 TRIFECTA (2-6 1 ) $31 5 60 

6 00 TRIFECTA (1-2-6) $ 1 * 7 80 

SIXIEME COURSE 

Trot — Bourse: $1 .OOO 

6 L Ami Cass 7 10 3 40 3 30 

3 Mary Orion 3 80 3 60 

8 Rwerroad Duke 5 40 

Ont aussi couru Mountain Brew 

Foolish LLuck. Lullahy Dandy. N e * 

Eqypt. Ms P*-m .rton 

DUREE 2 i O i 
EXACTA(6-3) $30 10 

SEPTIEME COURSE 

Amble — Bourse $1.425 

i MollysLassie 10 CO 7.00 7 50 

5 Jim Bowie GB 7 €0 6 80 
4 Lady Fran 8 00 

Ont aussi couru A U Mel, Katie 

0 Brien. Right on Gene. Special 

1 . 1 . j . 

DUREE 2 06 4 

EXACTA( l -b ) $€4 20 

HUITIEME COURSE 

Amble — Bourse $3.250 

6 Edgar Senator ) 10 2 10 2 10 

5 Bonvent Grade 2 20 2 IC 

3 Race Chief 2 10 
A aussi couru Frisky Gur 

Retires Creation el Cole Bm 

DUREE 2 04 4 

EXACTA(6-b) $6 70 

NEUVIÈME COURSE 

Amble — Bourse $1 125 

3 GalwayBoy 6.10 4 10 3 90 

4 Hi Lark 3 20 2 90 

6 Vladimir 3.20 

Ont aussi couru: Lucky Pocket. 

Jaydee Hazel . Little Jay Jay. 

Zip Lock. 

DUREE 2 0 6 4 

EXACTA(3-4) : $22 80 

DIXIEME COURSE 

Amble — Bourse $750 

5 Cool Brook 

Success 46 70 8 00 ? 40 

1 Dusty Hawthcn 5 00 2 60 

3 Mona's Vic 2 40 

Ont aussi couru Hasty B m g . 

8-1 Game Step. Ayrieigh Kid Bat I 

5-2 Haw»horn. L C Star 

10-1 RETIREE Huntley Boy 

6-1 DURÉE 2 12 1 

41 j TRIFECTA (5 -1 -3) 312 60 

7-2 ! TRIFECTA (1-3-5) 156 30 

3-1 I ASSISTANCES 1 .586 

5-1 i MUTUEL M8 .C98 

N o r m a n Jones , 
qui a eu peine à 

conserver une moyen-
ne d'un d é p a r t par 
jour, à Blue Bon­
nets , au eours des 
douze derniers mois, 
a pa r t i c ipé à 17 cour­
ses, au cours des trois 
derniers jours. Cette 
a c t i v i t é f éb r i l e iui 
permettra de prendre 
part au tournoi de la 
coupe Blue Bonne ts , 
le 1G n o v e m b r e pro­
chain, pour la premiè­
re fois de sa carr ière . 

Fa i t à signaler, 
Jones ne savait pas. il 
y a quinze jours, qu'il 
a l la i t r a t e r la coupe 
Blue Bonnets par une 
d iza ine de dépa r t s . 
Selon Guy N a d e a u . 
directeur de la coupe 
Blue Bonne ts , les rè­
glements exigent une 
pa r t i c ipa t ion de :J01 
courses ( i l y a eu 301 
p r o g r a m m e s depuis 
le 1er novembre 1079, 
date du début du con­
cours) . Pour satisfai­
re au r è g l e m e n t , Jo­
nes a obtenu la col la­
boration de nombreu­
ses personnes, tant au 

Norman Jones participe à 
17 courses en trois jours 

ESCRIME 

Une sortie périlleuse 
des nôtres à Cornell 

N o s « p i q u e -
b o y a u x » ne dé­

sarment pas... 
A p r è s l'épée e t le 

f leure t d 'or , sui te 
auxque l s i ls ont à se 
r a c h e t e r , ils en t re ­
prendront le périlleux 
d é p l a c e m e n t de Cor­
nell (près de Syracu­
s e ) , ou l ' un ive r s i t é 
loca l e o rgan i se son 
t rad i t ionne l tournoi 
annuel, généralement 
très re levé au fleuret 
et à l ' é p é e chez les 
hommes. 

JO M ALLE J AC 
Collaboration spéciale 

M ê m e si nos deux 
m e i l l e u r s a touts , 
Lou i s B la i r et Luc 
Rocheleau seront 
présents au f leuret 
( i ls font partie de l 'é­
l i t e ) , cela ne signifie 
pas pour autant qu'ils 
n ' auront qu 'à se pré­
sen te r pour que les 
autres disent « A m e n » . 
P a r m i ces autres il y 
aura en pa r t i cu l i e r 
Masters , vainqueur à 
London il y a 15 jours, 
et les r edou tab les 
Cohen et McCahey qui 
appar t i ennen t aux 

vingt meilleurs ti­
reurs U.S. 

A l'épée ce sera du 
pareil au même car' 
les Américains ali­
gneront en plus de 
Masters, le vainqueur, 
de London Carlos 
Songini et vraisem- t 

blablement son se­
cond Charles Schnei­
der, ainsi que le ré-! 
cent vainqueur de l'é-; 

pée d'or à Claude 
Robi l lard, Lee Shee-
ley, sans oublier Iar-; 
rison. De quoi créer 
des problèmes à nos. 
Cardyn , Perreault , 
Dansereau et autres 
Bellavance qui ont 
tous besoin pourtant 
de redorer leur bla­
son. 

Au fleuret dames. 
Chantai Payer-Gi l ­
bert qui vient de se 
distinguer au fleuret 
d'or, en mettant I'OIH 
tarienne Patricia 
Balz à la raison, re­
trouvera l'Américai­
ne Angelakiss qui ne 
s'était pas déplacée à. 
Montréal voici une 
semaine. On espère 
que Jacynthe Poirier, 
Isabelle Ducharme| 
et Madeleine Ff<Hon, 

très quelconques il y a 
8 jours, saisiront l 'oc­

casion pour se rache­
ter. 

secrétariat des cour 
ses que chez les m -
traineurs et c ' e s t fina­
lement a v e c un total 
de 304 dépar t s que 
Jones, qui a conservé 
une moyenne gagnan­
te de .353, la meilleu­
re à M o n t r é a l , s ' e s t 

qualifié. 

ANDRE 
TRUDELLE 

Jones a t e r m i n é au 
huitième rang, devant 
Benoi t Cô té , é l i m i ­
nant ainsi Gi l l e s F i -
l ion, b lessé , qui doit 
r ep rendre le sulky 
dans quelques jours . 
Gi l l e s sera toutefois 
le conducteur sup­
pléant. 

On sait que G i l l e s 
Gendron s'achemine 
vers un s i x i è m e t i t re 
chez les conducteurs, 
en huit ans. Il domine, 
pour la q u a t r i è m e 

année, le classement 
de la coupe Blue Bon­
nets. Gilles Ta gagnée 
deux fois . L ' a n der­
nier , il a é t é tenu à 
l 'écart de la compéti­
tion parce qu'il repré­
sentai t le Canada au 
tournoi mond ia l , en 
Ocean ic , où il s 'est 
d'ailleurs classé troi­
s ième. 

Y v e s Gau th i e r Ta 
r e m p l a c é et il a rem­
porté la vic toi re . Y v e s 
occupe cette année le 
13e rang et nul doute 
que ce sont les insuc­
cès de Dr i l l Instruc­
tor, cheval de l 'année 
à M o n t r é a l , l 'an der­
nier, qui ont empêché 
Gauthier de défendre-
son t i t re . Outre Gen­
dron, Jones et Cô té , 
les six autres concur­
rents seront Miche l 
L a c h a n c e , M a r i o 
Baillargeon, Jacques 
H é b e r t . Jean-Paul 

Gauthier, Andre Bou­
cher et Y v e s Pilion. 

La f inale du cham­
pionnat universitaire 
canadien aura lieu 
demain après-midi, à 
P r é V e r t . Il y aura 
neuf concur ren ts , 
cinq étudiants et qua 
tre étudiantes, repré­
sentants des p rovin­
ces canadiennes à 
l'exception du Mani­
toba. 

Caro le Dumont, de 
Trois-Rivières . qui 
destine à la médecine 
v é t é r i n a i r e , por tera 
les couleurs du Qué­
bec . E l l e p i lo tera 
Senga Bar t , le «<.")>.. 
p ropr ié té du doc teur 
Y v e s Crete de Chicou 
t imi . C a r o l e a g a g n é 
le championnat prn 
v inc i a l , d i m a n c h e 
dernier, a l'Hippodro­
me de Québec 

Les par t ic ipants 
sont à Jonqu iè re de­

puis deux jours déjà. 
Ils auront tous l 'occa­
sion de p i lo te r leur 
c h e v a l une ou deux 
fois avant la véri table 
compétition, demain, 
entre les 1e et 5e cour­
ses au programme 

Pier re Lajoie. pré­
sident de la piste Pré 
V e r t , a profi té de c* 
championnat pour 
convoquer , hier , une 
conférence de presse. 
Il a annoncé une 
démonst ra t ion spé­
ciale du monde d e s 
courses , cet après -
midi, entre I3h et 16h, 
à la P l a c e du Royau­
m e , cent re d ' acha ts 
de Chicoutimi. Michel 
Giguère, président de 
la UHHA. sera sur 
place avec son docile 

ambleur A n n h m 
lot, et Donald Pinard, 
annonceur à BB. sera 
le commentateur invi­
té. 

4 
B ! R K S 

solde fabuleux de montres . . . 

S E I K O c h e z B 

D E R A B A I S 

Oui, 1/3 de rabais 
sur toutes les montres Seiko 

dans tous les magasins Birks! 

Il ne s'agit pas d'une simple petite 
sélection de montres. Non. Notre 
stock Seiko en entier est en solde, 
les modèles à quartz comme les 
modèles mécaniques, tant pour 
hommes que pour dames. Un choix 
extrêmement intéressant! 

La réputation de Birks pour 
son honnêteté dans le commerce de 
'horlogerie remonte à plus d'un 
siècle. Quant à notre service, il est 

professionnel et à la grandeur du pays. 
De plus, chaque montre porte une 
garantie aussi sérieuse que notre nom, 

Nous restons toujours 
intéressés au bon fonctionnement 
de votre montre, même plusieurs 
années après son achat. N'est-ce 
pas une bonne raison pour acheter 
votre montre chez Birks? Ou 
encore d'en offrir une à Noël, dans 
une boite bleue de Birks? 

P O U R U N E P E R I O D E D E T E M P S L I M I T E S E U L E M E N T 

B I R K S 
J O A I L L I E R S 

Le lien entre les produits et les gens 

En hiver, c'est important de se garder les pieds chauds. ( e n'est pas tellement 

amusant d'être à l'extérieur quand on a les orteils gelés. I es manufacturiers de 

chaussures au Canada sont très conscients de cela, et ils > répondent en fabri­

quant une grande selection de bottes d'hiver qui sont du même coup très chau­

des et à la mode. Ils savent également que ce n'est pas amusant d'être laisse au 

froid en se demandant si l'expédition tant attendue finira pas se rendre. Plu­

sieurs manufacturiers et distributeurs de bottes et de chaussures évitent ces en­

nuis en choisissant Reimer Express pour effectuer le transport de leurs pro­

duits qui sont destinés à des localités entre le Saint-Laurent et le Pacifique. 

Ils savent pour en avoir fait l'expérience que lorsque leurs marchandises sont 

confiées à Reftmer Express, elles arrivent à destination à l'heure. La prochai­

ne fois que vous aurez des produits à expédier, faites-nous confiance; notre 

service sera a la taille de vos plus grandes espérances, i <• style d'affaires de 

Reimer Express saura vous rassurer, même dans les temps les plus froids. 

A Mont rea l 

Appelez 684-9960 
(banlieue) 336-5633 

Reimer |XHir répondre à 

I I H J N >o*> bt*\oins 
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ET BIEN-ETRE 
Expo-
forum 3e 
âge 

Dans le cadre de sa 
grande campagne de 
sensibi l i sa t ion aux 
p r o b l è m e s des per­
sonnes âgées, le Cen­
tre des s e r v i c e s s o ­
ciaux M o n t r é a l mé­
tropolitain (CSS-MM) 
organ ise un impor­
tant expo- fo rum qui 
se t iendra ce t te se­
maine; les 4 et 5 no­
vembre, en plein cen­
t re -v i l l e . Tou tes les 
personnes â g é e s , et 
particulièrement cel­
les qui vivent dans l'i-l 
solement, ont intérêt 
à pa r t i c ipe r à ces 
rencontres. 

En plus d 'atel iers 
de discussion où elles 
pourront p a r t a g e r 
leur vécu quot id ien , 
les personnes âgées 
pourront obteni r de 
l'information sur une 
foule de sujets et sur 
les s e rv i ce s qui leur 
sont offerts. Une qua­
rantaine d'organis­
mes ont en effet pré­
paré des kiosques 
d ' in format ion à leur 
intention. 

L e s a te l i e r s porte­
ront sur la responsa­
bi l i té de l 'Etat pour 

a s su re r l a q u a l i t é d e | 
v ie des personnes 
âgées , les processus 
d'admission aux cen­
tres d ' accue i l du ré­
seau et les s e r v i c e s 
visant à f a v o r i s e r le 
maint ien à d o m i c i l e 
des personnes âgées , 
les façons poss ib les 
pour les personnes 
âgées d ' ê t r e a c t i v e s 
dans leur mi l i eu 
( t é m o i g n a g e s d ' i m ­
pl icat ion s o c i a l e ) , et 
le bénévolat presque 
exclusivement fémi­
nin auprès des per­
sonnes âgées. 

L e p r o g r a m m e 
d'activités ( thémati­
ques et d 'animation) 
m a t i o n ) c o m m e n c e 
tôt en après-midi, les 
deux jou r s , pour se 
t e rmine r en fin de 
so i rée . L e s a t e l i e r s 
commencent à 14 h, â 
16 h. Ceux du soi r 
commenceront à 18 h 
le mardi et à 20 h 30 le 
mercredi . 

L ' E x p o - f o r u m se 
t iendra au C o m i t é 
social Cent re-Sud. 
1710 rue Beaudrv. 

Attention, 
bénévoles! 

L e Cent re de béné­
volat de la R i v e sud 

par NICOLE BEAUCHAMP 

fait appel aux person­
nes possédant une 
vo i tu re et disposant 
de quelques heures 
par s e m a i n e pour 
devenir «chauffeurs-
bénévoles» auprès de 
leurs conc i toyens . 
Luc i e ou L i s e at tend 
votre offre di service. 
Il faut composer 677-
5281 pour s'inscrire ou 
pour obtenir tout ren­
se ignemen t supplé­
mentaire. 

M ê m e numéro pour 
ceux et ce l l e s qui ac­
cepteraient de donner 
un coup de main en 
répondant au télépho­
ne ou en s 'acquit tant 
de tâches de bureau 
au Centre de benévo-
sat. 

Cours en 
soins 
palliatifs 

L e s «soins pal l ia­
t i f s » , vous connais­
sez? 

Ils consistent prin­
cipalement à assurer 
une présence humai­
ne et chaleureuse 
auprès d'un mourant 
et de sa f a m i l l e . Ce 
s e r v i c e humani ta i re 
existe déjà dans trois 
hôpitaux de la région 
de Montréal. 

Or . un cours e s t of-

BÂTIMENT 

Le Règlement 
de placement: 
des effets 
bénéfiques 

I 

Le Règlement de 
p l acemen t dans 

| l ' indust r ie de la con­
struction aura eu, cet­
te année, plusieurs 
aspects bénéfiques 
dont celui d'augmen­
ter de 60 heures , en 
moyenne, le temps de 
travail des employes 
de la construction. 

M . J e a n - Y v e s Ga-
gnon, président-direc­
teur général de l'Offi-

! ce de la const ruct ion 
du Québec, a fait cet­
te d é c l a r a t i o n au 
(ours d'une conféren-
t e de p resse qui ren­
dait c o m p t e des pre­
mie r s 18 mois de son 
mandat. 

Pour l 'ensemble de 
Tannée d e r n i è r e , 
m a l g r é une baisse 
sensible de l 'activité 
c o m p a r a t i v e m e n t à 
l 'année p r é c é d e n t e , 

• les 105.000 sa la r i és 

act i fs de l ' indus t r ie 
québécoise de la con­
struction ont effectue 
près de 112 mi l l ions 
d'heures de t ravai l , et 
le s a l a i r e m o v e n a 
augmen té de 1,309 
dollars pour l 'ensem­
ble des salariés tandis 
que celui des travail­
leurs non spécialisés 
a t t e igna i t 2,111 dol­
lars. 

L e R è g l e m e n t de 
p l acemen t qui main­
tient « l a p r i o r i t é 
d'embauché des vrais 
travailleurs de la con­
struction» a aus.si été 
simplifié, c o m m e l'a 
souligné le président 
de l ' O f f i c e : il faut à 
un t r a v a i l l e u r 1,000 
heures de t r a v a i l au 
moins éche lonnées 
sur 21 mois et son cer­
t i f ica t a main tenant 
une durée de deux 
ans. 

TEXTES CENSURES 
DE DEUX JOURNALISTES 

La FNC blâme 
le geste 
de la CSN 
•
* S A I N T E - F O Y 

( P C ) — La Fédé­
rat ion na t iona le des 
«communica t ions 
l ( C S N ) ripostera con­
tre le g e s t e posé ré­
c e m m e n t par la cen­

t r a l e touchant deux 
!de se^ membres, jour­
nalistes du Saguenay-

;Lac Saint-Jean. 
• i Suite à des plaintes 
'formulées par les 
g rév i s t e s de l 'Abitibi 
;Price relativement au 
traitement du conflit 
par deux journalistes 

jije la presse écrite de 
;la rég ion , la CSN a 
Confié à deux profes­
s e u r s de l ' E c o l e de 
journal isme de l'uni­
ve r s i t é L a v a l le soin 
d 'analyser le contenu 
de leurs tex tes pour 
s avo i r si oui ou non 
les faits ava ien t é t é 
•bien rapportés. 

«Cela consti tue un 
dangereux précédent 
\<À soulève l'inquiétu-
<fe de plusieurs jour-
avalistes», a d é c l a r é 
tyi des deux journalis­
tes conce rnés , dé l é -
•gué au congrès de la 

Un autre dé l égué a 
aussi tôt fait s a v o i r 
que le cong rè s sera 
Vî*isi , d e m a i n , d 'une 
g e s t i o n de p r iv i lège 
sur ce point. 

Selon le p rés ident 
cfe la F N C , M . Mauri-
jefc A m r a m , le congres 
sgra appelé à discuter 
Ame résolution visant 
Stempécher que pa-
"rfftfe p ra t ique ne se 
renouvelle. 

et HUGUETTE ROBERGE 

fert aux personnes 
intéressées à travail­
ler à t i t re b é n é v o l e 
dans ce d o m a i n e ou 
les besoins sont 
g rands . Ce cours de 
cinq rencontres débu­
te en n o v e m b r e et il 
est donné par un i ' 
personne d'expérien 
ce dans l a i d e a ap­
porter aux mourants. 
Pour s ' i n sc r i r e , on 
compose 677-5281. 

Date limite: 
30 
novembre 

L e mensuel « T r o i ­
s i è m e A g e » inv i te 
de nouveau toutes 
les personnes âgées 
de 65 ans et plus à 
pa r t i c ipe r à son deu­
x ième concours litté­
r a i r e . P lus ieu r s ma­
nuscrits dans les caté­
gories roman, récit et 
b i o g r a p h i e sont déjà 
entrés. La date limite 
pour la présenta t ion 
des manuscrits est le 
:U) novembre. 

P o u r plus de dé­
tails, d e m a n d e r le 
numéro gra tu i t du 
mensuel « L e Troisiè­
me A g e » , en compo­
sant (511) 384-2356 OU 
en éc r ivan t au 8003, 
r u e Saint-Denis. Mont 
réal, H2R2( ;2 . 

ENVIRONNEMENT PAR JEAN-PIERRE B O N H O M M E 

Une route 
au lieu d'un 
parc de 
conservation 

Le gouvernement 
du Québec , qui 

ava i t annoncé son 
intention de c r é e r , à 
m ê m e le parc des 
Laurentides, un parc 
de conservation appe­
lé Grands Ja rd ins , à 
la hauteur de la riviè­
re La M a l b a i e , s'ap­
prê te à au tor i se r la 
construct ion, en ce 
lieu, d'une roule. Cet­
te nouvelle voie scin­
derait en deux le parc 
de conservation et lui 
enlèverait son carac­
tère naturel unifié. Le 
ges te du g o u v e r n e ­
ment est m o t i v é par 
la nécessité d'accroî­
tre les approvisionne­
ments en bois de la 
compagnie de papier 
Donohue et par le dé­
sir de voir se dévelop­
per une mine de si l i­
ce. Les protecteurs de 
l 'Environnement font 
actuellement campa­
gne pour que l 'E t a t 
utilise l'une ou l'autre 
des cinq autres routes 
qui donnent accès au 
t e r r i to i r e . I ls font 
v a l o i r que le projet 
gouvernemental con­

trevient directement 
aux dispositions de la 
loi sur les parcs et à 
l 'objectif m ê m e de la 
création des pares de 
conservation. 

«Composer 
avec la 
nature» 

L'Institut d'aména­
gement et d'urbanis 
me de la région d'Ile-
de-France vient de 
publ ier , a v e c le con­
cours du Centre natio­
nal de la r e che rche 
sc ien t i f ique , une 
adaptation français' 
du fameux livre d'Ian 
McHarg sur l 'intégra­
tion de la nature et de 
la b i o l o g i e au des ign 
m ê m e des v i l l e s . Le 
l i v r e s ' appe la i t 
«Design with Nature» , 
en américain. Il s'ap­
pelle «Composer avec 
la nature» en français 
et s ' i n t è g r e au volu­
m e 58-59 des Cahiers 
de l'Institut d'aména­
g e m e n t d ' I l e - d e -
F r a n c e . L e v o l u m e , 
qui a été realise avec 
l ' a i d e de la d i rec t ion 
de l 'urbanisme et des 
paysages (service de 
l'espace et drs sites) 
du ministère de l'En­
v i ronnemen t et du 
cadre de vie de Fran­

ce , a le m é r i t e part i ­
cu l ie r de présenter 
une écologie de l 'amé­
nagemen t plutôt que 
de l ' interdict ion. Il 
s 'agi t d ' é t a b l i r les 
principes d'une plani­
fication é c o l o g i q u e 
dans un espr i t nou­
veau qui n'a r ien a 
voir avec les recettes. 

Dans une r é c e n t e 
allocution faite ù To­
ronto dans le cadre de 
la c o n f é r e n c e <-défi 
des années 8 0 » . le 
min i s t r e f édé ra l de 
l ' E n v i r o n n e m e n t M 
John Roberts annonce 
q u ' O t t a w a est sur le 
point de s ' en tendre 
a v e c l 'On ta r io pour 
r endre les no rmes 
d ' émiss ions de S02 
plus sévères au cours 
des années 80. Ce sont 
des émis s ions , on le 
sait, qui sont la cause 
des pluies acides si 
dangereuses pour 

l 'environnement. Par 
contre, a dit le m ê m e 
ministre, nos «voisins 
du Sud» c o m m e on 
dit , ne réduisent pas 
ces émissions: ils les 
augmentent au con­
t r a i r e . Selon lui 
« l ' A m é r i c a i n m ON en 
n'est pas aus.si rensei­
gné sur les sources et 
les conséquences dos 
préc ip i t a t ions que le 
Canadien moven. Cet 

te année, les tonds de 
r eche rche attribués 
par le fédéral a la 
quest ion des pluies 
ac ides passent de S \ 
mi l l ions à $7,5 mi l ­
lions. 

La Canadian Press 
vient de d is t r ibuer , 
sur le fil canad ien , 
une sé r i e d ' a r t i c l e s 
sur l ' env i ronnemen t 
québéco i s . L ' au t eu r 
de ces a r t ic les fait 
grand é ta t , a v e rai 
son du res te , des 
grands équ ipemen t s 
que la V i l l e de Mon­
t réal a pe rmis d'in­
staller dans ses 
grands p a n s , notam­
ment sur celui du 
mont R o y a l . Il est 
e f f e c t i v e m e n t éton­
nant, pour les é t ran­
gers — et pour cer­
tains c i toyens d ' i c i 
également, que Mon­
tréal ait pe rmis l'a­
ménagement, sur 1«' 
mont R o y a l , de qua­
tre parcs de s tat ion 

nements, d'aréna, et 
d ' i m m e u b l e s d i v e r s 
par l 'université 
McGill et de diverses 
coupures pour fins 
rou t iè res . L e plus 
beau chancre , à cet 
é g a r d , est l 'échan-
geur d'autoroutes de 
l'intersection des Pins 
et du Parc où toute la 
p e r s p e c t i v e du parc 

urbain a é té d é f a i t e 
par des fonct ionnai­
res très peu soucieux 
de la protec t ion d e 
l 'équilibre urbain. 

Protestation 
contre 
l'opération 
d'une base 
d'hydravions 

Des centaines d e 
c i t oyens de la région 
des Laurentides. dans 
le c o m t é de Label lej 
se plaignent de la de­
cision de la C o m m i s ­
sion canadienne d e s 
transports autorisant 
l ' opé ra t ion , par A i r 
Mon t -Lau r i e r , d 'une 
base d 'hydravions 
dans un petit lac tou­
r i s t ique , le lac T i b e -
r i ade qui ne mesuré 
que 6 km de pourtour. 
L e s r ive ra ins disent 
être incommodes par 
le g rave problème de 
nuisance par le brui t 
p rovenan t de l ' e n v o l 
des hydrav ions de 
type C. Ce lac. qui est 
si tué à Sa in te-
Véronique, disent les 
citoyens à Padres 
du ministre Jean-Luc 
P é p i n (Transports 
ne peut subir Passaut, 
c o m m e c'est le c a s 
aujourd 'hui , d'un 
g rand nombre d a p 
pareils. 

Pour sa par t , le 
prés ident de la cen­
trale, Norbert Rodri­
gue, a admis que la 
manière de procéder 
était discutable mais 
que le m o y e n a per­
mis de mieux fa i re 
comprendre aux mili­
tants le t r a v a i l des 
journalistes. 

Le rapport de cette 
« a n a l y s e » des t ex te s 
des deux journalistes 
a démontré que ceux-
ci s'étaient acquittés 
honnêtement de leur 
tâche. 

Effort de 
compréhension 

Dans une allocution 
c o n s a c r é e en bonne 
partie à cette affaire, 
M . R o d r i g u e a réaf­
f i rmé certains princi­
pes en f aveu r de la 
liberté de la presse. 

« L a liberté d'infor­
mat ion et c e l l e des 
t r ava i l l eu r s qui ont 
comme mission de la 
t r ansme t t r e ne peut 
souffrir d 'être inféo­
dée à quelque pouvoir 
que ce soit, fut-il syn­
dical .» 

I l a i nv i t é la F é d é ­
ration na t iona le des 
communications, qui 
regroupe la majori té 
des journalistes syn­
diqués du Québec , à 
participer davantage 
aux d i v e r s e s assem­
blées de mi l i t an t s 
pour expliquer le tra­
v a i l et la miss ion de 
ses membres . * 

Le film couleurs au 
le plus rapide du monde est 

maintenant vendu a 

Dès la première 
fraction de seconde, 

limage prend forme, 
pais devient visible 

en 10 secondes environ. 
À peine quelques 
secondes de plus 

suffisent pour 

i 

Film Land SX-70 

animer la photo 
de couleurs vibrantes 
et lumineuses, d une 
précision étonnante. 
Le nom de cette 
nouvelle merveille 
de Polaroid? 
Urne-Zero Supercolor. 

Pour appareils-photo Polaroid seulement. 

OneStep 

m 

0 t. 

POLAROID LANO CAMERA 

Maintenant,vous savez sûrement ce que vous 
ltd offrirez pour Noël! 

(Ce nouveau film convient a tous les appareils photo Polaroid SX 70. Pronto, et OneStep Land ) 
1 Polaroid Corporation 1980 "Polaroid . SX 70 OneStep . "Pronto M Time Zero'™ et Supercolor " 
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Jocelyne Moranville, conseillère sociale responsable des famil­
les d'accueil de dépannage pour le Montréal métropolitain. 
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«TROUVE-TOI UNE AUTRE FAMILLE» 

Urgent besoin de dix familles 
d'accueil pour des adolescents 

*Trouve-toi une autre famil­
le. De toute façon, je v a i s 

déménager et tu n'auras même 
pas mon adresse ni mon numéro 
de té l éphone . J e ne veux rien 
savoir de toi.» 

Le garçon a 12 ou 13 ans, peut-
être 14. C'est son père qui vient 
de lui parler, ou plutôt qui vient 
de faire un choix entre sa nou­
velle concubine et son fils. Celui-
ci risque de trainer longtemps, 
çà et là, avant de se prévaloir du 
droit à la famille que lui confère 
parmi d'autres la loi 24. 

GILLES NORMAND  

Un travailleur social viendra à 
son secours, tentera des démar­
ches pour s'assurer de la possibi­
lité d'un retour dans la famille. 
Dans le cas contraire, on exploi­
tera toutes sor tes de solut ions 
temporaires: loger l'adolescent 
chez des parents, chez des amis. 
En dernier recours, on lui trou­
vera un foyer d'accueil dans une 
famille dite de dépannage, où il 
re s tera en at tendant que la si­
tuation se dédramatise, en atten­
dant une solut ion permanente 
qui pourrait être un retour dans 
sa famille naturelle. 

Une situation comme celle-là, 
des c e n t a i n e s d 'ado le scent s la 
v ivent , à Montréal , chaque an­
née. Ils comptent parmi les per­
sonnes de 0 à 18 ans qui sont pla­
cées d'urgence, annuellement, 
dans le Montréal métropolitain. 

P r é s e n t e m e n t , le Centre de 
s e r v i c e s s o c i a u x de Montréal 
s e r v i c e s s o c i a u x du Montréal 
métropol i ta in (CSSMM) a un 
urgent besoin de dix fami l l e s 
d 'accuei l pour héberger une 
vingtaine d'adolescents de 12 à 
15 ans durant des périodes va­
riant de quatre à six semaines. 

Ces familles, dont les propres 
enfants doivent avoir moins de 
10 ans ou plus de 15 ans — pour 
éviter les rivalités trop conflic­
tuelles — seront par la suite invi­
tées à recevoir d'autres adoles­
c e n t s en panne, quand les pre­
miers qu'elles auront accueillis 
les auront quittées. Autrement 
dit, e l l e s devront ê tre disponi­
bles à Tannée et il peut s'agir de 
couples sans enfants , ma i s qui 
ont une e x p é r i e n c e auprès des 
adolescents. 

Les quelque dix-huit ado­
lescents que l'on tente de placer 
temporairement ne sont pas des 
délinquants, précise Mme Joce­
lyne Moranville, conseillère so­
c i a l e responsab le des fami l les 
d'accueil de dépannage dans le 
Montréal métropolitain. 

Il s 'agi t de c a s s e m b l a b l e s à 
celui qui fait l 'exemple précité. 

«Trois c a s sur quatre v ivent 
des situations de conflits paren­
taux», soul igne Mme Denise 
Larouche, responsable de la pu­
blicité pour recruter des famil­
les d'accueil. 

G é n é r a l e m e n t , les confl its 
parentaux dont on parle provien-

Denise Larouche, responsable de la 
publicité pour le recrutement des 
familles d'accueil, au CSSMM. 

nent d'un changement de concu­
bin ou de concubine de la part de 
l'un des parents . Les enfants 
v ivent alors un rejet de la part 
des parents. D'autres fois, il s'a­
git d'une s i tuat ion f inancière 
précaire, ou de toute autre con­
dition provoquant une insécuri­
té in tense chez les j e u n e s . 
«Souvent, dit Mme Moranville, 
le drame couvai t depuis long­

temps lorsqu'il éclate, entre 12 
et 15 ans.» 

De te l l e s s i tuat ions amènent 
des troubles de comportement 
quelquefo is t enaces . Mais , 
dans la plupart des cas , le cal­
me , la quiétude, la pat ience , ei 
l ' a tmosphère de sécuri té qui 
régnent dans la famille d'accueil 
produisent des changement^ 
positifs renversants chez l'ado­
lescent, dont les parents naturels, 
disaient le plus grand mal. Quel­
ques-uns même n'ont plus envie, S 
par la suite, de retourner auprès 4 

des leurs. 
Les familles que Ton chercha 

habitent le Montréal métropoli­
tain. E l l e s doivent disposer de 
deux p l a c e s pour héberger des 
g a r ç o n s de 12 à 15 ans durant 
des périodes variant de quatre à 
six semaines . On exige d'elles un 
climat familial chaleureux afin 
de sécuriser des enfants qui vi­
vent une s i tuation d'urgence; 
une p r é s e n c e ac t ive du couple 
(particulièrement du père) pour 
suppléer à l ' image famil ia le 
n é g a t i v e , et une disponibi l i té 
permanente pour répondre aux 
besoins des jeunes qui se succè­
dent. Pour plus de rense igne­
ments, les personnes intéressées 
sont pr iées de communiquer 
avec le CSSMM, en composant: 
527-7131. 

Toujours, selon Mme Moran­
ville, il est plus difficile de trou­
ver des foyers pour les jeunes 
fi l les que pour les garçons les 
plus vieux. 

Les Quintal hébergent des enfants depuis treize ans 
• 

«Je vis avec agrément . Je 
ne pourrais pas vivre seule. 

C'est ma façon de v ivre . Je 
rends s e r v i c e à quelqu'un, à la 
société, je me sens utile. Ça met 
de la gaieté dans la maison, dans 
la vie. Mais si vous n'aimez pas 
ça , ne vous embarquez pas là-
dedans.» 

- ~/~. •.. 
C'est le judicieux conseil que 

donne M m e J e a n n e Quintal, à 
qui serait tenté de se constituer 
en famille d'accueil sans en 
avoir en quelque sorte la voca­
tion. 

On peut dire que Mme Quintal 
l'a la vocation. Et pas seulement 
e l le , ma i s sa fami l l e , dont les 
membres se sont impliqués au­
tant qu'elle dans cette gratifian­
te mission d'apporter de meilleu­
res condit ions de vie à des jeu­
nes gens qui sont rejetés. 

Il y a 13 ans que cette infirmiè­
re de 53 ans , or ig inaire du Lac 
Sa int -Jean , accue i l l e des en­
fants, des adolescents. Sa mai­
son, dans le quartier Tétreault-
ville, dans l'est de Montréal, est 
d e v e n u e un centre d'accuei l 

• 
I 

I 

d'urgence. Elle héberge même 
jusqu'à s o i x a n t e ado le scent s 
dans une année, pour des pério­
des plus ou moins prolongées. Ils 
lui arrivent n'importe comment, 
parfois d r o g u é s , ou n' importe 
quand, la nuit , le jour, a v e c la 
police ou accompagnés d'un tra­
vailleur social. 

Il faut dire que son cas est dif­
férent des fami l l e s que le 
CSSMM cherche expressément 
ces jours-ci pour accueillir des 
j e u n e s de 12 à 15 ans . E l l e , sa 
maison est ouverte vingt-quatre 
heures sur vingt-quatre. C'est un 
centre d 'urgence-nui t pour les 
jeunes, jusqu'à 18 ans. 

Il y a 13 ans donc, le couple 
Matthieu et Jeanne Quintal avait 
deux enfants, une fille de 12 ans 
et un fils de 5 ans. 

«J'ai connu la crèche d'Youvil-
le, en qualité d'infirmière. Mon 
pet i t gars de 5 ans s 'ennuyai t , 
nous avons entrepris des démar­
ches en adoption et, au bout d'un 
mois, mon mari arrivait avec un 
enfant de 5 ans , Gilbert , qui a 

Jeanne Quintal 

beaucoup joué avec mon fi ls . 
Plus tard, nous en avons adopté 

un autre , J a c q u e s , qui a au­
jourd'hui 14 ans et qui est encore 
a v e c nous. Le plus v ieux , Gil­
bert, a maintenant 19 ans. Tous 
les deux étaient sans parents. 

«A ma fête , Gilbert est venu 
me chercher pour souper. Il vit 
maintenant en appartement. Il y 
a un an, il a offert un téléviseur 
à mon mari pour son anniversai­
re», raconte Mme Quintal. 

Le couple Quintal a gardé des 
j e u n e s pour des périodes plus 
courtes , c o m m e ac tue l l ement , 
alors qu'il en héberge deux pour 
une période de 21 jours et deux à 
plein temps, dont Jacques. «J'en 
ai eu un pour trois mois et qui est 
resté deux ans. Il était très intel­
l igent , il a bien fonctionné, il 
a idai t les autres qui se re­
layaient ici.» 

De ces nombreux jeunes gens 
qui ont trouvé foyer et affection 
chez les Quintal , la plupart re­
viennent à l'occasion leur rendre 
une visite. 

Toute la fami l l e s ' impl ique 
auprès de ces jeunes. «Mon fils 

les aide et ac tue l l ement j 'a i 
même un neveu qui tente d'inté­
resser à l'école un adolescent qui 
s'en désintéresse. Mon mari, qui 
travaille à l'extérieur de 3h30 à 
llh30, le soir, est aussi très près 
d'eux. Il est c a l m e , n 'é lève ja­
m a i s la voix , ma i s sait rester 
f erme par son att itude», dit 
Mme Quintal. 

«Ces jeunes là. autant ils n'ac­
ceptent pas l'autorité, autant ils 
en ont besoin. Us ont besoin d'ê­
tre encadrés. Il faut plus souvent 
qu'autrement y aller avec le dos 
de la cu i l l ère . Les jeunes ont 
besoin de parler mais ils ne sont 
pas toujours prêts. Il faut atten­
dre. C'est l 'approche humaine 
qui est importante. Combien de 
personnes ont besoin de parier et 
n'ont personne pour les écouter? 

«Quand ces adolescents-là sen­
tent que vous les respec tez , i ls 
vous respectent», souligne Mme 
Quintal. 

Notre inter locutr ice préc ise 
cependant que Ton ne réussit pas 
tout le temps auprès de tous. Il y 

a des cas plus compl iqués . 
Mais . . . 

«Je me souviens d'un bonhom­
me dont personne ne voulait en 
accueil et qui avait été en institu­
tion. J e l'ai gardé deux ans. Ce 
n'était pas un gars dé l icat . Il 
réc i ta i t s e s l i tanies tous les 
jours , si vous voyez ce que je 
veux dire. Quand il est parti en 
appartement, il a pris de la dro­
gue en quant i té . Mais ce qu'on 
avait s emé en lui"a fait son che­
min et aujourd'hui , il travai l le 
dans un centre d'accuei l pour 
personnes âgées», raconte Mme 
Quintal. 

«Si j 'a i pu en s a u v e r un seul , 
j'aurai fait quelque chose. Mais 
surtout, ils m'ont apporté beau­
coup. J'ai appris d'eux la patien­
ce, j'ai appris à développer des 
m é c a n i s m e s de force. Je m'ai­
dais m o i - m ê m e en les aidant. 
Tout ce que je d e m a n d e au bon 
Dieu , c 'es t la santé pour me 
p e r m e t t r e de cont inuer ainsi 
longtemps», termine notre inter­
locutrice. 

J'ai une bonne et v ie i l le 
amie qu'on a dû hospitaliser 

dans un grand centre hospitalier 
de Montréal . E l l e y a été très 

" bien soignée jusqu'au jour où il a 
fallu, en attendant qu'on lui trou­
ve une place dans un centre hos­
pi ta l ier de soins prolongés , la 

•^transférer dans la sect ion des 
malades chroniques de l'hôpital. 

Le d r a m e , que l'on vit tou­
jours , lorsqu'après être allé au 
bout de son rouleau, il faut ren­
dre les armes, s'est trouvé am­
plifié par le fait qu'elle a dû par 
tager sa chambre avec deux 
personnes plus ou moins seniles, 
dont l'une es t une anglophone 
qui ne sa i t pas un mot de fran­
çais. 
. 'Dites , c o m m e n t auriez-vous 

réagi à sa place? Cet entourage, 
à lui seul, aurait pu la faire ré­
gresser. Heureusement, sa force 
de caractère l'a protégée. 

Le premier matin, très tôt, on 
l'a réve i l l ée pour un prélève­
ment de sang aux fins d'ana­
lyses de laboratoire. «On va fai­
re une petite pipique», a minau­
dé la technicienne ou l'infirmiè­
re, je ne sa i s trop. Mon amie 
s 'est sent ie , avec raison, fort 
humiliée de ce langage infantile. 
Déjà inexcusable si l'on s'adres­
se à une personne seni le (c 'es t 
méprisant!) , il devient effroya­
ble et impardonnable quand il 

. V a g i t d'une personne qui a toute 
"sa raison. 
,, Un peu plus tard, une infirmiè-

Les personn 

re a appe lé mon a m i e «la p'tite 
mère» . Qu'es t -ce que c 'es t ce 
l a n g a g e fami l ier? Pourquoi 
s 'entète- t -on à y voir une mar­
que de s y m p a t h i e , c o m m e si la 
compréhension se devait d'être 
impolie? Comment ne saisit-on 
pas le ridicule attaché à certai­
nes appe l la t ions qui se veulent 
gentilles, comme par exemple, 
appeler «grand-mère» une céli­
bataire? 

On dira que certaines person­
nes â g é e s sont s e n s i b l e s à ce 
genre «d'attentions». Il se peut. 
Mais il faudrait d'abord en être 
sûr. 

On comprend mal ces familia­
rités déplacées lors d'un premier 
contact. Il serait primordial d'in­
culquer au personnel oeuvrant 
auprès des personnes â g é e s le 
respect de leurs malades. 

Vieillir au grand jour 

La c a m p a g n e de sens ib i l i sa ­
tion du public aux problèmes du 
v i e i l l i s s e m e n t , m e n é e par le 
CSS-MM (Centre de s e r v i c e s 

sociaux du Montréal métropoli­
tain) se continue. Au cours de la 
s e m a i n e qui v ient de se termi­
ner, le mardi et le mercredi, du 
matin au soir, ont été consacrés 
à un forum comprenant : kios­
ques d'information, ateliers de 
d i s c u s s i o n , p i è c e de théâtre et 
chorale «montées» par des per­
sonnes âgées . 

En plus de permettre aux gens 
du T r o i s i è m e Age de se rensei­
gner sur les services existants et 
de communiquer leur doléances 
ou leurs projets directement aux 
praticiens du réseau des affaires 
sociales, ces deux jours auront 
é g a l e m e n t réunis d ivers types 
d'intervenants. Ils auront peut-
ê tre appris à s e connaître mu­
t u e l l e m e n t , à se parler plutôt 
que de se regarder de l 'exté­
rieur, comme des commerçants 
en concurrence, ou pis, comme 
des adversaires ou des ennemis. 

«Je ne te connais pas, 
je ne te parle pas» 

Une fillette de près de quatre 
ans avait, un jour, répondu ainsi 

aux a v a n c e s d'un petit voisin: 
«Je ne te conna i s pas , je ne te 
parle pas! » Cette riposte pour­
rait résumer l'attitude des éta­
b l i s s e m e n t s entre eux. Le CSS­
MM écri t dans les documents 
e n v o y é s à la presse : «Les éta­
blissements sont conscients des 
p r o b l è m e s c a u s é s à la popula­
tion par l ' a b s e n c e de concerta­
tion et de coordinat ion à l'inté­
rieur du r é s e a u . Ce n'est pas 
s a n s g ê n e qu' i ls reconnaissent 
cette situation et leur lenteur à 
les corriger». 

P r e n o n s note de l 'aveu. Pour 
corr iger s e s fautes , il faut d'a­
bord les connaî tre et les recon­
naître. 

Un véritable labyrinthe 

C'est connu, le réseau des af­
faires sociales est constitué d'un 
e n s e m b l e d ' é t a b l i s s e m e n t s où 
une personne âgée ou sa famille 
se perd facilement tout en trébu­
chant sur une kyrielle de C, de S, 
de H ou de M! Cette dernière 
phrase n'est pas de moi; je l'ai 
cue i l l i e dans le document du 

CSS-MM. Je l'aurais volontiers 
signée! 

On continue: «Il n'est pas faci­
le de savoir qui fait quoi dans ce 
r é s e a u où l'on n'est j a m a i s sûr 
de frapper à la bonne porte: soit 
que l'organisme consulté n'offre 
pas le s e r v i c e d e m a n d é ou qu'il 
l'offre, mais dans un territoire 
où la personne n'a pas la chance 
de rés ider . Lorsqu'enfin on se 
trouve inscri t sur la l iste des 
bénéf ic ia ires d'un é tabl i s se ­
ment, on découvre après un cer­
tain t e m p s qu'il ne peut offrir 
tous les s e r v i c e s n é c e s s a i r e s . 
Lorsqu'enfin le bénéficiaire est 
référé à un autre établissement, 
il doit se plier de nouveau à l'in­
terrogatoire d'usage pour ouvrir 
un autre dossier». 

Tirée de la même source, cette 
situation décrit très bien l'inco­
hérence et la lourdeur de la pro-
dédure en force dans le réseau. 
C'est un autre aveu, et de taille, 
dont il faut tenir compte. 

Le CSS affirme qu'il est possi­
ble de mettre en place des méca­
n i s m e s de concertat ion aptes à 

r e m é d i e r à ces lacunes et il a 
conduit , pour les fins de sa dé­
monstration, quelques expérien­
ces-pilotes concluantes. Se pour­
rait-il qu'enfin une expérience-
pilote finisse par piloter une réa­
lisation valable? 

Si vous avez manqué 
votre chance... 

Si vous avez manqué votre 
c h a n c e de part ic iper au forum 
organisé par le CSS-MM, repre­
nez-vous les 4 et 5 novembre 
prochains . On répétera l 'expé­
rience au Centre social Centre-
Sud, 1710 rue Beaudry, de 13 h à 
22 h. 

Vous avez peut-être des re­
marques à faire, de bonnes 
idées, d'excellentes suggestions 
à t r a n s m e t t r e ? Ou vous avez 
env ie de prendre à part ie cer­
tains services dont vous déplorez 
les lacunes? L'occasion vous est 
fournie de vous soulager. On est 
là pour vous écouter... 

I 

oUCJ blb 
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844-8407 
."* * 



F 14 

.VIVRE AUJOURD'HUI. 
LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 1 er NOVEMBRE 1980 

LE DERNIER CRI DANS LA MISE EN FORME PHYSIQUE 

La danse du ventre 

Trois élèves de la classe de baladî pratiquent, dans la tenue réglementaire: pantalons bouf­
fants, torse libéré, les mouvements enseignés par le professeur. 

La première fois que Miche­
line D 'Astous éc r iv i t aux 

édi les de sa v i l l e de banlieue 
montréalaise pour leur offrir des 
cours de «baladi» dans le cadre 
de leurs activités culturelles, on 
ne lui répondit même pas. 

En f e m m e déc idée , e l le réa­
chemina sa demande et la répon­
se vint enfin du di recteur des 
ac t iv i tés art is t iques qui avai t 
dû, ent re temps, fa i re sa petite 
enquête et se laisser persuader 
que le baladi ou «danse du ven­
tre» ce n'est pas nécessairement 
un instrument de perversion mis 
à la por tée des courtisanes du 
monde ent ier mais un des 
moyens les plus efficaces de se 
mettre en forme physiquement. 

L e baladi (qui signif ie dans 
son étymologie originale: danse 
du pays) , c'est le nom tradition­
nel d'une danse qui a eu l'Orient 

MADELEINE DUBUC 

comme lieu de naissance. C'est 
le dernier cri dans la mise en 
forme physique que toute l 'Amé­
rique est en train de redécouvrir 
et que, depuis deux ou trois ans, 
les Montréa la ises adoptent 
joyeusement. 

On donne maintenant des 
cours de danse du vent re dans 
quelques centre de loisirs , au 
Y W C A , au Centre culturel de la 
v i l l e d 'Outremont et dans un 
nombre sans cesse croissant de 
cours de danse privés. Micheline 
D'Astous, qui vient de publier un 
bouquin sur le sujet aux Editions 
de l 'Homme, reçoit des groupes 
de deux ou trois é l èves dans sa 
maison plusieurs fois par semai­
ne. De plus, e l le voi t le nombre 
d ' é lèves augmenter chaque 
semaine au Centre culturel d'Ou­
tremont. 

« I l y a plus que de la gymnasti­
que dans la danse du ventre», dit 
Micheline D'Astous, qui pratique 
cet art depuis quelque cinq ans. 
«Chaque exercice demande une 
concentrat ion et un effort de 
volonté qui touchent de près au 
yoga. D'ailleurs, plusieurs pro­
fesseurs de yoga apprennent cet­
te danse et conseil lent à leurs 
é l è v e s d'en faire autant. A une 
époque où on parle beaucoup, et 
avec raison, de jogging, de bal­
let-jazz et d'expression corporel­
le, le baladi réunit les bienfaits 
de chacune de ces disciplines et 
développe en plus, la flexibilité 
des membres, la souplesse et la 
fémini té dans les ges tes . C'est 
un v ra i déb locage dans tout le 
corps et un grand pas vers la 
connaissance de ses possibilités 
physiques. De plus, l ' exe rc i ce 
peut devenir fort relaxant.» 

Dans la danse du ven t re , en­
seignée ici comme elle a été pra-

Micheline D'Astous, professeur, qui 
vient de publier aux Editions de 
l'Homme «Le baladi», un ouvrage 
qui explique de façon simple et 
précise les éléments de la danse 
du ventre, danse d'origine orienta­
le devenue moyen de mise en for­
me très recherché. 

tiquée dcpuix des siècles par les 
Orientales depuis le temps des 
Pharaons, toutes les parties du 
corps sont mises à contribution: 
la tête, le cou, le torse, l 'abdo­
men et les hanches. Plus de deux 
cents muscles sont touchés que 
les exe rc i ces faits très douce­
ment au départ assouplissent et 
renforcissent. 

Pour Micheline D'Astous, qui 
initie ses élèves au cours de huit 
leçons de base, ces exerc ices 
peuvent se pratiquer individuel­
lement , chez soi. Rien n 'empê­
che une femme habituée ou non 
à faire des exercices quotidiens, 
de faire tourner dans un moment 
de loisir sa musique préférée (à 
quatre t e m p s ) et de pratiquer 
les mouvements de la tête, ceux 
des bras, du torse ou de l 'abdo­
men. Une demi-heure quotidien­
ne de prat ique seulement peut 
contribuer à la garder en forme. 

Si on ajoute à cela les mouve­
ments pratiqués avec le vdlle, et 
les autres qu'on accompagne de 
petites cymbales antiqm s atta-
chées au bout des doigts et qui 
(plus facilement qu'on ne pour­
rait le cro i re) , se laissent appri­
voiser , le baladi devient une 
gymnastique — et un art — dont 
on ne peut plus se passer 

Tous les professeurs de danse 
du ventre chez qui une élève s'in­
scrit ne peuvent nier les notions 
de féminité, de séduction et d ï 
rotisme même, rattachées h l'e­
xercice. Ils rappelleront cepen­
dant que la notion péjorative qui 
col le à cet te danse découle en 
partie de la perception 
« a m é r i c a i n e » de cet art. D'ail 
leurs l'expression américaine de 
«belly dance» a contribué à créer 
cet effet. 

Chez les Orientaux, l'expres­
sion «danse du ven t re» n'a rien 
de péjoratif: le ventre, chez eux 
est considéré c o m m e la source 
de la vie, le réceptacle du foetus 
En tant que tel, il est une partie 
de l ' anatomie féminine qui est 
respectée et admirée , même 
lorsque dénudée. Ces mêmes 
professeurs insisteront sur l'effi­
cacité de la danse comme moyen 
de relaxation, pratiqué pour son 
plaisir personnel ou celui de?* 
autres. Sur la satisfaction qu'il y 
a à onduler au son de la musique 
tout en fortifiant son corps. Mi 
cheline D'Astous, interrogée sur 
le sujet insiste, pour sa part, sur 
une autre dimension: cel le de 
l'aide que le baladi peut appor­
ter à toute personne qui désire 
perdre du poids tout en fortifiant 
ses muscles. 

«J'ai été une personne obèse, 
rappelle-t-elle. Lorsque j'étais 
adolescente d'abord, puis à plu­
sieurs étapes de ma vie, comme 
après une grossesse . Au coun 
des dernières années, depuis que 
pour ma satisfaction personnel­
le, j ' a i appris et pratiqué la dan­
se du vent re et que maintenant 
j e l'enseigne, non seulement je 
n'ai pas eu à recourir à des diè­
tes « m i r a c l e s » — que j e décon­
seil le for tement — mais en 
même temps que j e surveillais 
mon al imentat ion et que mon 
poids diminuait , j e reprenais 
une tai l le proport ionnée et des 
muscles en bonne forme. Avec 
de la discipl ine, bien sûr, de la 
persévérance et en aimant la 
danse.» 

De plus, peut-on rappeler , il 
n'y a pas d'âge pour s'adonner à 
la danse du ventre. Des femmes 
de 20 à 60 ans suivent les cours. 
Pas pour marcher sur les tracer 
de Salomé, de Scheherazade ou. 
plus près de nous, de. . . Faziah 
A m i r , mais pour se garder en 
forme et garder sa forme. 

CENTRE DE DÉCORATION INTÉRIEURE 

MARSHALL 
SOLDE TRÈS SPÉCIAL 

11 JOURS SEULEMENT 

TOUTE NOTRE COLLECTION 
• RAVISSANT CHOIX DE COUSSINS EXCLUSIFS 

• MURALES ET TAPISSERIES 

• PANNEAUX SÉRIGRAPHIES MAIN 

• DESSUS DE TABLES EN DENTELLE ET EN TOILE 

• NAPPERONS ET SERVIETTES 

• TAPIS IMPORTÉS EXCLUSIFS 

RABAIS SPÉCIAUX EN VIGUEUR JUSQU'AU 11 NOVEMBRE 

CONSEILLERS PROFESSIONNELS 
SERVICE À DOMICILE 

NOUS VOUS OFFRONS DES CONSEILS D'EXPERTS 
EN TAPIS ET EN TISSUS POUR DÉCORER ET 

RECOUVRIR VOS MEUBLES. 

COMPOSEZ 844-2555 

TXssus 

^ifarshalls 
1 TJL Tokrics 

1195, RUE STE-CATHERINE OUEST 844-2555 
CENTRE DE DÉCORATION INTÉRIEURE 3e étage 

4 H \H( . t \ 

Vous verrez et entendrez plusieurs orques qui font de nous 
une entreprise de renommée internationale. Entre au-
très, Morgue destine au Victorian Arts Center de Mel­
bourne, Australie qui est particulièrement intéressant 

puisqu'il s'agit d'un grand instrument a traction mecani-
\ que de 60 jeux repartis sur 4 claviers manuels et le péda­

lier. Il s'agit, en fait, du deuxième plus gros orgue a trac­
tion mécanique fabrique a date par Casavant Frères. 

900 est, rue Girouard, à Saint-Hyacinthe, sortu- 133 autotout< 2 0 -

appro• i M u i t i v . p » . ni I rmllf <fi la »ortn 
> 
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PLUS DE 600,000 SOUS-SCOLARISÉS AU QUÉBEC 

A Montréal, un fort contingent 
d'analphabètes ont 30 ans et moins 

La s ta t i s t ique sans doute la 
plus intéressante quand on 

p a r l e d 'analphabétisme ou de 
sous-scolarisation au Québec est 
la s u i v a n t e : s u r 171 p e r s o n n e s 
fréquentant u n e vingtaine de 
c lasses d'éducation des adu l t e s 
(corrtmissions scola i res de Mont­
r é a l ) . a46 p . cen t ont t r e n t e ans 
et m o i n s , ce qui s ign i f i e qu'en 
dépit de l'accessibilité plus gran­
de de l 'école pour ce g roupe d'â­
g e , il se t r o u v e e n c o r e des p e r -

FRANÇOIS FOREST 

s o n n e s qui n'ont pas a c q u i s l ' é ­
quivalent du cycle pr imaire .» 

C 'est r u n e des p r e m i e r e s cons­
ta ta t ions faites p a r le g roupe de 
r e c h e r c h e Alpha «SI), f o r m é d e 
pédagogues spéc ia l i ses dans l'al­
phabét i sa t ion au Québec et cau­
t ionné, dans ses t r a v a u x , p a r le 
ministère de l 'Education. P l u s 
de 49 p. cen t de s r é p o n d a n t s à 
une enquê te m e n é e par Alpha 80 
déclarent avoir terminé q u a t r e 
années ou moins de sco la r i t é et 
6.4 p. rent de ceux-ci disent n ' a ­
v o i r j amais fréquenté l ' é c o l e . 
Voilà pour Mont réa l . 

Le Québec, selon une é tude de 
la CEQ publ iée en m a r s de rn i e r , 
comprend l() p. cent d'analpha­
bètes comple t s : les Amér ind iens 
en comptent 10 p. cent, les Gas-
pésiens 15.8 p . cen t et l'Ou-
taouais en a p r è s de 20 p . c e n t 
( régions et villages é loignés où 
la surv ie passa i t avant l'appren­
tissage de la façon de r emp l i r un 
borde reau . . . ) 

C o m m e d e r n i è r e s données — 
les plus r évé l a t r i ce s du type de 
populat ion socio-économique — 
32 p. c e n t de c e s i n d i v i d u s t r a -
\ aillent à temps plein. 11 p. cent 
son t b é n é f i c i a i r e s du b i e n - ê t r e 
soc ia l et 10 p . c e n t sont d e s m é ­
n a g è r e s . 

Les Québécois 
On p e u t s ' é t o n n e r — c o m m e 

R e n é L é v e s q u e l u i - m ê m e l o r s ­
qu'il l ' avai t r éa l i se en juin H)77 
— de ce q u e le Q u é b e c c o m p t e 
une populat ion d ' a n a l p h a b è t e s 
supérieure a 600,000. On com­
prend cependan t plus fac i lement 
quand on se r appe l l e que le Qué­
b e c n ' e s t d o t é q u e d e p u i s 1964 
d'un vé r i t ab le m i n i s t è r e de l 'É­
ducation et d ' une loi r endan t la 
scolar isa t ion obl iga to i re jusqu'à 
M) a n s . que ' a p l u p a r t d e s vi l la­
ges é l o i g n e s nu l 'on r e t r o u v a i t 

m 

photothèque LA PRESSE 
À Montréal, l'analphabétisme et la sous-scolarisation frappe à un degré 
assez élevé les femmes et les moins de 30 ans, qui doivent reprendre leur 
cours primaire. 

des familles nombreuses ont é té 
fe rmés un peu p a r t o u t , et qu 'en­
fin d a n s c e s f a m i l l e s d e six en­
f a n t s et p l u s , s e u l e m e n t un ou 
deux ava ien t jadis a c c è s a l 'éco­
le s e c o n d a i r e . A u t r e c a r a c ­
t é r i s t i q u e du p o r t r a i t - t y p e des 
a n a l p h a b è t e s : «C'est le ca s . dit 
le r appor t Alpha SO. de f e m m e s 
m a r i é e s ou s é p a r é e s qui retour­
nent à l 'école a t r e n t e ou q u a r a n ­
te ans quand el les doivent cher­
c h e r du t r a v a i l ou q u a n d e l l e s 
croient avoi r enfin la possibi l i té 
d ' e f f a c e r le s i g n e f a m i l i e r de 
leur intériorisation.»» 

En bref, il s 'agi t pour la majo­
r i t é d e ces g e n s d ' a p p r e n d r e à 
l i r e e t à é c r i r e , a s e r e t r o u v e r 
dans le m é t r o en y l isant le nom 
des stations, a faire un rappor t 
d ' impôt , et de se d o n n e r un mini­
m u m de v o c a b u l a i r e qui pe rme t ­
te la c o m m u n i c a t i o n . Spontané­
men t , les a n a l p h a b è t e s se défi­
nissent a insi : «Je n 'a i pas eu la 

chance d'à lier à l 'école : j ' a v a i s 
la t è te d u r e , il a fallu que je t ra­
vaille». 

Des g e n s , i n d i q u e le r a p p o r t , 
p l e u r e n t p e n d a n t d e s l e ç o n s à 
l 'école p a r c e qu ' i ls découvren t le 
s e n s de m o t s q u ' i l s a v a i e n t vus 
souvent , m a i s qu ' i l s ne compre ­
n a i e n t p a s . «Au niveau p e r s o n ­
nel, poursui t -on. l ' a n a l p h a b è t e a 
besoin d 'une i m a g e pour savoi r 
s'il achète des ha r i co t s verts ou 
j a u n e s : il a besoin de quelqu 'un 
pour l ' a ide r a rég le r une fac ture . 
La ville dev ien t un l abvr in lhe ou 
les n o m s des rues lui sont incon­
nus.» 

Il y a m a i n t e n a n t une nouvelle 
p o p u l a t i o n d ' a n a l p h a b è t e s à 
laquel le le min i s t è r e de l'Educa­
tion doi t s 'adresser: c e l l e d e s 
i m m i g r a n t s - r é f u g i é s , de s Haï­
t i e n s s u r t o u t , m a i s a u s s i d e s 
Asia t iques du Sud-es t . commu­
n é m e n t appe l é s «les réfugiés de 
la m e r » . 

Les H a ï t i e n s — p l u s de 20,000 
au Q u é b e c •— r e p r é s e n t e n t u n e 
populat ion-cible. Il faut s avo i r 
q u ' e n 1968, 60.8 p . c e n t des H a ï ­
tiens québécois occupaient de s 
e m p l o i s d e b u r e a u , d a n s le do­
ma ine du c o m m e r c e , de l 'ensei­
g n e m e n t e t d e s s c i e n c e s d e la 
san té . La p resque tota l i té ava i t 
p lus de 14 a n s de s c o l a r i t é . De ­
puis l!)77. seu lement 9.8 p. cen t 
de s H a ï t i e n s r e ç u s on t 11 a n s e t 
plus de sco la r i t é , et (>:J p. cent se 
re t rouvent dans des ca tégor ie s 
d ' e m p l o i a i n s i d é f i n i e s : 
«fabricat ion, m o n t a g e , r é p a r a ­
t ion , s e r v i c e s , non c l a s s é s a i l ­
leurs». Ce sont des i m m i g r a n t s 
p a r r a i n é s , qui viennent re t rou­
ver de la famil le . Un pourcenta- . 
ge i m p o r t a n t de ce s « n o u v e a u x 
a r r i v a n t s » ne s a v e n t ni l i r e , ni 
éc r i r e 

En fa i t . 11.9 p . c e n t de c e s 
i m m i g r a n t s c o m p t e n t zé ro a n ­
née sco la i re , a lors que la p lupa r t 
d e s c h e r c h e u r s e s t i m e n t q u ' i l 
faut un m i n i m u m de sept ans de 
s c o l a r i t é p o u r é v o l u e r le m o i n ­
d remen t n o r m a l e m e n t dans une 
société indus t r i a l i sée . Venus au 
Q u é b e c g r â c e au s y s t è m e de 
p a r r a i n a g e et au c h a p i t r e de 
«l 'Union de la f a m i l l e » , le m i ­
gran t haï t ien analphabète-type 
e s t : une f e m m e , o p é r a t r i c e de 
mach ine à coudre ou t rava i l leu­
se d a n s l ' h ô t e l l e r i e , ou e n c o r e 
affectée au m é n a g e domes t ique , 
et r e c e v a n t un s a l a i r e v a r i a n t 
en t re .S.">0 et $60 pa r s e m a i n e . 

En f in , il y a d ' a u t r e s a n a l ­
p h a b è t e s , d e s r é f u g i é s du P r o ­
che-Orient (1975) ou du Sud-est 
as ia t ique (1978) qui ne sont pas­
sés pa r aucun s y s t è m e sco la i re 
ou qui on t é t é s c o l a r i s é s d a n s 
une l a n g u e i d é o g r a p h i q u e 
( C h i n o i s . V i e t n a m i e n s , e t c . ) . 
Ceux- l à non p lus ne p e u v e n t se 
d é p l a c e r s e u l s en m é t r o , c h e r ­
c h e r un e m p l o i ou r e m p l i r u n e 
requê te , vér if ier leur chèque de 
p a i e , l e u r c o m p t e d e t é l é p h o n e 
ou d ' é lec t r ic i t é . Ils doivent fré­
quen te r dès leur a r r i v é e un Cen­
t re d 'or ien ta t ion et de formation 
des i m m i g r a n t s ( C O F I ) . 

Au cours de la fin de sema ine , 
à Val-Morin, les pédagogues de 
l ' a lphabé t i sa t ion discuteront en 
a t e l i e r s du r a p p o r t dont LA 
P R E S S E a obtenu copie, h is to i re 
d ' e n a n a l y s e r les e x p é r i e n c e s 
ten tées et les taux de succès ob­
tenus . 

\ 

Pour une fourrure 
de qualité: 

L.-P. McComber 

WEIGHT WATCHER 
à la demande générale 

renouvelle son 

FOURRURES 

QUALITÉ 

STYLES 
. . . 

Sous un 
même 
toit 
chez 

1475, rut AMHERST 521-2126 
frU in k tv t . «• Mah«nntw« 

"offre spéciale" 2!Z 

X 
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téléphoto 
Arnold Lemerand tient dans ses bras le petit garçon dont il vient de sauver 
la vie en soulevant un tuyau de fonte de 820 kilos qui avait glissé sur 
l'enfant. 

Un cardiaque déplace 
un tuyau de 8 2 0 kilos 
pour sauver un enfant 

S O U T H G A T E , M i c h i g a n 
( A P ) — A p r è s a v o i r sub i 

u n e c r i s e c a r d i a q u e , il y a s ix 
a n s , A r n o l d L e m e r a n d p r e n a i t 
b i e n s o i n d e ne p l u s s o u l e v e r 
a u c u n o b j e t l o u r d . Ce qui ne Ta 
pas e m p ê c h é , hier , de d é p l a c e r 
un t u y a u d e fon te de 820 k i l o s , 
s a u v a n t a insi la vie d 'un b a m b i n 
de 5 a n s . 

L ' en fan t , Phi l ip Toth, s ' amu­
s a i t à c o u r i r s u r u n e p i l e de 
tuyaux d e 5l/2 m è t r e s , dont cha­
cun pesa i t a u t a n t q u ' u n e pet i te 
vo i tu re , lo r sque Tun d ' eux gl issa 
e t coinça le pet i t g a r ç o n sous son 
poids . 

M. L e m e r a n d , qui es t â g é de 56 
a n s . r a p p o r t e q u ' i l v e n a i t d e 
d e s c e n d r e de sa v o i t u r e , l o r s ­
qu ' i l en t end i t les cr i s d'effroi de s 
a u t r e s en fan t s . «J ' a i s i m p l e m e n t 
s o u l e v é le t u y a u , e t l e s e n f a n t s 
on t pu e x t r a i r e le b a m b i n d e s a 
f â c h e u s e posit ion», a-t-il d i t . 

Ma i s l o r sque , un peu plus t a r d . 
M. L e m e r a n d voulut sou l eve r d e 
n o u v e a u le tuyau , p o u r j u g e r de 
sa force, il ne put y p a r v e n i r . 

«Il n e fa i t a u c u n d o u t e q u e 
D i e u lui a c c o r d a , p o u r un in­
s t a n t , la f o r c e n é c e s s a i r e p o u r 
s a u v e r m o n e n f a n t » , a d é c l a r é 
M m e Toth . 

• E C O I F F U R E 

L A C O U P E 
HAIR ACADEMY 

Modèles 
requis pour 
école de 
coiffure 

k 

» 

I 

Coupe $4.00 
Mise en plis 
$3.00 
Séchage 
$4.00 

T . * 

Académie 
de coiffure 
La Coupe Inc. 
1115 ouest, 
rue Sherbrooke 
Montréal 
(514)842-6081 

OFFRE AUX QUEBECOIS, DEPUIS PLUS DE 20 
ANS, LES TOUT DERNIERS ARTICLES DE RO­
TIN POUR LA DÉCORATION INTÉRIEURE, ET 
CE À UNE FRACTION DU PRIX COÛTANT. 

ÉCAILLE DE TORTUE 

CHANGEZ VOS LIVRES DE SURPLUS 
EN REMBOURSEMENT 

PLUS VOUS PERDEZ 
PLUS VOUS RECEVEZ 

Oui. VOICI le remboursement pour les livres en 
trop. Les membres Weight Watchers recevront 

$1 par livre perdue. 
Pour pouvoir bénéficier du remboursement 
«perte du poids» les membres devront être 
.membres à vie- et ne pas dépasser le poids 

qu'ils se sont fixés à lavance . 
Offre valable seulement pour les livres perdues 
danî la province de Quebec. 
Coml-atte? l'Inflation, stimulez-vous et économi­
sez en vous joignant a nous. 

Pour renseignements: 

. M 

Mme MARYLYN RflCH 
DIRECTRICE CE REGION 

MONTRÉAL 727-3788 
Pour on message <J tn-ouraq'wnt 

488-0561 
• Aucun connut • Fr,us -1 inscription $? 

• Casse hebdomadaire Sb 

WEIGHT WATCHERS 
W . ^ M Woi<h« i Ou QtfOK l i t " dont l u»09» M n-irgmr» Ioo> dr >.« i r » » . . » > 

Valide prw lo p»iv.irK» d« Ow«b«c tÊ^mtfà 

Rabais de 30% à 50% 
ORD. 
$Ç95 

$ 1 3 9 5 

$ 1 7 9 5 

$2195 

$2595 

$2995 

*3395 

PRIX DE VENTE 

*600  

$900 
$12 0 0  

$1400 

$17oo 
$20°° 
$2300 

1 

II 

Inc. 

1182 r STE-CATHERINE OUEST, entre les rues Stanley et Drummond (métro Peel) 861-8589 

Venez admirer le dernier 
cri en décoration intérieure 
avec le rotin. 

**1 
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LE Dr CAMILLE DUFAULT, SPECIALISTE DES MALADIES VASCULAIRES 

Il faut passer par l'opération 
pour bien comprendre ses patients 

«Je me sens 
maintenant plus 

près des patients et 
j e les comprends 
mieux lorsqu'ils me 
parlent des douleurs 
et des angoisses 
qu ' i ls ressentent . 
parce que j ' a i aussi 
vécu ce qu'ils vi­
vent». 

mo décider ù subir 
l 'opération. Mais 
finalement, j 'a i pris 
le risque de subir un 
arrêt cardiaque plu­

tôt que de continuer 
à vivre avec une) 
épée de Damocles' 
au-dessus de la tête. 
Je ne pouvais plus 

continuer à vivre de 
cette façon. Ça 
m'empoisonnait 
psychologiquement, 
ça me dérangeai t 

DENIS D I O N 

Ces paroles sont 
celles d'un spécialis­
te des maladies vas-
cula i res , le Dr Ca 
mille Dufault, de 
l'hôpital Saint-Luc.' 
qui a subi il y a envi­
ron un an une inter­
vention chirurgicale 
pour des troubles. . . 
vasculaires. «Avant 
l'opération, poursuit 
M. Dufault. je fai­
sais une crise d'an­
gine à tous les coins 
de rue; lorsque je 
donnais une confé­
rence, j 'é tais obligé 
de m ' a r r ê t e r sou­
dain et, sous un pré­
texte quelconque, 
j 'allais prendre de la 
nitroglycérine. J'é­
tais bourré de vaso-
d i la ta teurs depuis 
cinq ans. 

«Le plus pénible 
pour moi, ce fut de 

•••Est'' 

Le Dr Camille Dufault, de l'hôpital Saint-Luc. 
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Vous invite à la Maison Casavant 
sur le site de l'usine de Saint-Hyacinthe 

à bénéficier de prix d'occasion sur 

des meubles en frêne qui ne seront pas reproduits. 
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Vous trouverez des bahuts, huches, 
meubles d'appoint, tables de salle 
à manger, chaises, tables à café, 
commodes à tiroirs et autres, dis-
ponibles dans différents finis. Tous 
sont des exclusivités Casavant. Les -
quantités sont limitées! 
r 

• ! ] - >  
Exclusivement à la Maison Casavant 

900 est, rue Girouard, Saint-Hyacinthe 
Sortie 133 — autoroute 20 

ivement 1 mille do la sortie 

1 ~ i^t" v.* 

m: 1 
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• Malgré le feu.. . _ 
les affaires continuent 

à la Banque de Montréal 
Suite à l'incendie qui a ravagé la succursale de Baie cTUrfé, 

nous avisons notre clientèle que toutes les mesures ont été prises 
afin de poursuivre notre service. 

• . V. *>r.. •*.. ""• *-,v . . . ' . 
. v ^ ; ^ . - ? " - . •• • ; < - • • • • • • •. • 

Si vous ne détenez pas de carte Inter-Service ni 
MasterCard (Master Charge) de la Banque de Montréal, 
vous pouvez vous rendre à la succursale de Ste-Anne de Bellevue, 

située a u 93 rue Ste-Anne. Le personnel de 
la succursale dé Baie cTUrfé sera à votre disposition pour toutes 

vos transactions bancaires courantes durant les heures suivantes: 

lundi, mardi et mercredi: 
jeudi: 
vendredi: 

10 h à 15 h 
10 h à 20 h 
10 h à 18 h 

Si vous détenez une carte Inter-Service ou 
MasterCard (Master Charge) de la Banque de Montréal 

dans mon fonction­
nement quotidien, je 
devenais agressif et 
même dépressif, 
moi qui n ' a v a i s 
jamais été dépressif 
durant toute ma 
vie.» 

Une fois la déci­
sion prise, il s'écoula 
cependant un mois 
avant que l'interven­
tion puisse avoir 
lieu, intervention qui 
fut effectuée par un 
confrère de classe 
du Dr Dufault. L'o­
pération consistait 
en cinq pontages, 
ces «déviations» qui 
permettent de réta­
blir la circulation du 
flot sanguin dans 
des vaisseaux ob­
s t rués . Etant un 
spécialiste dans ce 
domaine, le Dr Du­
fault savait évidem­
ment ce qui allait se 
passer dans la salle 
d'opération et aussi 
subséquemment. 

A son avis, est-ce 
un avantage ou un 
inconvénient de 
connaître exacte­
ment ce qui nous 
attend en tant que 
patients? «La plu­
part des gens igno­
rent ce qui leur arri­
vera dans la salle 
d 'opération et je 
crois que c 'est une 
des raisons pour les­
quelles ils craignent 

tant les interven­
tions chirurgicales. 
Dans la salle d'at­
tente des spécialis­
tes, j ' obse rva i s les 
gens qui devaient 
subir le même genre 
d 'opération qui 
m'attendait, et je les 
voyais t rembloter , 
suer... Quant à moi, 
j 'é tais très calme, je 
revoyais en esprit 
toutes les é tapes du 
processus opératoi­
re et je savais que 
j ' a v a i s pris un ris­
que biologique ac­
ceptable.» 

Selon le médecin, 
le moment le plus 
pénible à passer ar­
rive la veille du jour 
de l'opération, après 
la dernière visite de 
la famille. «On se 
demande alors: 
demain, après Topé-
ration, est-ce que je 
me réveil lerai ou 
pas?» A quatre heu­
res de l 'après-midi 
le jour de l 'opéra­
tion, le Dr Dufault a 
ressenti un immense 
soulagement lors­
qu'il a entendu quel­
qu'un lui dire: «Tout 
s 'est bien passé.» 
Dans son cas, il esti­
me que l'opération a 
augmenté son espé­
rance de vie d'au 
moins 10 ans et il 
s'en réjouit tous les 
matins, dit-il. 

BEGAIEMENT 
Nous foison des études sur les troubles du langage. Si 
vous pouvez guérir le bégaiement, que votre méthode 
soit personnelle ou relève de la science médicale, of­
frez-nous votre aide et écrivez à: 

Dr O. BERGERON 
3548, rue Ontario 

Montréal 
HI W 1R5 

Jouets et publicité 
destinée aux enfants: 
fabricants récalcitrants 

QUEBEC (PC) 
— Si l'Office de 

la protection du con­
sommateur du Qué­
bec a réussi à con­
vaincre la plupart 
des fabricants 
canadiens de jouets 
de modifier leur 
publicité destinée 
aux enfants, les fa­
br icants Irwin, 
Ideal , Kenner et 
Tyco n'en offri­
raient pas moins une 
certaine résistance 
qui forcera vraisem­
blablement l'Office 
à ent reprendre un 
recours judiciaire 
contre le conglomé­
ra t Irwin de Toron­
to. 

«La loi stipule clai­
rement qu'on ne 
peut diffuser des 
messages de jouets 
dans une émission 
pour enfants. Nous 
avons fini de parle­
menter avec les ré­
ca lc i t ran ts , nous 
passerons à l'action», 
déclara i t hier le 
directeur des affai­
res juridiques de 
l'Office et président 
du comité de surveil­
lance de la publicité 
dest inée aux en­
fants, Me Jacques 
Dagenais. 

Si l'Office s'esti­
mai t très satisfait 
de la coopération 
des fabricants jus­
qu'ici, la récidive de 
l'un des plus grands 
conglomérats de 

fabricants de jouets 
au pays a boulever­
sé les règles du jeu. 

«Au cours d'une 
émission pour en­
fants, j ' a i visionné 
15 commerciaux en 
huit minutes», de 
commenter Mme 
Maryse Azzaria, 
présidente de la sec­
tion de Sainte-Foy 
de l'Association des 
consommateurs du 
Québec et responsa­
ble d'un comité de 
surveillance de la 
publicité pour en­
fants. 

Selon la loi 72 en 
vigueur depuis le 30 
avril 1980, toute pu­
blicité destinée aux 
enfants de moins de 
13 ans est interdite à 
moins qu'il ne s'a­
gisse de la promo­
tion de saines habi­
tudes. 

Les messages ne 

doivent donc être 
diffusés ni aux heu­
res d'écoute d'émis­
sions destinées aux 
enfants ni a des heu­
res où ils constituent 
un fort pourcentage 
d'écoute d'émissions 
de type familial. 

Les messages ne 
doivent pas ê t re 
enfantins mais bien 
destinés à des adul­
tes sans pour autant 
être alléchants pour 
les enfants. 

H 
• 

«Nous avons ren­
contré le groupe 
Irwin et discute 
avec eux à plusieurs 
reprises, devait con­
firmer Me Dage­
nais. Nous venons de 
leur signifier une 
mise en demeure de 
cesser toutes ces 
réclames sinon nous 
entreprendrons des 
procédures sans 
préavis.» 

• 

• 
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vous trouverez tout 
ce que vous cherchez: 
programmes, horai­
res et critiques. 

dans les pages 
"Cinéma" de ia 
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COIFFURE INC. 

P U Œ B O J R A S S A 

3 2 7 - 1 9 4 4 

CENTRE FORES* 

3 7 5 - 9 4 7 2 

CARBÉKX6 . A ^ A l 

681 8 3 1 0 

GAiERES 0 if^JOL 

3 5 7 2 2 7 2 

CENTRE GREENFIELD PARK 

6 7 1 - 3 0 5 2 

°IACE JACQUES CARTIER 

6 7 7 - 5 8 1 9 

LES PROMENADES ST BRUNO 

6 * 3 6 0 0 0 

P'.ACE DU CENTRE HUi 

7 7 1 - 5 1 5 2 
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7 
Philippe, 
7 ans, 
a besoin 
d'être 
entouré 

t 

Nous demandons l'aide d'u­
ne famille d'accueil réguliè­

re de Montréal pour un petit 
bonhomme de 7 ans. 

Tous les jours de la semaine, 
de ï) heures à 15 heures, Philippe 
est reçu au Centre de jour d'un 
hôpital montréalais. Le centre 
s 'occupe du transport de l'en­
fant. Il y reçoit une attention 
particulière pour l'aider à résou­
dre ses difficultés d'apprentis­
sage et son problème de langa­
ge. La famille qui accueillera 
l'enfant bénéféciera du soutien 
de l'équipe spécialisée. 

11 

!. Entouré de personnes bien 
structurées, qui expriment clai­
rement leurs attentes, et demeu­
rent constantes dans leurs de­
mandes, Philippe fonctionne 
bien et est moins porté à tester 
l'adulte. 

Nous demandons également 
que le père de la famille d'ac­
cueil soit très présent au foyer 
afin que notre petit bonhomme 

bénéficie d'une vie familiale 
réelle à tous les niveaux. La pré­
sence d'enfants plus âgés que lui 
à la maison serait un excellent 
stimulant, en particulier au plan 
du langage. 

Enfin, il faudra prévoir et 
accepter que la mère de Philippe 
garde contact avec son fils par 
des visites ou sorties, une fois 
par semaine. Ceci, dans le but de 
maintenir les ponts qui l'unis­
sent à son milieu naturel. 

Philippe passera donc plu­
sieurs heures à l'extérieur du 
foyer, mais il reste que la qualité 
de la présence qu'il y trouvera à 
son retour sera d'une extrême 
importance pour son épanouisse­
ment. 

Si vous êtes cette famille mont­
réalaise que nous recherchons, 
communiquez avec le Centre de 
services sociaux du Montréal 
métropolitain, ressources-en­
fance à 527-7131. 

AUJOURD'HUI 
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De gauche à droite: MM. Bernard G. Côtér président du conseil de Centraide, Richard Groome, vice-président de la 
fraternité Phi Delta Thêta de l'université McGill, Reginald K. Groome, président général de la campagne de Cen­
traide pour 1980, et Jule Bélanger, un des directeurs de la campagne. La fraternité Phi Delta Thêta a remis jeudi 
un chèque de $2000 à la campagne de Centraide; cet argent a été ramassé par les étudiants de cette fraternité lois 
d'une vente de garage organisée le week-end dernier. 

IL MANQUE ENCORE $1,350,000 

Centraide 1£ 
• 

Bien que le dernier jour 
d'octobre ait marqué offi­

ciellement la fin de la campagne 
de Centraide, celle-ci ne s'arrête 
jamais là. Dans les coulisses de 
Centraide, des milliers de béné­
voles continuent à travailler afin 
de faire grimper le thermomètre 
jusqu'à $15 millions. 

Vlusieurs résultats restent 
encore à venir dans les diffé­
rents secteurs de la campagne; 
que ce soit du côté des corpora­
tions, des campagnes d'em­
ployés ou de la sollicitation à 

*ntinue 
domicile, le travail n'est pas 
terminé. 

Dans un ultime effort pour 
rejoindre toute la population, 
Centraide lançait aujourd'hui, 
l'opération courrier massif. 
Grâce à la collaboration de cer­
tains journaux, des enveloppes-
retour permettront à tous ceux 
et celles qui n'ont pas encore eu 
la chance d'envoyer leur «p'tite 
preuve d'amour» à Centraide, de 
le faire cette fin de semaine. 

Le montant recueilli à ce jour 

se chiffre à $13,650,000. Il reste 
donc encore $1,350,000. à aller 
chercher. 

Dans le secteur des corpora­
tions, l'augmentation moyenne 
se situe à 12.5%. De leur côté, les 
campagnes d'employés progres­
sent rapidement mais il est diffi­
cile de prévoir quels seront les 
résultats finals. Quant au porte-
à-porte, il se poursuit dans cer­
taines municipalités et des résul­
tats plus complets seront divul­
gués vers la mi-novembre. 

Les femmes , j 
victimes de â j 
discriminations 
m N A T I O N S U N I E S , Genève 
m ( A F P ) — Près des deux 
tiers des analphabètes du monde 
sont des femmes qui vivent fîar)s 
les zones rurales des p a y s a n 
développement, révèle une éti|<Je 

publiée par le Bureau internatio­
nal du travail (B.I.T.). q j 

L'étude souligne que surfît 
600 millions de femmes éconon 
quement actives actuellem< 
plus de la moitié travaillent dflifs 
les zones rurales. L'agriculture 
est la source principale d'erfîfjje! 
pour 73 pour cent des femrè< 
actives en Asie, pour neuf su 
dix d'entre elles dans la moi^il 
environ des pays africains* 
pour une forte proportion dc* 
femmes vivant en Amériquo-Jr 
tine. rj 

Bien que les femmes prodii 
sent 50 pour cent des denrc'v 
alimentaires du Tiers-mond 
poursuit l'étude du B.I.T., cfi<& 
ne souffrent pas seulement dè 'lj 
pauvreté mais aussi de la discri­
mination fondée sur le sexe. "* | 

&g 5 
Le B.I.T. relève encore que la 

pléthore de programmes contr£ 
la pauvreté et le développemejit 
lancés pour et par les pays ç& 
développement n'a générale? 
ment pas permis d 'amélioref 
l'existence des femmes qui tjw 
vaillent à la campagne. - I 

En conclusion l'étude recoîri-
mande notamment un partagé 
équitable du travail et des resf 
ponsabilités domestiques entré 
l'homme et la femme dans chaf 
que ménage et au niveau natic^ 
nal. 

COIFFURE INTERNATIONAL UiC 

1230, rue BISHOP 
Tél.: (514) 866-8528 

Station n#m*flf I heur* gratuit • 
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U histoire rêvée pour rêver. 
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JUDITH KRANTZ 
7 Belle, riche, célèbre, qui est réellement Daisy? La 
ravissante fille d'un prince russe et d'une star de Holly­
wood? La jeune fille convenable élevée dans un pen­
sionnat anglais? La femme d'affaires, productrice de films 
publicitaires ? Ou la femme-femme torturée par son terri­
fiant secret, qui ne trouvera sa vérité qu'en trouvant 
l'amour? 

Princesse Daisy, un merveilleux roman-détenre qui 
vous emportera vers des rivages enchanteurs. 

460 pages 
6 " x 9 " 

ÉDITION 
CANADIENNE 

$1495 
EN VENTE 
PARTOUT 

ÉDITIONS 
S É L E C T 

1555 ouest, 
de Louvain, 

Montréal, Que. 
H4N 1G6 

E l i V mmm EH 

Venez profiter des prix spéciaux M.D. 
Vaillancourt sur des ensembles mate­
las • sommiers de toute première qua­
lité, fabriqués par Zodiac Suprême. De 
bonnes aubaines, des nuits de tout 
repos, c'est ce que vous offre M.D. 
Vaillancourt. Ne manquez pas ça! 

1 

III 
ensemble matelas-sommier 
(aussi disponible séparément) 
840 ressorts recouverts de un pouce de mousse, fini 
piqué multiple, sur base modulaire. 

Prix spécial 
pour l'ensemble 

O O 

00 ' 3 1 9 
$ 4 1 9 0 0 

simple .j 

double 

00 
Queen 

King 

ensemble matelas-sommier 
(aussi disponible séparément) 
510 ressorts recouverts de un pouce de mousse, fini 
piqué multiple, sur base modulaire. 

Prix spécial 
pour l'ensemble simple $209°° 

$ 0 0 0 0 0 

Mm Ï 7 double 

V0 Zf Queen 

• < 
1 • • 

VISA 

Commando» 
poitalei acceptée* 

2400 BOUL. LE CORBUSIER 
À LAVAL 

r 
(angle du boul . le Car re four ) 

687-5221 

i 
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CHOIX D'EMISSIONS 

Pour les irréductibles de Clint East­
wood, «The Gauntlet», ce soir a 20 
heures. 

13:30 

14:00 

14:00 

17:00 
" 4 -

18:05 
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20:00 

20:00 
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S ) — Presidential elec­
t ions — W h a t ' s it a l l 
about? Cronkite exp l ique 
le système e lec tora l amé­
ricain aux en f a n t s . . . et à 
tous c e u x q u i v e u l e n t 
comprend re . 

O O t © — Jane t te 
veut savoir 
R e p r i s e de la discussion 
sur les hommes et la con­
t r acep t i on . 

© — «King Kong» 
Le p r e m i e r King K o n g 
é t a i t un s inge t e r r i f i a n t 
q u i e n l e v a i t Faye W r a y 
pour des mot i f s inavoua­
b les . Le r e m a k e a beau 
ê t r e g r o s et f o r t , i l est f i ­
na lement p i toyab le parce 
qu ' i l représente la na tu re 
en t r a i n de d i s p a r a î t r e 
Avec Je f f Br idges et Hope 
Lange . 

O CD — Wor ld Cup 
Gymnastics 
La f ina le mascu l ine pour 
la Coupe du M o n d e . De 
To ron to . 

O â) O CD — Noi r sur 
blanc 
I n t e r v i e w avec Leszek 
Kolakowski (qu i ava i t été 
i n t e r r o m p u e la s e m a i n e 
d e r n i è r e ) ; déba t a u t o u r 
du l i v r e «Le robo t ma ie - ' 
de M a r c Feigen Fas t eau 
avec M iche l ine Bouchard, 
i ngén ieur . D r Andre Lau-
thier, endocrinologue, 
M a r c Angenot, p r o f e s ­
s e u r de l i t t é r a t u r e et 
R i c h a r d Garneau , chro­
n i q u e u r s p o r t i f . Entre­
tien a v e c le m i n i s t r e 
M a r c La londe . 

O O t GD — «La gifle» 
De Claude Pinoteau, une 
c o m é d i e f a m i l i a l e avec 
L i n o Ventura , Isabelle 
A d j a n i et Annie Girardot 
s u r un p è r e qu i e l e v e sa 
f i l l e seul . 

O C D — «The gauntlet» 
Pour les irréductibles de 
Cl int Eas twood qui a réa­
l i sé et i n t e r p r é t é le p re ­
m i e r r ô l e de ce f i l m don t 
la g rande scène se dérou­
le à b o r d d ' u n a u t o b u s 
assiège par les f l ics. 

(99) — Soirée culturelle 
E n t r e aut res à l ' a f f i c h e , 
une jou rnée dans la vie de 
la c o m é d i e n n e D e l p h i n e 
Seyrig. 

CD CD © — R ê v e r en 
couleurs 
U n document d'une heure 
sur le pe in t re Renoir . 

( X — T o m & Dick Smo­
thers Brothers Special! 
I ls ont déjà été t rès drôles 
ces f rères Smothers , mais 
c o m m e n t v ie i l l issent - i ls ? 

Q D O G — «Le d ivorce­
ment -
De P i e r r e B a r o u h , a.ui 
ava i t composé la mus ique 
de « U n h o m m e et une 
f e m m e » , une h is to i re de 
couple qui tente de d ivor ­
c e r en douceur Un f i l m 
de 1979. Avec Michel Pic-
co l i et Léa M a s s a r i . 

O t GD - - He l l o D o l l y» 
P o u r les a m a t e u r s de 
c o m é d i e s m u s i c a l e s , 
m ê m e t radu i tes , celle-ci 
est réal isée par Gene Ke l ­
l y et me t en vedettes Bar-
brà S t r e i s a n d , W a l t e r 
M a t t h a u et M ichae l Craw­
fo rd . 

CD — «Semi-tough» 
Une bonne pet i te i oméd ie 
de m o e u r s de M i c h a e l 
R i t c h i e sur les m o u v e ­
m e n t s m y s t i q u e s aux 
E t a t s Unis et sur le m i l i eu 
s p o r t i f . A v e c B u r t Rey­
nolds, J i l l C l a y b u r g h et 
Kris Kristofferson, 

D imanche 
• * 

13:00 O O O t CD CD — Le 
défi lé du Père Noël 
Un jour le bon maire Jean 
a interdit les parades à 
Montréal et depuis ce 
temps nos enfants doivent 
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22:30 
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Un spectacle d 'une heure avec 
Yves Montana* aux Beaux Diman­
ches. 

r ega rde r passer la pa rade 
du père Noel à Toronto et 
à la télé. 

14:00 (99 )—Apost rophes 
Si vous avez r a t e I n g r i d 
Bergman d i m a n c h e s o i r 
dernier, vo ic i le momen t 
de vous rep rendre . E l l e y 
p a r l e de son a u t o b i o g r a ­
p h i e q t i i v i e n t d ' ê t r e p u ­
bl iée. 

19:30 0 ® O 0 © — Les 
beaux dimanches 
Un spectacle d'une heure 
avec Yves Montand, réa­
l i sé p a r le r é a l i s a t e u r 
f rança is Jean-Chr is tophe 

Avertv. 
19:30 O O t CD — «Le c r i m e 

de l 'Orient Express» 
D e S i d n e y L u m e t , une 
adap ta t ion du roman d 'A-
gatha Chr is t ie avec un tas 
de v e d e t t e s don t A l b e r t 
F i n n e y . L a u r e n K a c a l l , 
I n g r i d B e r g m a n et M a r t i n 
B a l s a m . Poi ro t enquête. 

20:00 O — Superspecial 
P o u r vous r a p p e l e r les 
années s o i x a n t e : P e t e r 
Pau l and M a r y chanten t . 

20:00 (S) O CD — «A Star is 
Born» 
Pas c e l u i de J u d y G a r ­
land mais le remake avec 
B a r b r a St re isand et K r i s 
Kristofferson. 

20:00 €D—Cosmos 
C a r i S a g a n , le m e i l l e u r 
v u l g a r i s a t e u r s c i e n t i f i ­
que a m é r i c a i n , nous 
amené à la NASA. 

-
St. 

Le Pere Noel a r r i ve d imanche 
après-midi a Toronto. 

20:30 O O C 3 C D — Les Beaux 
Dimanches 
Géra rd Lenorman chante . 

20:30 CD CD €2) — Jennie 
D e u x i è m e ep isode d ' u n e 
série très bien fa i te sur la 
m è r e de W i n s t o n C h u r ­
c h i l l . 

21:00 O (JD O CD © — Les 
beaux dimanches 
Première cotte année du 
magaz ine cu l tu re l L 'Ob­
s e r v a t e u r . (Voir c h r o n i ­
que pour plus do de ta i l s ) . 

21:00 O — The C a n a d i a n 
Establishment 
Les f inanc iers de Ca lgary 
commencen t a fa i re peur 
au château fort de l'esta­
b l i shment , Toronto . 

21:30 (99)—Apostrophes 
Sujet : des médecins dans 
le s i è c l e . I n v i t é s : P a u l 
M i l l i e z , A l e x a n d r e M i n ­
k o w s k i ( q u e nous avons 
vu récemment a Noi r sur 
B l a n c ) , X a \ i e r Emma-
nuel l i et Be rna rd Koueh-
ner. 

23:15 O — «Un acc ident de 
chasse» 
U n f i l m russe a d a p t é de 
T c h é k o v q u i r a c o n t e la 
fu i te d 'une f emme le j o u r 
de ses noces. 

00:00 CD — The Hospital -
Si vous vous êtes tou jours 
m é f i é des h ô p i t a u x , ce 
f i l m c o n f i r m e r a vos pi res 
p r é j u g é s s u r l ' a d m i n i s ­
t ra t i on hosp i ta l iè re . Avec 
G e o r g e C. S c o t t et D i a n a 
Rigg. A v o i r si vous ê tes 
en santé tota le. 

Changements à l'horaire 

22:00 CD — T o m and Dick 
Smothers Brothers Spe­
cial I 

23<15 (JD— Provincial Af fa i rs 

- t t :21 ( T ) — The Local 

23:35 Q D — M o v i e 

D I M A N C H E 

24:00 f © — M o v i e 
«The Grea tes t * . 

Un magazine culturel 
nécessairement 

nous faire fuir? 
E n r e g a r d a n t la d e r n i è r e 
édi t ion de Neuf et demi lun­

di soir dern ie r a Radio-Québec, 
j ' a i compr is pourquoi le concept 
de magazine cu l tu re l fait si peur 
à nos patrons de lé\é\ ision. 

Le t i t re était Shocking et l 'on y 
voya i t une bande de comédiens 
dégu isés en t o u r i s t e s pénél r e r 
au Musée d ' a n con tempora in à 
la Cite du Havre . En une h e u r e 
on a eu le temps de voir quelques 
bouts de tableaux a la sauvet te. 
On a su r tou t vu L o i s e t t e b i i s -
sau l t dans des e x t r a i t s de Mô-
m a n , un g r o u p e de c h a n t e u r s 
p u n k , des v i s i t e u r s qu i a v a i e n t 
l ' a i r p e r d u (on le se ra i t à 
m o i n s ). un g a r d i e n qu i l eu r d i ­
sait de se ten i r t ranqu i l les el une 
guide qui tout à coup s'est mise à 
par le r de pe in ture . A un moment 
donné , on s 'est c r u d e v a n t une 
sequence de F e l l i n i . A tout 
m o m e n t , i l n 'y ava i t r i e n à 
comprendre . Est-ce qu 'on vou­
la i t nous e x p l i q u e r que les m u ­
sées sont îles endroi ts rébarba­
t i fs ( le gard ien-p ion) ou l 'exp l i ­
c a t i o n «si t o u j o u r s i m b u v a b l e 
( la g u i d e aux g r a n d s mots ) ' . ' 
V o u l a i t - o n d i r e que ia c r é a t i o n 
est un acte d i f f i c i l e (les monolo­
gues de Mu inan) ? 

J 'en suis sort ie ennuyée et fu­
rieuse de n 'avo i r r ien compr i s . 
J 'ava is la desagréable impres­
s ion d ' ê t r e la seu le pe rsonne 
sobre à un p a r t j ou tout le mon­
de est stone. J 'a i été quelque peu 
rassu rée les j o u r s s u i v a n t s en 
rancont rant des gens plus in te l l i ­
gents que moi qui n 'avaient r ien 
compr is non plus. 

Je vais donc re tourner a Neuf 
et d e m i avec beaucoup de c i r 
conspect ion. Pour tan t , la série 
avai t fort bien commencé avec 
une heu re sur la t é l é v i s i o n et 
surtout à la deux ième émission 
une e x p l o r a t i o n de la poésie 
québéco ise a c t u e l l e . La poés ie 
est un sujet d i f f i c i le et pour tant 

ie r é a l i s a t e u r M i c h e l Fraser 
avai t réussi une heure fort Inté­
ressante en t rouvant toutes sor­
tes de trucs pour nous rendre le 
sujet accessible. 

Ma is v o i l a . V e u f et d e m i 
change de r é a l i s a t e u r c h a q u e 
s e m a i n e . M i c h e l F r a s e r qu i a 
réalisé la poésie est un c o m m u -
nicateur. Claude (J r e n i e r q u i a 
signé Shocking ne l 'est pas . I l 
s'est peut-être tai t p la is i r avec 
son f i l m , mais le cercle des gens 
qu i ont partagé son p l a i s i r est 
forcément très res t re in t . Radio 
Québec nous a promis un happe 
ning toutes les semaines. Reste à 
s a v o i r c o m b i e n de s p e c t a t e u r s 
v o u d r o n t b ien f a i r e le voyage. 
Déjà. Pavant-dernière émission 
sur l'électronique au service de 
l 'ar t is te avai t été pou c la i re , ne 
posant pas les questions qui nous 
in té ressen t et tic montrant pas 
avec clarté l'utilisation de l'élec­
tronique. 

D o m m a g e que l'équipe de 
N e u f et d e m i ne soit pas m i e u x 
encadrée, car les magazines cu l ­
turels no sont pas legion a la !e 
lévision aux heures ou le g rand 
nombre est disponible. 

L'Observateur 
Radio-Canada fa i t dans le 

m ê m e genre L 'Observateur 
. . . hu i t fo is par an seulement 
dans le cadre des Beaux Diman­
ches. 

Le réal isateur Joan Bissonnet: 
te a c o m p r i s q u ' i l é ta i t casse-
gueu le de n ' a b o r d e r q u ' u n seu l 
sujet en une heure. Son emission 
de d e m a i n en comprend s ix qui 
font donc lu minutes en moven-
ne. Aucun n'est hermétique. Bis 
sonnette a aussi compr is qu'il ne 
fa l la i t j ama is ennuyer: i l y sera 
question de l 'humour qui évolue 
au Québec, du symposium de la 
sculture a Chicoutimi (qui a lais 
s " dans ce t t e v i l l e des oeuvres 
qui ressemblent a une usine qui 

s ' e f f r i t e ) , d ' u n e c o m p a r a i s o n 
entre la forme de l 'ath lète et cel­
le du danseu r (ce d e r n i e r l ' e m ­
porte au point de vue condi t ion­
nement physique, ce qui devra i t 
pour toujours ef facer de nos tè­
tes q u ' u n d a n s e u r est un ê t r e 
« e f f é m i n é » ) , du f i l m d ' a n i m a ­
t ion électronique (ou en 10 m inu­
tes on a p p r e n d p lus que dans le 
long d o c u m e n t de Rad io -Qué­
bec) et aussi su r les c lubs pou r 
f e m m e s é m a n c i p é e s ou les 
hommes dansent nus. 

On peut reprocher a Bis son net 
te d ' ê t r e plus b r i l l a n t que p ro ­
f o n d , de n é g l i g e r pa r f o i s sa re­
cherche (un repor tage sur revo ­
l u t i o n de l ' h u m o u r qu i ne m o n 
t ienne pas lev pets et it's c racha-
ges des Mimes électr iques donne 
à penser q u ' i l est d e s r e a l i t e s 
t rop affreuses a analyser) ou de 
s 'a r rê te r plus faci lement a l 'ac­
cessoire qu'à l 'essentiel . 

On ne peut reprocher a B i s s o n ­
net te d ' a v o i r c o m p r i s qu ' à Ra­
dio-Canada, ou pour ca lmer les 
fé rus de c u l t u r e on p r o m e t une 
d e u x i è m e cha îne en 1982 
( chaque f o i s q u ' o n en p a r l e , la 
da te est repoussée) la c u l t u r e 
n 'est pas un su je t essen t ie l et 
qu 'on cra in t comme la peste les 
Shows cu l ture ls «pour ini t ies seu­
lement». 

La preuve? Quand par le t-on 
de l i t t é r a t u r e a la t é l é v i s i o n ? 
Q u a n d abo rde -l-on des idées? 
Toujours au moment où les yeux 
de la m a j o r i t é sont f o r c é m e n t 
posés sur les chaudrons (no i r sur 
blanc le s a m e d i à 18h05), les 
patrons ( F e m m e d'aujourd'hui 
les après-mid is à 13h30) ou clos 
pa r le s o m m e i l ( T é l e x a r t s à 
23h20). E t encore Télex-arts, qu i 
consac re 30 secondes à un au ­
teur, ne r isque pas de fa i re fu i r 
bien du monde. C'est une bonne 

pe t i t e é m i s s i o n , où l 'on a le 
temps d 'en t revo i r ce qui se b ra -
se dans le domaine ar t is t ique et 
l i t t é ra i re chez nous, mais c'est 
beaucoup t r o p r a p i d e . M a i s 
même le s ty le té légraphique lai t 
peu r , e l T é l e x - a r t s est r e l ègue 
après les sports. 

E t on croya i t que la télévis ion 
a l l a i t r e n d r e access ib les au 
monde toutes sortes d' idées au­
trefois révervées a l 'é l i te ! 

Les trophées de la 
semaine 

Qu 'es t - ce que j ' a i vu de p lus 
intéressant cette semaine? Sans 
l 'ombre d 'un doute «La belle vie» 
le f i l m p résen té a R a d i o - Q u ê -
bec m a r d i d e r n i e r . Une o e u v r e 
dél ic ieuse ou l'on voya i t , au len­
demain d'une révo lu t ion en li)l!) 
dans une A l l e m a g n e qu i a u r a i t 
pu ê t r e russe, le p r o l é t a r i a t 
prendre le pouvoir et se venger 
s a u v a g e m e n t des anc iens maî ­
t res . C o m m e n t ? E n é p a r g n a n t 
une f a m i l l e nob le de la pe ine 
c a p i t a l e et en la c o n d a m n a n t a 
jouer , dans un château réquis i ­
t ionné, la comédie de la noblesse 
aux pro léta i res ébahis. Devenus 
personnages de musée, les ar is-
tos, pou r a t t i r e r du m o n d e , ont 
dû être plus méchants (pie natu­
re. C'était fait avec une finesse 
rare : i l faut d i re que le scénar io 
était de Jean Anhou i l . I l s 'aeis 
sa i t d ' u n f i l l a i t p o u r la t é l é v i ­
s i on , p r o d u c t i o n de la chainfe 
f rançaise Antenne 2. De quoi se 
réconci l ier avec le genre et avec 
la té lévis ion f rançaise. 

i 
Le p lus m a u v a i s show de la 

semaine: Le discours du budget, 
incontestablement. Un réseau de 
té lév is ion, même d 'E ta t , n'a pas 
le dro i t de soumett re le peuple à 
un te l f a t r a s de d i s c o u r s san^ 
aucune analyse jou rna l i s t i que . 
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présente une chronique-santé, élaborée par le Dr Ser­
ge Mongeau. De judicieux "conseils/beauté", de pré­
cieux "trucs/santé" et de pratiques "idées/nutrition". 
Après tout... mieux vaut prévenir que guérir! 

P.S.: votre premier pas vers une bonne santé... 
une marche chez votre dépositaire pour vous 
procurer votre DIMANCHE-MATIN! 
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Grand jeu du 
««Castor Poche» 
et concours de 
chorégraphie 

Un concours de créat ion lit­
t é r a i r e v ien t d ' ê t r e l a n c é 

pa r les Editions F l a m m a r i o n / à 
l ' intention de tous les enfants de 
9 à 12 ans, des écoles francopho­
nes du Q u é b e c , de l ' O n t a r i o e t 
du Nouveau-Brunswick. 

POLLARD MORIN 

Il s 'agit du grand jeu du «Père 
Castor Poche», qui p e r m e t à 
l ' en fan t de se fa i re é c r i v a i n et 
i l lus t ra teur . Il lui faut, en effet, 
c o m p o s e r un m a x i m u m de 7 
pages de récit, dont 6 de texte et 
une compor tan t un dessin. 

Ce c o n c o u r s a pour t h è m e : 
« R a c o n t e - m o i la su i te . . . » . 
C'est que le jeune par t ic ipant se 
doit d ' inventer une courte suite 
ou une nouvelle fin à la série des 
cinq romans déjà publiés dans la 
co l l ec t ion du «Cas to r Poche» . 
Ces romans son!: 

— «Le fauteuil de grand-mère», 
de Charlotte Herman; «Akavak» 
. de J a m e s Houston; «Un été aux 
a r p e n t s » . d 'Alan Wi ldsmi th ; 
«Une jument extraordinaire», de 
J o y c e Rockwood . et «Du soleil 
sur la joue», de Marilyn Sachs. 

Deux jurys 
Les c o n c u r r e n t s d o i v e n t en­

v o y e r l eu r t e x t e et l eu r d e s s i n , 
avant le 1er mars 1981/ au ser­
vice des Relat ions publiques des 
Editions F l a m m a r i o n , 163 e s t , 
rue S t -Paul , Montréal H2Y 1G8. 
A cette m ê m e adresse , les part i­
cipants peuvent se p rocure r un 
formulaire qu'i ls devront rem­
pl i r et r e t o u r n e r au m ê m e en­
droit, avan t le 15 janvier 1981. 

A souligner que les textes reçus 
s e r o n t g r o u p é s en d e u x s é r i e s : 
Montréa l et Québec, selon leur 
lieu d ' e n v o i . C a r il y a u r a deux 
jurys, l'un à Montréal et l ' au t re 
à Québec, c o m m e nous le souli­
gne M m e M a g g y Saragoss i , 
chargée des relat ions publiques 
aux Edit ions F l a m m a r i o n . El le 
nous précise atissi: 

«Un g r a n d p r ix de $150 en 
c o m p t e d ' é p a r g n e e t q u a t r e 
m e n t i o n s c o m p o r t a n t c h a c u n e 
une collection complète de livres 
C a s t o r P o c h e , s e r o n t d é c e r n é s 
aux gagnan t s de chaque groupe. 
P o u r tous les p a r t i c i p a n t s au 

concours , il y au ra t i rage au sort 
de 40 prix de part ic ipat ion, con­
s i s t a n t ën d e u x l i v r e s de la 
m ê m e collection.» 

La r e m i s e d e s pr ix s e f e r a à 
M o n t r é a l , le s a m e d i 25 a v r i l 
1981, à 17h, à la l i b r a i r i e F l a m ­
mar ion , 4380, rue St-Denis, et à 
Q u é b e c , le s a m e d i 2 n ia i 1981, 
lors du Sa lon i n t e r n a t i o n a l du 
Livre . 

De la danse 
P a r a i l l e u r s , pour les p lus 

âgés , le service de l 'Animation 
de la P l a c e des Ar ts v i en t de 
lancer un concours pour tous les 
jeunes professionnels du ballet 
et de la danse , natifs du Québec 
ou r é s i d a n t d a n s la p r o v i n c e 
depuis au moins 2 ans . 

Le sujet de cet te compéti t ion 
c o n s i s t e en la c r é a t i o n d ' u n e 
c h o r é g r a p h i e i néd i t e ou de 
composit ion récente , d 'une du­
r é e m a x i m u m de 4 m i n u t e s e t 
p o u r un n o m b r e m a x i m u m de 4 
d a n s e u r s , r é g l é e d a n s un s t y l e 
reconnu de ballet ou de danse . 

Les in téressés doivent r empl i r 
les f o r m u l a i r e s e x i g é s et les 
t r a n s m e t t r e avan t le 1er décem­
bre 1980, au d i rec teur du service 
de l 'Animation, M . Henr i Bar­
ras . 

L e s c h o r é g r a p h i e s r e t e n u e s 
pa r un ju ry seront p résen tées le 
j e u d i 26 f é v r i e r 1981, lo r s d e s 
« H e u r e s de la P l a c e » e t d a n s le 
c a d r e de l 'Ar t du m o u v e m e n t , 
sous le thème: «Chorégraphies à 
d é c o u v r i r » . Le j u g e s e r a a l o r s 
M . Anto ine L i v i o , c r i t i q u e de 
ballet de Genève. Renseigne­
men t s : 842-2141, poste 365. 

Au zoo 
Sous l ' a n i m a t i o n du S e r v i c e 

d e s a c t i v i t é s c u l t u r e l l e s de la 
Vi l le d e M o n t r é a l , les j e u n e s 
Montréa la i s auront le plaisir de 
c é l é b r e r l ' H a l l o w e e n , p o u r la 
p r e m i è r e fois, au Ja rd in zoologi­
q u e du p a r c A n g r i g n o n , au­
j ou rd 'hu i et demain . 

P o u r c e t t e o c c a s i o n , le zoo 
p r é s e n t e r a u n e d é c o r a t i o n de 
fê te , t a n d i s q u e des f r i a n d i s e s 
seront d is t r ibuées aux enfants , 
aux heures habituel les d 'ouver­
tu re : de midi à 18h. 

En outre , tous les an imaux du 
«Ja rd in des Merveilles» du parc 

Lafontaine sont maintenant ins­
tallés dans leur quar t ie r d 'hiver 
du parc Angrignon. Les visi teurs 
a u r o n t le p l a i s i r d 'y a d m i r e r 
q u e l q u e 500 a n i m a u x , dont un 
é l é p h a n t e a u , un t i g r e , un lion, 
des cougars , des cerfs, etc. , sans 
oublier une r emarquab le var ié té 
d 'oiseaux. 

A noter que les otar ies y conti­
n u e n t de d o n n e r l eu r s s p e c t a ­
c l e s à t o u t e s les 90 m i n u t e s . Le 
prix d 'admiss ion: 75 cents pour 
les adul tes; 50 cents pour les 
moins de 18 ans et pour les 65 ans 
et plus . 

On sait que le parc Angrignon, 
s is d a n s le sud -oues t de Mont­
r é a l , es t f ac i l e d ' a c c è s p a r le 
m é t r o . On y t rouve aussi un vas­
te t e r ra in de s ta t ionnement . 

Autres spectacles 
— «La ter re menacée», c 'est 

le t i t r e du n o u v e a u s p e c t a c l e 
p ré sen té au P lanérar ium Dow 
de la Ville de M o n t r é a l , sous la 
d i r e c t i o n de M. A u r a y Bla in 
(872-4210). 

— Du 2 au 12 n o v e m b r e , s e 
t iendra le p r e m i e r Festival de 
iazz québécois/ au cabare t Le 
Noctambule , de Trois-Rivières 
(819-375-7467). 

— D e m a i n , à l l h , au P i a n o 
Nobile de la P l a c e des Arts , au­
t r e r é c i t a l «Sons et br ioches» 
avec Concept 9. 

— D e m a i n , à 14h, à L a v a l , e n 
l 'école Odyssée des Jeunes , 4600, 
boul. Cyri l le-Delage, à Auteuil, 
c o n c e r t a v e c C laude P a q u i n , 
c la r ine t t i s te , et Mme Lorraine 
G l o g o w s k y , p i a n i s t e ( e n t r é e 
l ib re ) . 

— Le d i m a n c h e 9 novembre , à 
l l h , dans le hall de l'hôtel de vil­
le de St- L a u r e n t , 777, boul. Lau-
rent ien , concer t «Brio-brioche» 
a v e c q u a t r e p e r c u s s i o n n i s t e s 
(744-6411, poste 333). 

— Les 6 et 7 novembre , à l 'éco­
le H e r o e s ' M e m o r i a l , 317, r ue 
Sud , à C o w a n s v i l l e , p r é s e n t a ­
t ion de la p i è c e «Anne of G r e e n 
Gables», à 20h (263-1612). 

Les clowns 
L e s A t e l i e r s des Clowns du 

Québec continuent une tournée 
de l e u r s p e c t a c l e «Sorcier de 
malheur»/ axé su r la protection 
de l ' e n v i r o n n e m e n t . P r é s e n t e ­
m e n t , ils le p r é s e n t e n t aux en­
fants du cours é lémenta i re des 
1er et 2e cycle . 

A ce s p e c t a c l e , e s t joint un 
journa l écologique qui est préa­
lab lement dis t r ibué aux écoliers 
p o u r l eu r p e r m e t t r e de mieux 
e n t r e r dans le jeu et faciliter la 
t âche du professeur. Les institu­
t i ons i n t é r e s s é e s à offrir le 
« S o r c i e r de m a l h e u r » p e u v e n t 
o b t e n i r de plus a m p l e s rensei­
gnements en c o m p o s a n t : 389-
2859. 

— Au Ciné-Collège du Cégep 
Lionel-Groulx, 100, rue Duquet, 
à S t e - T h é r è s e : m e r c r e d i 12 
n o v e m b r e , à 19h30, «Les bons 
débar ras» (430-3120, poste 287). 

— Du 11 au 17 novembre , spec­
t a c l e des « Ice Fol l ies 81» au 
F o r u m de Montréal : en vedet te , 
la championne Dorothy Harnill. 

—- Le 15 novembre, à 20h30, à 
la p o l y v a l e n t e de Mont -
R o l l a n d / s p e c t a c l e «Moman» 
avec Louisette Dussault , dans le 
c a d r e du «Nord sur scène» (819-
326-3522). 

Des rencontres 
— Mardi 4 novembre, à 20h, au 

10515, r ue E s p l a n a d e , café-
rencont re du l 'Union des Famil ­
les d ' A h u n t s i c : su je t , «le M a ­
roc», avec Mme F . Vaillancourt , 
d e Royal Air M a r o c . — Le H 
novembre , «l 'Eglise a-t-elle en­
core sa place en Chine?», avec le 
m i s s i o n n a i r e M i c h e l M a r c i l , 
s . j . 

— Mercredi 5 novembre , à 29h, 
au c e n t r e Ste-Odile, 12055, rue 
Dépat ie , à Cart iervi l le , réunion 
mensuel le de la Société d'horti­
cu l ture et d'écologie du Nord de 
Montréal , avec P ierre Lahaye/ 
sur «les plantes d ' appar tement» 
( en t rée l ibre) . 

— «La vie après la mort», tel 
se ra le sujet d 'une g rande confé­
rence audio-visuelle que donne­
ra le m a î t r e é g y p t i e n Anubis 
Schenouda, les 7 et 8 novembre , 
à 20h30, e t le 9 n o v e m b r e , à 1 lh 

30, à l ' a u d i t o r i u m Le P l a t e a u , 
3700, a v . C a l i x a - L a v a l l é e , au 
parc Lafontaine (331-7268). 

Des congrès 
— A u j o u r d ' h u i et d e m a i n , au 

C E G E P de V i c t o r i a v i l l e / 475 
est, rue Not re-Dame, se tient un 
congrès d 'orientat ion de la Fédé­
ration québécoise des activités 
subaquat iques . On y présentera 
aussi une causer ie sur l 'expédi­
tion Cousteau d a n s les e a u x 
canad iennes , avec les p remières 
séquences de film. 

— Le s a m e d i 8 n o v e m b r e , de 
9h à 17h, au co l l ège A n d r é -
Grasse t , 1001 est, boul. Créma-
zie, congrès des Scouts et Gui­
des d e M o n t r é a l , s u r «la t r a n s ­
mission des valeurs»; le soir, à 
20h, super-bivouac (840-9208). 

— Aujourd 'hui , su r la Place du 
Complexe Desjardins . «Danso-
manie» de l lh à I6h, avec com­
pétitions de danses modernes ; à 
20h, g rand bal cos tumé de l'Hal­
loween et concours de costumes 
(en t rée l ibre) . 

— Ce soi r , à 2()h30, s o i r é e 
h a w a ï e n n e aux L o i s i r s T a m ­
bour B a t t a n t , 8145, r ue Henr i -
Jul ien, angle J a r r y , avec specta­
cle de danse (384-5151). 

— Samedi 8 novembre , à 21h, à 
la p o l y v a l e n t e Me i l l eu r , 777, 
boul . I b e r v i l l e , à R e p e n t i g n y , 
«Soirée de reconnaissance de la 
Ville» p o u r tous ceux et ce l les 
qui ont c o n t r i b u é a la vie com­
m u n a u t a i r e , à l ' o c c a s i o n du 5e 
ann ive r sa i re du Service munici­
pal d e s L o i s i r s . On y fera la re­
mise des prix «Reconnaissance» 
(581-8885). 

De belles choses 
— Les 21, 22 et 23 n o v e m b r e , 

au Vieux P re sby tè re de St-Bru­
no, f ace au Lac du Vi l l age , la 
G a l e r i e d ' a r t a c c u e i l l e r a la 
p remiè re des expositions itiné­
rantes du Groupe M a r i a , animé 
par Jeannine Goudreau. 

» « 

En présence du président de l'Office des professions du 
Québec, André Desgagné (à g.), le président de l ' O r d r e des 
arpenteurs-géomètres du Québec, Gilles Legault (au centre), 
a récemment remis deux bourses de $300 chacune à Alain 
Faucher, de Québec, et Corne Tanguay, de Thetford-Mines. 
Ces derniers se sont classés au 1er rang lors des examens 
de la Faculté de forestrie et de géodésie de l'Université La­
val. 

On y a d m i r e r a des p h o t o g r a ­
phies d ' a r t de Marcel Smit, une 
collection d 'oeuvres haït iennes 
et un choix d 'a r t i s tes québécois, 
dont : Hé l ène B o u c h a r d , Roge r 
C a n t i n . A n d r é D e r o u i n , El iza­
beth Lavoie-Duchesne, E m m a ­
nuel Garan t , Françoise L a m a r r e 
( t a p i s s e r i e s ) , Ot to Motta 
( aquare l l e s ) , Faniel Potvin. 

— Jusqu ' au 8 novembre , Chez 
Lincourt, 875, rue St - François -
Xavier , à Terrebonne, expo des 
oeuvres de Lise Auger (471* 
0115). 

— J u s q u ' a u 15 n o v e m b r e . 
expo uV l'artiste Yves Auc la i r , 
a l'Oiseau Moqueur, 940 est. rue 
Rachel. (526-1322) 

— A l'Atelier-Galerie Laurent 
Tremblay . 1809. rue Marquet te , 
jusqu 'au 12 novembre : expo de 
d e s s i n s et p e i n t u r e s d e L ise 
Rose sur le thème «Evénements 
d'octobre... 10 a n s plus t a r d » , 
dont une d i za ine d ' o e u v r e s su r 
«les prisons»; — demain, à l l h , 
inaugurat ion d 'une mura le faite 
p a r L ise Rose et L a u r e n t 
T r e m b l a y ; — le 9 novembre, à 
l l h . déjeuner-causer ie à la gale­
rie (521-9438 ou 527-6523). 

— J u s q u ' a u 10 n o v e m b r e , au 
Centre culturel de Verdun, 5955, 
av. Bannantyne , expo de Réja-
ne Sanschagrin. 

— A St-Sauveur, 3, rue Robert 
(face à la sort ie 60 de l 'autorou­
t e ) , a u j o u r d ' h u i et d e m a i n , 
« C a r n a v a l des a n i m a u x » a v e c 
an imaux de collection en grès et 
f a ï e n c e , c r é a t i o n s de Jacques 
Carr iè re . 

— J u s q u ' a u 30 n o v e m b r e , au 
Centre d ' a r t du Mont-Royal, sur 
la m o n t a g n e , p e i n t u r e s et des* 
sins de Céline Bari l et Suzanne 
Dubuc. 

— J u s q u ' a u 9 n o v e m b r e , à la 
l i b r a i r i e - g a l e r i e Denizon, 347 
est . rue St-Paul , expo de 50 oeu­
vres du peintre J . - M . Bourbon­
nais. ; 

— Mardi 4 novembre , à 20h, au 
co l l ège de M a i s o n n e u v e , 3800 
est, rue Sherbrooke, exposition-
vente d 'oeuvres d ' a r t , au profit 
de la Fondation canadienne des 
Maladies du Rein ( l 'expo se con­
t inuera jusqu ' au 7 novembre ) . 

— Jusqu ' au 17 novembre , à la 
Pet i te Galerie , 296 ouest, rue St-
P a u l , expo de P i e r r e t t e Mon-
dou ( t a p i s s e r i e s ) et de Jan 
Carbon (huiles et dess ins) . 

— Ala Galer ie du Vieux Port , 
408, rue B o n s e c o u r s , expo de 
G e o r g e s Boka . R e n é G a g n o n , 
J o s e p h G i u n t a . J . -L . H é b e r t , 
M a r c e l P o i r i e r . Yvon P r o v o s t , 
Narc isse Poir ier . Gaston Rebry, 
Armande Picard et au t res . 

Pour sa par t , la Confrérie des 
Oenoph i l e s nous a n n o n c e une 
s é r i e de 8 c o u r s s u r la conna i s ­
s a n c e de la v igne et du v i n , 
a v e c d é g u s t a t i o n c o m m e n t é e . 
Ces cours sont offerts, en coopé­
ration avec le Service al imentai­
re de l'UQAM. Ils auront lieu le 
lundi so i r , à 18h, à l ' U n i v e r s i t é 
du Q u é b e c , 1255, r u e S t -Den i s 
( s a l l e A-R. 415) les 10, 17 et 24 
n o v e m b r e ; les 1er , 8 et 15 dé­
cembre 1980; les 12 et 19 janvier 
1981 (766-6715). 

. » 

Les Villages Vacances-Familles de 
France et Be 3 e Age du Québec 

De plus en plus, il est possi­
ble aux gens de l 'Age d 'o r 

du Québec de r e t o u r n e r aux 
sources et de visiter de magnifi­
ques r ég ions de la France, en 
vivant de très agréables vacan­
ces. 

C'est ce que me soulignait ré­
cemment M . Henri Coulange, 
responsable de «Voyages et Ré­
sidences» au sein de l 'organisme 
des Villages Vacances-Famil les 
de France , auquel il est a t taché 
depuis 10 ans . 

POLLARD MORIN  

M. Coulange é ta i t a lo r s de 
passage à Montréal, où il venait 
d 'assis ter au congres du Touris­
me soc ia l . II a prof i té de ce t t e 
occasion pour visiter différents 
groupements du 3e Age, dans la 
métropole et les environs. 

Avec lui, il y avai t trois repré­
s e n t a n t s de Vi l lages f r ança i s 
qui , eux , ont p r i s con t ac t a v e c 
d 'autres groupes de l'Age d 'or en 
différentes régions du Québec. 
C'était: Louis Saubiette, du Vil­
lage d 'Ang le t , à B i a r r i t z ; Ber­
nard M a r t i n e n g h i , du Vi l lage 

de Giens, et Jean-Louis Gél in , 
du Village Dourdan. à Par i s . 

Tous t r o i s , a ins i que M. Cou­
lange, ont part icipé au congrès 
qui s ' e s t r é c e m m e n t d é r o u l é à 
Mont réa l pour m a r q u e r le 10e 
anniversaire de la Fédérat ion de 
l'Age d'or du Québec. 

Grand succès 
«Depuis 3 ans, avec la collabo­

ration de la FADOQ.» me signa­
lait M. Coulange, «des séjours de 
retrai tés québécois sont organi­
sés dans nos Villages Vacances-
Familles Cette formule a connu 
jusqu ' i c i un r e m a r q u a b l e suc­
cès. 

«En 1979, se t ena i t un sé jour 
d ' e s sa i pour m e t t r e la fo rmule 
au point . En 1980. nous av ions 

at tendu quelque 250 par t ic ipants 
québécois; le nombre a dépassé 
les 300. P o u r 1981, nous a v i o n s 
prévu 800 visi teurs, la tournure 
des é v é n e m e n t s nous fait com­
prendre que nous n 'avons pas vu 
as sez g r a n d , pu i sque tou t indi­
que que nous accueil lerons plus 
de 1,200 p e r s o n n e s â g é e s du 
Québec d a n s les mois à ven i r , 
a v e c la c o l l a b o r a t i o n de la 
FADOQ, des Tours Chantecler et 
d'Air France.» 

Prix abordable 
Comme principales raisons de 

c e t t e a b o n d a n t e r é p o n s e de la 
p a r t des £ e n s â g é s du Q u é b e c , 
M. Coulange nous souligne: 

— le fait qu'un grand nombre 
de ces p e r s o n n e s n o u r r i s s e n t 
depuis longtemps le désir de vi­
siter la France ; 

— l ' a t t r a i t d 'un p r o g r a m m e 
soigneusement préparé ; 

— l 'organisation d 'un voyage 
en groupe («Il y a alors moins de 
risque pour ces gens,» précise M. 
Coulange ,» de se s e n t i r p e r d u s 
dans un nouvel environnement .»; 

— le fait que ces voyages sont 
offerts à prix vra iment aborda­
ble et m ê m e exceptionnel. 

L'accuei l 

«Il faut e x p l i q u e r , en o u t r e , 
a jou te le s p é c i a l i s t e f r a n ç a i s , 
que les voyageurs québécois du 
troisième âge savent appréc ie r 
la formule d'accueil qui leur est 
r é s e r v é e d a n s nos v i l l a g e s de 
v a c a n c e s . I ls y r e n c o n t r e n t là 
d 'aut res re t ra i tés , français bel­
ges, suisses, tous par lant le fran­
çais . 

«Ces personnes âgées appren­
nent à se c o n n a î t r e , à s ' a p p r é ­
cier et, bientôt, des liens d 'ami­
t ié s i n c è r e se t i s s en t . C ' e s t la 
d é c o u v e r t e d 'un p a y s , c ' e s t la 
fê te . Les p r e m i e r s v i s i t e u r s 
québéco i s que nous a v o n s ac ­

cueillis en reviennent te l lement 
heureux et satisfaits qu'ils l 'ont 
dit à d 'au t res . E t maintenant , le 
mouvement est en marche.» 

A cela M. Coulange ajoute: 
«Il faut dire que chez nos compa­
t r i o t e s f r a n ç a i s , les v i s i t e u r s 
québécois sont fort a t tendus; on 
a h â t e de les r e c e v o i r d a n s nos 
villages de vacances . C'est que 
l 'expérience nous a appris com­
bien les gens du Québec son t 
s imples, s incères et a l 'aise; ils 

s ' in téressent à tout avec joviali­
té. Comme c'est agréable de les 
accueillir! » 

La Côte d 'Azur 
Un nouveau p r o g r a m m e de 

voyages de l 'Age d 'or es t en vi­
gueur au Québec, jusqu'en avril 
1981. Il comporte des séjours sur 
la Côte d'Azur, dans les provin­
ces de F r a n c e et à P a r i s . La 
d u r é e de ces v a c a n c e s est de 
trois semaines. Pour le pr intemps 

prochain, on a prévu des séjours 
en Normandie et en Vendée. 

Cet h ive r , les v a c a n c e s du 3e 
Age se passeront: 

— au v i l lage Le P r a d e t , au 
s o m m e t d 'une col l ine boisée 
d o m i n a n t la m e r , su r la Côte 
d'Azur, à 9 km du Toulon; 

— au village La Colle-sur-le-
Loup, en Provence, à 3 km de St-
Paul-de-Vence et 17 km de Nice; 

— au village de Giens, a l'ex­
t r é m i t é de la p r e s q u ' î l e du 
même nom, à 12 km de la petite 
ville d 'Hyères . 

— Il y a auss i le v i l l age d 'A I -
bé, en Alsace, à 50 km de Stras­
bourg , t and i s q u ' à P a r i s . le sé­
jour se fera à l'hôtel Arcade, 2, 
rue de Cambronne. 

Des gens du 3e Age font leurs emplettes dans les rues de Nice, sur la Côte d'Azur française. 

•T 

Les g r o u p e s sont c o m p o s é s 
chacun de 30 à 45 p a r t i c i p a n t s ; 
chaque g r o u p e a son a c c o m p a ­
gnateur. À chaque village un pro­
g ramme part iculier d 'act ivi tés 
est prévu avec le concours d'ani­
mateurs locaux. 

55,000 lits 
C o m m e nous le r a p p e l l e M. 

Coulange. le mouvement des Vil­
lages Vacances-Famil les existe 
en France depuis 1959 le premier 
fut alors ouvert en Alsace. 

Aujourd'hui, le réseau compte 
plus de 100 villages. En général , 
chacun es t a m é n a g é d a n s un 
grand parc; il compte un pavil­
lon c e n t r a l a v e c les d i f fé rents 
services , et des pavillons de lo­
gement où les voyageurs ont leur 
c h a m b r e . 

A no te r que les d r a p s sont 
fournis, mais non le linge de toi­
lette; il faut donc empor ter ses 
p r o p r e s s e r v i e t t e s . Les r e p a s 
sont p r i s en c o m m u n , avec des 
menus fixes et une cuisine fami­
liale copieuse et var iée . 

Chaque a n n é e , on accue i l l e 
plus de 60,000 re t ra i tés dans ces 
villages. Pour l 'automne et l'hi­
ve r , que lque 19 v i l l ages sont 
ouverts. De plus, chaque année 
p rès de 400,000 p e r s o n n e s sont 
h é b e r g é e s d a n s les fami l les 
françaises. Car le réseau dispose 
d'environ 55,000 lits. 

«Il i m p o r t e de no te r , nous dit 
M. Coulange, que cette formule 
a é t é mi se au point de façon à 
permet t re aux gens et aux famil­
les à r evenu m o d e s t e de p a r t i r 
en vacances . On a eu du mal à le 
r é a l i s e r , m a i s on ne s ' e s t p a s 
découragé et voilà, c 'es t par t i ! 
La roue tourne main tenant pour 
le bénéfice et la plus g rande joie 
des gens du 3e Age.» 

Toute p e r s o n n e â g é e d ' au , 
moins 55 ans peut p a r t i c i p e r à 
ces v o y a g e s ( le conjo in t p e y t ; 
ê t r e plus j e u n e ) . Condi t ion im­
p o r t a n t e : il faut ê t r e en bonne 
santé . Pour tout renseignement , 
s ' a d r e s s e r à la F é d é r a t i o n de 
l'Age d'or du Québec (371-1700). 

I 
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6MPLOIS P6RMRN6NTS 
S T É N O F R A N Ç A I S E P E R S O N N E L $ 1 3 , 0 0 0 IBM 3741 
Excellent poste pour la secrétaire avec expérience en 
personnel possédant sténo française, conversation an­
glaise, pouvant travailler avec 2 personnes Excellents 
avantages. Télephonez-moi aujourd hut: 
L i s e Ethier 8 7 1 - 1 6 0 0 

Si vous avez 2 ans d'expérience sur la IBM 3741 ei 
ètos à remploi d'un courtier en assurance, communi­
quez avoc moi. Un important courtier vous attend. 
Diane Ouellotto 871-1 6 0 0 

MÉTRO AT WATER - S E C R É T A I R E 
P A R F A I T E BIL INGUE $ 1 2 - $ 1 3 , 0 0 0 

S E C R É T A I R E B IL INGUE 
P A S DE STÉNO NI DICTA $ 1 2 . 0 0 0 

Travaillez au sein d'un petit groupe agréable de 4 ingé­
nieurs. La personne choisie devra être en mesure de 
rectifier les erreurs en français et en anglais, tout en 
dactylographiant de manière rapide et precise Excel­
lente ambiance de travail, généreux avantages Veuil­
lez appeler: 
L i s e Ethier 8 7 1 - 1 6 0 0 

Excellente occasion de devenir le bras droit du direc­
teur du marketing et du contrôleur de cette excellente 
firme Si vous êtes bilingue, maîtrisez votre grammaire, 
êtes ambitieuse et désirez vous impliquer, vous êtes à 
la hauteur et je désire vous rencontrer. Dactylo une né­
cessité dans les 2 langues. 

Franço ise Corbei l 871-1 6 0 0 

S T E N O OICTA L E G A L E m S E C R E T A I R E COMPTABIL ITE 
Un cabinet juridique de la Place du Canada vous at­
tend si vous êtes bilingue, possédez 2 ans d'expé­
rience légale et désirez travailler avec un jeune avocat 
pratiquant le droit corporatif. Cours de secretariat iuri-
dique un atout. 
U s e Ethier 8 7 1 - 1 6 0 0 

$ 1 3 , 0 0 0 
Vous êtes bilingue et possédez au moins 1 an d'expé-
rienco en comptabilité et travail général de secrétariat. 
Voici une excellente occasion de vous familiariser avec 
un petit ordinateur IBM. Travail très varie. Bonne gram­
maire et dactylo essentiels. Sténo un atout. 

Monique Guay 871 -1 6 0 0 
W J 7 7 

m O f l 1 200, McGili College, suite 1900 

Les Associes Q - 7 1 - 1 A n n 

MARI6S6UŒ 871-1600 

vous souhaitez changer d'emploi? 
Chez Drake Personnel, des conseillers com­
pétents vous proposeront un choix de postes 
intéressants, dans tous les genres de travail 
de bureau. Si vous souhaitez relever de nou­
veaux défis, ils sont prêts à vous aider. Pour 
plus de commodité, nous avons 3 bureaux à 
Montréal. Voyez ci-dessous quelques postes 
actuellement vacants — et renseignez-vous 
sur celui qui vous intéresse. 

OUEST DE L'ÎLE 
$ 1 0 , 8 0 0 ^ 9 0 5 6 
Responsabilités et variétés-dactylo bilingue 

$ 1 0 , 5 0 0 - 9 0 6 5 
Service à la clientèle et promotion-Dorval 

$ 1 3 , 0 0 0 - 8 8 7 1 
Relations publiques — dactylo bilingue 

$ 1 2 , 0 0 0 = 9 1 0 1 
Réception-dactylo bilingue 

Veuillez appeler 
Caroline GALIPEAU 697-9404 

6600 route Transcanodiennt, suite 110, Pointe-Claire 

CRÊMAZIE-SAINT-LAURENT 
$ 1 2 , 0 0 0 = 9 0 9 0 
Comptabilité en prix de revient — Côte de 
Liesse 

$ 1 4 , 0 0 0 et p l u s # 9 1 0 2 
Secrétaire de direction — sténo anglaise — 
bilinguisme parlé 

$ 1 3 , 0 0 0 = 9 0 9 9 
Variété — polyvalent(e) bilingue-dactylo. 

Veuillez appeler 

Louise Laperrière, 384-7280 
110 Place Crémazic, suite 701 

CENTRE-VILLE 
$ 1 3 , 0 0 0 et p lus = 9 1 0 9 
Administration générale, dactylo bilingue. 

$ 1 2 , 0 0 0 et p lus = 9 1 0 5 
Sténo anglaise — bilinguisme parlé — con­
tacts avec la clientèle. 

$ 1 1 , 0 0 0 = 9 0 5 5 
Dicta-dactylo bilingue — formation sur car­
tes Mag. 

$ 1 5 , 0 0 0 = 9 0 8 7 
Poste administratif — sténo anglaise, con­
versation française. 

$ 1 1 , 0 0 0 = 9 1 0 6 
Réception — dactylo — formation sur 
A . E . S . 

Veuillez appeler 

Francine 8runet, 281-1930 
1801 avenue McGili Collège, suite 1290 

D-0147 

C A r a V e 

PRÉPOSÉ(E) AUX RÉCLAMATIONS 
ASSURANCES ET TAXES 

L A F O N C T I O N : 

Sous l'autorité du directeur du service de la 
Gestion des risques et assurances, effectuer les 
réclamations d'assurance, contribuer aux en­
quêtes requises quant oux risques et aux protec­
tions d'assurance, collaborer aux règlements 
des réclamations des diverses taxes et au re­
nouvellement des permis, licences et certificats 
d'immatriculation requis par l'entreprise. 

LE CANDIDAT: 

Il possède un secondaire V et 3 ans d'expé­
rience en réclamations d'assurance ou un DEC 
en assurance et un (1 ) an d expérience. La con­
naissance de l'anglais représente un atout. 

Les personnes intéressées sont priées de faire 
parvenir leur curriculum vitae au: 

Service des ressources humaines 
Coopérative Fédérée de Québec 

C P . 500 — Station Youv.Ile 
Montréal H2P 2W2 

C-0231 

SECRÉTAIRE BILINGUE 
iUrm cwnpogn* ét 9 * 1 bon tmmokyitf (e*lif«e ô bur«ov •* centres 

commirent**) utwé* 00 c « M r r e q v w t k i i«»vic»« «i \1*rx> 
âoctyto pour HwoMm ou n<v«ou de» oo^otion» et CMM locotjom 

ô *f?*ew c *o Ws 
— fcfogu* — Initio*** •* ombriio* 

_ SokMf* et bén«fi:ii morginow» >ni#r»vvonfj 

Veu»H«i oàrttf votre curriculum v r f o e à : 

Mm« J . G i r a r d 

Lts propriétés immobilières Morgue rd 

1470 P.el tuit* 400 

Montréal, P O . H 3 A 1T1 « 2532  
5 1 

flilus (i>f><<> 

Une société denvergure et de ré­
putation internationale engagée 
dans le domaine de la machinerie 
industrielle et de l'équipement 
lourd est à la recherche de la per­
sonne suivante: 

Commis aux 
entrées/sorties 
La personne choisie aura complété 
un cours secondaire ou collégial et 
aura de une à deux années dexpé -
rience pertinente. Le bilinguisme 
serait un atout. 

Les responsabilités de ce poste se­
ront les suivantes: voir à l'entrée et 
au contrôle des lots, à la transmis­
sion des données et à la correction 
des erreurs sur les images tout en 
rencontrant les échéanciers fixés. 

Nous offrons un programme com­
plet d avantages sociaux et un sa­
laire proportionnel aux qualifica­
tions. 

Veuillez envoyer votre curriculum v i ­
toe sous pli confidentiel au: 

Directeur du personnel 
Atlas Copco Canada Ltd. 
7 4 5 , boul. Montréal-Toronto 
Dorval, Québec 
H9S 1A3 

A ! 364 

Secrétaire senior 
Les Laboratoires Abbott, Limitée, sont à 
la recherche d'une secrétaire senior 
pour leur service de mise en marché. 

La candidate choisie devra posséder les 
qualifications suivantes: 

• compétence exceptionnelle en secréta­
riat 

• excellente connaissance des deux lan­
gues 

• vitesse et précision en dactylographie 
• maturité et sens développé des res­

ponsabilités. 

Vous aimez relever les défis? Si vous 
possédez ces qualifications et êtes à la 
recherche d'un poste intéressant, faites 
parvenir votre curriculum vitae, sous pli 
confidentiel, en mentionnant votre histo­
rique salarial, au: 

Superviseur, service du recrutement 

Laboratoires Abbott, 
Limitée 

C.P 6150 «Montréal. Québec. H3C 3K6 

UNIVF-RSITE 
C O N C O R D I A 

COMMIS-DACTYLO 
Nous sommes à la recherche 
d'un(e) commis-dactylo pour 
travailler au service des achats 
des bibliothèques de l'univer­
sité. Les fontions sont de dac­
tylographier les bons de com­
mande, prendre les statist i ­
ques et garder à jour les dos­
siers et le grand livre. 

E X I G E N C E S : un diplôme d'é­
tudes secondaires et au moins 
une année d 'expér ience en 
bibliothèque (ou l'équivalent). 
L e s candidat(e)s doivent être 
des dactylographes rapides et 
e f f i c a c e s . L e bi l inguisme est 
de rigueur. 

Let personnel intéressées sont 
priées de postuler au: 

Servie* des Rttsources humaines 

h p SinGtofitiWiHiams 
1420 « m t rue Sherbrooke 
Mit 4M 
M «rtréii, Quebec 
m m 

17*4119 U4033 

SECRÉTAIRES 
DE DIRECTION 

Une nouvelle source d'énergie, le gaz naturel, 
jouera bientôt un rôle de premier plan grâce au 
prolongement du gazoduc transcanadien. 

Nouvellement établi, Trans Québec et Maritimes 
est un consortium formé par les compagnies 
TransCanada PipeLines et Nova, et Alberta Cor­
poration (auparavant Alberta Gas Trunk Line) pour 
la construction du gazoduc et le transport du gaz 
naturel dans l'est du Canada. 

Nous recherchons des secrétaires qualifiées, dé­
sirant relever le défi de l'énergie qui s'en vient. 
Une des premières responsabilités est de mettre 
sur pied la fonction de secrétariat à l'intérieur des 
services énumérés ci-dessous et d'assurer une 
bonne coordination des activités dans l'ensemble 
de l'organisation. 

Des postes seront disponibles dans les services 
de: 

• Construction 
• Administration 
• Contentieux 
• Affaires publiques 

Une expérience pertinente de 3 ans, une maîtrise 
de l'orthographe et de la grammaire dans les deux 
langues pour rédiger la correspondance, la sténo­
graphie anglaise et française, une dactylographie 
rapide et précise sont exigés. La diplomatie, le 
sens des responsabilités et l'initiative sont jugés 
essentiels. Nous offrons des avantages sociaux 
exceptionnels, d excellentes conditions de travail 
et un salaire attrayant. 

Les personnes intéressées sont priés d'envoyer 
leur curriculum vitae ou de communiquer en 
toute confiance avec Louise Berthiaume. 0-1901 

Trans Quebec & MantimeM 
les Ai»nyr\j 

ê 'O&Oui d e Moiorvneuv* «t< 

MofM'êo' iQueoec» M2I «»Ô 

LA TECHNOLOGIE DE DEMAIN 
MAINTENANT CHEZ CAE 

CAE Electronic», chef de file don» la fabrication de simulateurs de vol, 
•t autre» produit* de haut* technologie offre des postes: 

PERMANENTS/TEMPORAIRES 
POUR 

SECRÉTAIRES, COMMIS DACTYLO 
EMPLOIS PERMANENTS 

Vous devez posséder une formation de secrétaire et/ou avoir acquis au 
me ins deux (2) ans d'expérience de travail de bureau. Un sens prononce de 
l'organisation et une dactylo supérieure à la moyenne sont vos points forts. 
Des postes intéressants et représentan un défi sont disponibles aux services 
du personnel, de la fabrication et de la publication. 

EMPLOIS TEMPORAIRES 
Si vos obligations ne vous permettent pas d'accepter un emploi permanent, 
pourquoi ne pas considérer du travail temporaire ou à temps partiel? 

Des secrétaires et des commis dactylo efficaces et rapides sont en demande 
constante chez CAE. 

Veuillez faire parvenir votre résumé a u b u r e a u d u personne l , o u 
téléphonez à 341-6780, poste 214. 

AUCUNE AGENCE S.V.P. 

l ' é n e r g i e g u i s ' e n v i e n t 

G R O U P E 

P R E N O R 

SECRÉTAIRE JURIDIQUE 

Nous sommes présentement à la recherche d'une 
secrétaire juridique pour notre contentieux. 

Les candidats(es) à ce poste, possèdent un mini­
mum de trois (3) années d'expérience pertinente 
avec une orientation au niveau du Droit Litigieux. 

Une bonne connaissance de la langue anglaise, 
de même que la maîtrise de la sténographie fran­
çaise et anglaise sont essentielles à la fonction. 

NOUS OFFRONS: 
Une gamme complète d'avantages sociaux et le 
salaire sera établi selon les qualifications et l'ex­
périence. 

LIEU DE TRAVAIL: près métro Sherbrooke. 

Prière de faire parvenir votre curriculum vitae à: 

Marcelle Dolbec 

LES PRÉVOYANTS 
DU CANADA 

Pour notre service de traitement de texte 
à la P L A C E VILLE-MARIE 

Nous recherchons une 

SECRÉTAIRE 
DE CORRESPONDANCE 
à temps partiel (3 jours par semaine) 

E X I G E N C E S : 

— Diplôme terminal, cours secondaire op­
tion secrétariat. 

— Bilingue avec très bonne connaissance de 
la grammaire française pour la vérifica­
tion et la correction de texte. 

— Minimum de 2 années d'expérience en 
traitement de mots ou 5 ans en secréta­
riat général. 

Le salaire sera en fonction de l'expérience. 

Avantages sociaux très intéressants. 
faire parvenir ossiculum vitae ou 
communiquer avec: 

Ghislaine Dumas 
Services des Ressources humaines 

T R U S T GÉNÉRALl 
DU CANADA 

909 ouest, Dorchester 
Montréal H3B 2G7 

866-9641 , poste 458 t * * 

ROND - POINT DÊCARIE 
jusqu'à $18,000 

Vous vous sentez d'ottoquei 

Devenez la secrétaire d'une 
nouvele succursale d'une 
tMpQQBJi déjo très réputée. 

Les tâches varient: du secré­
tariat de base à la coordina­
tion des octmles odmjrustro-
hves du bureau. 

On recherche une personne: 
— parfaitement bilingue 
— ayant ou moins 4 an* 

d'expérience comme se-
• • • A • * r • 

aCrOrt 

(La sténo sera considérée 
comme un ataut.) 
On offre des chances d'a­
vancement, d'excellents bé­
néfices et... un espace de 
stationnement. 

four rendu-tous contacter: 
Andrée Morin 
2 8 4 - 1 3 6 8 

Nicole (inère et Ce Ltèe 
2M1. OÉienitT. serti 1UI 

feifftrtil. békc 

2 8 4 - 1 3 6 8 
I Permis Ou minbtére de Travail et de 
IbMeM oeuvre »00*4100 

G-1604 

COORSH 

COMMIS/PRIX DE REVIENT 
Nous recherchons une personne avec 3 
ans d'expérience des prix de revient stan­
dard. La personne choisie sera bilingue et 
sera en 2e ou 3e année de préparation 
au R.I.A. 
Salaire et avantages sociaux excellents. 

Prière d'appeler: 
André* Knapp 

343-4026 MtiMi 

.il 

COMPTES 1 
PAYABLES 
bfrtprise en pleine expan­
sion, situe* au centre-vie, 
cherche personne avec expé­
rience pour prendre en 
choreje les comptes paya-
blet, 

VwfcihfcieeuwÉ 
vefce cwrvufcwn vrtoe ù: 

La Presse, Réf. 7686 
C P . 6041, Suce. A 

MTl H3C3E3 T44I4 

o f f i c e 
o v e r l o a d 

INSCRIVEZ-VOUS AUJOURD'HUI, TRAVAILLEZ DEMAIN 
N o u s a v o n s le poste Q U E V O U S C H E R C H E Z ! 

MARG CARD OPÉRATEUR(TRICE) 
DACTYLO-STÉNO 

DICTA-SECRÉTAIRE 
INFORMATICIEN(NE) 

STANDARDISTE 
TRAITEMENT DES MOTS 

AGENT DE PERFORATION 
RÉCEPTIONNISTE 

SECRÉTAIRE LÉGALE 

Appelez OFFICE OVERLOAD dès aujourd'hui 

C E N T R E - V I L L E SECTEUR EST CRÉMAZIE 
Les Terrasse* 5965 est, Sherbrooke 1 10, Place Crémazie 
1 801, McGili College Samantha Soleil Bureau 701 
Bureau 1 200 254-6003 Josée lafontaine 

• Antoinette Giammario 

281-1970 
384-9650 

00147 

• 

Description du poste): 
La personne agira à titre de réceptionniste-té­
léphoniste auprès des clients de la maison. De 
plus, elle s'acquittera de divers travaux de 
dactylographie. 

Exigences: 
— Un minimum de 2 à 3 années d'expérience 

dans des fonctions similaires. 
— Maîtrise parfaite de l'anglais et du fran­

çais parlés. 
— Apparence soignée. 
—— Dactylo précise. 

Si ce poste vous internee, vevëtez communiquer avec 

Service des Ressources Humaines. 
288-5611 
(entre 9h a.m. et midi) 

RIVE SUD ™ " 
(Pon t Mercier) 

STÉNOGRAPHE BILINGUE 
Secrétaire de direction pour le V.P. fi­
nance et le contrôleur. 

# 

Excellents bénéfices. 

Four rendez-vous communiquer avec: 

Diana Jégou 

M É T A U X B A L L A S T C A N A D A I N C . 
1200, Gamier 

Ville de Sfe-Catherine JOL 1EO 

Tél.: (514) 632-9910 

SECRÉTAIRE 
ADMINISTRATIVE 

A U X V E N T E S 
Excellente facilite de ré­

daction et d'élocution en 

français et en anglais. Le 

poste comporte des res­

ponsabilités et demande 

de l'initiative. Sténo, dac­

tylo bilingues. 

Remuneration selon expé­

rience et qualifications. 

Excellent programme d'a­

vantages sociaux. 

Faire parvenir curriculum 
vitoe avant / • 7 novem­
bre 1980a 

ROWNTREE MACKINTOSH 
CANADA ITEE 

444 Crémozie ouest 
Montréal H2P1C77 . 

Notre, bureau 
de syndic corporatif 

recherche une per­
sonne intéressée à 
faire carrière dans le 
domaine relié à l'insol­
vabilité. 

La personne choisie 
aura complété un DEC 
(fi none es) et poursuit 
sa formation vers un ti­
tre de comptable pro­
fessionnel. 

Mtes parvenir 
votre 

résumée 

PAUL CYR 
M » T « r * b l M r M 

PUoe Victoria 
SmMâWam 

« 

...» 

tTi 

i'.i 

CHEF 
COMPTABLE 

Un bureau inNrnohonoi d'inoénieus 
recherche une personne dynamique, 
pour un important projet ou Gabon. 
Préférence accordée oui otoyens 
americoini Maîtrise du fronçais es­
sentielle. Connaissances sounortabies 
en métfiodes comptables européen­
nes. Salaire attrayant, logement et 
autres avantages soooux. 
Les candidats compétents sont priés 
de foire parvenir leur curriculum w 
toe, en mentionnant leurs antécé­
dents soJarioux, sous pC confidentiel, 
fa 

BOX LP 700 
810 Seventh Ave. 

N e w Y o r k , N Y 1 0 0 1 9 

Employeur offrant des chances 
égdes à tous H/F 

I 
TOS42 

PARALÉGALE 
Poste disponible immédiate­
ment,, étude légale située 
centre-vint 

FONCTIONS. 
Assister avocat oeuvrant 
dons le domaine des marques 
ée commerce et des brevets. 

EXIGENCES: 
Diplôme universitaire ou col­
légial; etpnt d'inihativt; 
boone connaissance du fran­
çais et de l'anglais intérêt au 
travail, doxtyio 

Pour rendez-vous: 

Ht Robed Brouillette 

849-5311 

» s 
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SECRÉTAIRE DE DIRECTION 
P l a c e V i l l e - M a r i e 

$ 1 5 , 0 0 0 + 
Si VOU» aime/ travailler a v t t Ic i chiffre* et les statistiques 
ce poste vous intéressera ossurement. Notre client une en­
treprise d envergure nationale recherche pour son directeur 
des finances ainsi que sen assistont une personne responsa­
ble, désireuse de prendre des initiatives. Vous travaillerez 
ou sein d'une équipe dynamique dans un décor très ogréa-
ble. Le bilinguisme parle et écrit, une dactylographie pré­
cise ainsi que quatio à cinq ans d'expérience sont requis 
Une connaissance moyenne de la sténo serait appréciée. 

ï SECRÉTAIRE JURIDIQUE 
J u s q u ' à $ 1 7 , 0 0 0 

C'est un |eune ovocat senior d'une firme., très réputée du 
centre-ville qui reclrrcne une personne possédant cinq ans 
et plus d expérience comme secretaire lundique Pour au­
tant que vous possédiez un bon bilinguisme parle et evrit et 
que vous soye* familiarisée avec le dictaphone il vous don­
nera lo 'ormotiun en droit corporatif Deco< somotueux et 
benefices plus qu'avantage^» 

Isabelle R o l l a n d 

A G E N T COMPTABLE 
$ 2 4 0 • $ 2 6 5 

P r e m i è r e a n n é e C G A - R I À 
C'est une importante entreprise dans laquelle vous pouvez 
envisager une carrière o long terme Ce poste vous amè­
nera a preparer les états mensuels du deportement. conci­
liation bancairo, balance de vérification etc. Un on d'expc 
nonce minimum en comptabilité est indispensable. Centre-
ville. 

SECRÉTAIRE RÉCEPTION 
$ 1 2 , 2 0 0 

V O I C I un poste intéressiant pour une personne dynamique, 
responsable, possédant une très bonne vitesse dactylogra­
phique et grammaire dans les deux langues H s'oqit d'-jr. 
nouveau département créé au sein de cette firme du centre-
ville ou tout est à organism. Vous tiendrez lo réception, fe­
rez divers travaux dactylographiques et on vous donnera 
un peu de dictée. Votre stenographic même rouillée serai? 
app 'eoee 5t 'e défi vous intéresse appelez a», plus Tôt. 

M i c h e l l e d o M o n t i g n / 

RÉCEPTIONNISTE BILINGUE 
$ 2 0 0 - $ 2 2 5 

Quelques mois d'expérience suffirent si vous êtes habituée 
a renseigner le public de préférence dans une institution h 
nonciere Bilinguisme, patience et gentillesse sont indispen­
sables pout accueillir et renseigner le client, soit au tele­
phone soit o .ofre bureau Importante entreprise du centre-
v.lle. 

RÉCEPTIONNISTE EXECUTIVE 
B I L I N G U E 

$ 2 4 0 à $ 2 6 5 
Vous accueillerez les visiteuM pou» le président e» vice-pre-
iident de cette importante entreprise Votre courtoisie, d" 
plomatic et amabilité seront (tes plus appréciées. Votre rôle 
sera egolnment d'oider les deux secretaires dans le secreta-
i.ot de direction, d ou lo nécessite de posséder une très 
oonro d«J t . lographii 1 dcr«*. ie« deux langues et de savoir 
disposer votre trovoii o»ec goût. Aucune pression Centre-
"l 'e J a c q u e l i n e P o u r r e a u x 

6 6 6 o u e s t / S h e r b r o o k e , s u i t e 8 0 4 
8 4 5 - 9 1 2 6 M » 

C o m m i s de 
bureau b i l ingue 

Pour effectue! une gamme variée de 
tâches de complexité moyenne au 
sein de notre service des ressources 
humaines. 

La personne choisie devra veiller à 
l'entretien des dossiers et des systè­
mes, vérifier et prendre les disposi­
tions nécessaires pour la distribution 
des documents, s'occuper de tâches 
impliquant le personnel de tous les 
services de la compagnie tout en 
assumant également des fonctions 
connexes. 

La personne devra pouvoir dactylo­
graphier de façon precise aussi bien 
en anglais qu'en français. 

Nous offrons d'excellentes condi­
tions de travail, une gamme 
complète d'avantages sociaux et un 
régime de participation aux orofits. 

Les personnes intéressées sont invi­
tées à soumettre leur candidature en 
se présentant ou en écrivant a: 

Fred Vincent 
200 bou l l auren t ien , 
St-Laurent , Que. 
H 4 M 2L5 

Bend ix A v i a t i o n 
E l e c t r i c L t d 

i 

1 
interpersonnel 

claude bourg inc. 

CAISSIERS(ÈRES) 

Lo Banque Nationale du Canada est a la recherche de 
caissier(ere)s. Nous avons des postes ouverts dans nos 
succursales de la ville de Montréal. 

les taches consistent a assurer un service courtois et effi­
cace et a effectuer les transactions requises par nos 
client*. 

Les candidates doivent posséder de l'expérience en 
qualité de coissier(ere)s de banque ou toute autre expe­
rience équivalente. 

le salaire sera établi en fonction de l'expérience et nous 
offrons une gamme complete d'avantages sociaux ainsi 
qu'un programme structure de promotion. 

les personnes intéressées sont priées de se presenter en­
tre 9hef I6h ou 

Service de Planification et Affectation 
des Ressources humaines 
440 ouest, boul. Dorchester 
15e étage 
Montréal, Quebec 

Vous désirez du travui' temporaire? 

Pourquoi ne pas profiter des taux et des 
postes les plus intéressants en ville? 
Nous evons aes possibilités dans toutes 
les catégories et dans tous les secteurs. 

Bilingues et unilingues 
Expérience nécessaire 

Sténographes Commis 
Dictaphonistes Keypunch 
Dactylos Opératr ices de 

traitement de mots 

SYLVIE L O R A N G E R 

ANDRÉE N A N T E L 

T H O M S O N - T R E M B L A Y 

CONSEILLERS E N A D M I N I S T R A T I O N 

suite 500. Montréal, Quebec 

Tél . : 8 6 1 - 9 9 7 1 

UNE APPROCHE PRGf ESSIONNEUE EN SELECTION OE PERSONNEL 

BANQUE 
NATIONALE 
DU CANADA 

COMMIS AU SERVICE 
DES COMMANDES 

Le(la) candidat(e) recherche(e) possède un 
DEC et au moins 2 ans d experience dans 
I execution des commandes 

II (elle) est bilingue et peut communiquer 
efficacement avec les clients. 

Une connaissance du système informati­
que et la dactylographie seraient un atout 

Bon salaire est offert a le (la) candidat(e) 
capable de remplir les fonctions. 

Pour une entrevue, communiquer immé­

diatement avec le: 

S e r v i c e d u p e r s o n n e l 

MONTRÉAL 
POSTES TEMPORAIRES À LONG TERME 

Nous recherchons une jeune personne avec très 
belle personnalife pour effectuer un travail de 
reception. Ce qui a trait : 

d informer, d'identifier et de diriger les appels 

Comme prérequis: 

— bilinguisme 
— dactylo dans les deux langues très pre­

cise 

— 6 mois o I an d experience 

— débrouillardise 

— flexibilité 

Pour une entrevue veuillez composer 

748-6725 
Venez nous rencontrer on vous attend! 

1 2 0 0 , 5 0 e A v e n u e 

L a c h i n e , P . Q . 

6 3 7 - 4 6 7 1 , poste 2 8 

SAGUENAY MARITIME LIMITÉE 
COMMIS 

COMPTABLE 
Nom recherchons on / «ne commit pour tffdChld» de» tàdm 
Ow'onte» de comptob« ; 

U (lo) conHidot(e) KJeol(e) devrait avoir quelques cn-^ces 
0 t»p«ttence dans ce domaine ainsi qu w e bonne cornots-
sorvee des longues française et orglaise 
l>âpértence dons I industrie mocfflwd seroit un atout. 
Nou» offrons un solaire compétitif o-nti qu une yomme corn 
pWtt d'ovantoges S O O O U K 

h*i parvenir vtfr» cwTtxur'vm vifo» sous pii corrfidenf>ef o 

SAGUENAY MARITIME LIMITÉE 
1060, r u * University, Montreal, P .Q H3B 3 A 3 
a / t Colleen Boucher " ' î ? 

SECRÉTAIRE 
EXECUTIVE 

L'Etude Stikeman, Elliott, Tamaki, Mercier & 
Robb est présentement a la recherche d'une 
secrétaire executive, bilingue, débrouillarde, 
ayant plusieurs années d'expérience (légale 
ou autre) et possédant la s*éno de préférence. 

Travail pour un avocat se spécialisant en droit 
du Travail, idéal pour une personne qui aime 
prendre des initiatives et qui cherche un em­
ploi non routinier. 

Nous offrons un bon salaire, 3 semaines de 
vacances et d'excellents avantages sociaux. 

Pour informations supplémentaires, veuilles 
communiquer avec: 

Mlle P. Goudreau 

DICTAPHONISTE 

611 Secteur bureaux 611 Secteur bureaux 

STÉNOGRAPHES 
La Banque Nationale du Canada est a la recherche de 
sténographes pour du travail à temps plein dans nos 
succursales ainsi qu'au siège social. 

Les tâches consistent à prendre des dictées et dactylo­
graphier des travaux variés, a acheminer des appels 
téléphoniques et à effectuer d'autres tâches connexes 
selon les postes. 

Les candidats(es) doivent avoir complété leur secondaire 
V commercial ou le cégep en technique de secretariat et 
avoir ta connaissance de la dactylographie et d:- lo sté­
nographie. 

Le salaire sera établi en fonction ce l'expérience et nous 
offrons une gamme complete d'avantages sociaux ainsi 
qu'un programme structure de promotion. 

Les personnes intéressées sont priées de se présenter en-

fre % et 16h ou; 

Service rie Planification et Affectation 
des Ressources humaines 
440 ouest, boul. Dorchester 
15e étage 
Montréal, Québec 

M 

: OPÉRATEUR(TRICE) 
S D'ÉCRAN CATHODIQUE 

dcmandë(e) 
6? temps partiel, centre-ville 
'our informations, veuillez communiquer avec: 

Mlle Carole Gareau ou Mlle Manon Morency 

» 8 4 4 - 4 4 9 3 

Nous recherchons une personne fiable 
et méticuleuse pour la transcription de tex­

tes dictés, dactylographie de tableaux statisti­
ques et de textes divers, en anglais et en fran­
çais. Le titulaire sera préposé à la machine de 
traitement de textes (Word Processor). 
L'expérience du dictaphone et le bilinguisme 
sont nécessaires. 
Nous offrons une gamme complète d'avanta­
ges socioux. 
S.V.P. s'adresser au: 

SERVICE DU PERSONNEL 
LA PRUDENTIELUE CIE D ' A S S U R A N C E S 

635 ouest, boul. Dorchester 
Montréal, P.Q. »oio» 

m 

BANQUE 
NATIONALE 
OU CANADA 

Trust 
National 

Le Trust National, importante compagnie f i­
nancière canadienne recherche des: 

DICTA/DACTYLOGRAPHES 
bilingues 

Les postc i disponibles sont de niveaux senior et ju­
nior. Les tâches sont variées et comportent de la dac­
tylographie et de la lecture vérificatrice dans les deux 
langues Vous devez posséder un minimum de trois 
années d'expérience pertinente pour le poste de ni­
veau senior et une année poor celui de niveau |unior. 
Diplôme d'études secondaires, rapidité et precision o 
la dactylographie ainsi que la competence de travail­
ler efficacement dans les langues anglaise et fran­
çaise sont des pré-requis. Une connaissance de la ma­
chine à cartes magnétiques e t /ou les systèmes IBM-6 
sont des atouts certains. 

Ces postes de défi offrent de multiples chances de dé­
veloppement personnel ainsi que des possibilités d'a­
vancement professionnel. Une excellente rémunéra­
tion et des bénéfices marginaux sont offerts. 

Pour une consideration confidentielle, veuillez faire 
parvenir votre curriculum vitae ou appeler: 

Nelson Ve loza, directeur du personnel 

C O M P A G N I E D U TRUST N A T I O N A L LTÉE 
1350 ouest, rue Sherbrooke, 
Montréal, Quebec H3G 1J1 

Tél.: 281-1570, poste 200 « v » 

• 

PRIX DE REVIENT 
DIRECT FILM I N C . est a la recherche d u r 
commis senior au prix de revient pour son 
Serv ice f inance. 

F O N C T I O N S 
— révision périodique de', standards 
— analyse des donnée, de base 
— rédaction des rapports mensuels et tri­

mestriels 

— analyse de rentabilité (production) 
EX IGENCES 

— expérience minimale d un f I ) on dor.s 
ce domaine 

— avoir ou poursuivre une formation en 
relation avec le prix de revien» (ex • 
R I A ) 

Le salaire s«»ra établi selon lei qualifica­
tions et l'expérience. Nous offrons de plus 
une gamme complete d avantages so­
ciaux. 

Los personnes intéressées do ivent faire 
parvenir leur curriculum vitae au plus 
tard le 7novembre 1980 au Service des 
ressources humaines, 10900, Colbert, 
Ville d'Anjou, HIJ 2G6, aux soins de 
Serge Dams 

: 
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B E S O I N U R G E N T 
SECRÉTAIRES LÉGAL(ES) 

$ TRES N É G O C I A B L E 

Nou J recherchons plusieurs iecreraires e»p- rimenté(ts) 
dons le domaine juridique po\.r jo-ndre dos iir~«ev re 
nommées du cdntr*»vtlte 
Entre autre 

S e c r é t a i r e s e n i o r ( e ) f r a n c a i s ( e ) 
— Trawoilîero pouf le partencjifle sonic d'ur.*» firme 

legale prestigieux 
— Une excellente grammaire f'ar.çç se a.osi q_ i.ne 

dactylo roo«de 'xjot exigées 
-— Un minimum de 5 o i s d'e»rer er>ce legal*? iero 

considéré 
to maîtrise de I or.glais n e»ant qu un c* 

S e c r é t a i r e i n t e r m é d i a i r e 
— Travaillera dons de superbes bureau* de la Piccr 

du Canada. 
— Sténo française seulement ainsi qu»* 'a dactylo 

française et anglaise rapide vont exigées 
— Minimum de 2 ans o experience lego'** 

Poste idea' pour perfectionner votre onqlais 

Pour rendez-vous rommunrq je r avec: 

Nicole Te l l i e r— 284-1368 
N i c o l e G i g u è r e e t C i e L t é e 

2001, Univers i ty , suite 1130 
Montreal, Quebec 

284-1368 
Permis du ministère du Travail et de 'a 

M a i n - d ' œ u v r e no 005-6100 

SECRÉTAIRE 
JURIDIQUE 

L'Etude Stikeman. Elliott, Tamaki, Mercier & 
Robb est présentement o la recherche d u n e 
secrétaire juridique pour la section litige. 

La titulaire doit être bilingue et posséder a 
sténo et dictaphone dans les 2 longues. 

Kormotion juridique professionnel 1»? essen­
tielle. 

Expérience minimum entre \ et 3 ans. 

La titulaire doit avoir une bonne présenta­
tion et savoir produire un travail précis et 
propre. 

Nous offrons un bon salaire, 3 semaines de 
vacances et d'excellents avonteges sociaux. 

Pour informations supplémentaires veuillez 
communiquer avec: 

M l l e P. G o u d r e a u 
395-3272 

COMMIS DE BUREAU 
BILINGUE 

• Très bonne en orthographe 

• Bonne vitesse a la dactylo 
• Débrouillarde 
• 5 ans d'expérience 

Nous offrons un solaire concurrentiel, des 
avantages sociaux intéressants et des condi­
tions de travail agréables. 

Pour pijs d'informations, veuillez commu­
niquer avec: 

Isabelle Boule t -Crépeau 
288-1740, poste 2237 

SECRÉTAIRE BILINGUE 
Société de transports internationale, située 
au centre-ville, recherche secrétaire bilingue, 
possédant les qualifications suivantes : 

— sténo/bilingue, Iélex 
— experience 2 6 5 ans 
— qualité d'organisation 

Solaire S 15,000 

Faiœ parvenir curriculum vitae (discretion 
assurée) à: 

La Presse, réf. 7741 
C P . 6041, Suce. A 
M o n t r é a l , Q u e . H 3 C 3E3 

TOUR OPERATEUR 
SECRÉTAIRE JUNIOR 

Avec très bonne connaissance français e» an 
glois parles et écrits, dictophone. experience en 
tourisme un atout. 

Saloire selon qualiftcat.on*. 

Contactor: Daniel le F o v r e a u 

8 7 1 - 8 6 9 6 

K U E H N E e N A C E L 
In ternat ional Ltd . 

SECRÉTAIRE 
DE DIRECTION 

N O J S sommes o 'a recherche d"une personne cons­
ciencieuse et digne de confiance, capable de corres­
pondre en anglais, en français et en allemand. 

— La personne devra avoir la stenogroohie et sovoir 
utiliser le dictephone. 

— Rapide et précise en dactylographie. 

— Capable d'organiser son travail avec un minimum 
de surveillance. 

— Avoir au moins 3 années d'expérience dans un 
poste similaire. 

Nous offrons un excellent salaire de debut, plans de 
pension, médical et dentaire, un plan de vacances 
avantageux et des heures flexibles. 

Pour un rendez-vous communiquer avec: 

M . Don E a s t w o o d 

Service d u personnel 

281-1644 local 237 

V SECRETAIRE 
RESSOURCES HUMAINES 

Description: 
Fn plus des taches usueiles do secrétariat/ 
titulaire sera responsable du mom'ien a jot 
du dossier dos employes, de diverses compila] 
tions statistiques, de dossiers t'e formation, di 
remuneration et d avantage^ sociaux 

Exigences: 
DEC option sccrctanc» et 2 ans a expérieno 
pertinente. Excellent f ronces eent, bo^n 
communication 

Veui/ lez nous foire parvenir votre curriculum vHai 
avant le 7 novembre 1980. 

S A U V ! 
L A 

i G A R D E 
f O V P A S M E 

D ' A S S U R A N C E S u ~ . 

M a d a m e Danielle G ignac 

La Direction des Ressources humaines 

1, C o m p l e x e Desjardins 
Mont réa l , Que. 

Tél.: (514) 281-8499 

Une société canadienne de location située 
dans le secteur Côte-dcs-Neiges recherche 
une personne bilingue avec expérience du 
domaine de l'automobile. 

Elle aura 30 ans ou plus et traitera avec la 
clientèle. 

Elle s 'occupera: 

• des appels téléphoniques 

• des demandes 

• de dactylo (un peu} 

• préparation de quotations 

Cette personne sera bonne en chiffres et 
sera en mesure de travailler avec un mini­
mum de supervision. 

Envoyez votre curriculum vitae à: 

La Presse, réf. 7609 
C P . 6041, Suce. A 
Mont réa l H3C 3E3 
(Discrét ion assurée) 

CAISSIÈRE T m $ t 
N a t i o n a l 

Requise immediotement, pour nos sjccursoles de ma»! 

Cavendish et du ] 350 ouest, rue Sherbrooke. 

l a candidate devra erre bilinçjue. posséder un a deux 

ans d'expérience comme coisstere dons une banque, 

compagnie de fiducie ou caisse populaire 

Le salaire sera étobli selon l'expenence de la candi­

date. 

Pour une entrevue confidentielle, veuil­
lez appeler la 

COMPAGNIE DU TRUST NATIONAL LTEE 

Service du Personne! 

1350 ouest, rue Sherbrooke 

Montreal, Quebec 

Tél.: 281-1570. poste 200 « K < 

PUBLICITÉ CONGÉ MATERNITÉ 

• • • • • • • • • • • • .:.:.!.:.:-:AV.!.N%s!.:.%ss%%:.:.v::::::::::::::::!:!:!:v:':«:«:«:i 
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u» depcr'emeftt de Dwbk'te d'une "es grende c;~co9" i tînocenne 'e-

cfierche ies vc^ces 3 une d.ccpkoms'e " I -g«t z:.r une oer>occ "( } -

r>Oi EiceHer.»» ^ 'o^mo/eergee Trg.e 1 "es -o*ie 

OPÉRATEURS MAG II 2 MOIS 
l^po^op-e corrpog-te a oviotiof s^tee ou centre-' c ^: tri ei wh :es 

de 2 ooerceu'i Moç II . -r ;•. 2 - : » cice'ler' \zzt "et'eî 

flexibles 

TRAVAIL EN ANGLAIS 3 SEMAINES 
Ser»<e troncoohene d ur* g-onde T C s r 2c : .r. : té e'ec e 3 - CtAtrf 

•-Ile. recherche t,n(ejcocr>lo- src* raueseiser-en'e'e' oc. - ce* irovoui er 

Mglors A«glo s perlée» çe 

AVOCATS à $8.50 HEURE 
'Jr»e eqt-pe de eures ovocat] j . uet ot, en»re-«;le 'ec^e'ete iej w n c t l 

3 une secretaire biiingue pou' une période indéterminée 5»ce e^ce a 

tige et du c o w o M exigée T'e> bon salaire 

PRIERE D'APPELER LUCIE VIGNEAULT AU: 8 7 8 - 1 1 2 2 

B u a n t u m Suits 7BO 
Plaça 
du Canada 
Montreal i 

• 9 

C O M M I S BILINGUE 
COMPTOIR DES COMMANDES 

Le bureau des ventes de Montreal d 'un 
manufacturier de metal spécialisé cher­
che une personne récemment diplômée, 
de préférence avec une certaine expe­
rience au comptoir des commandes. Les 
candidats recherchés connaîtront par­
faitement le français et l'anglais. 

Nous offrons un excellent regime de ré­
munération, y compris un programme 
d'intéressement du personnel. 

Veuillez adresser curriculum vitae et profil de carrière o 

J o h n s o n M a t t h e y L i m i t e d 
110 Industry Street 

Toronto , O n t a r i o 
M 6 M 4 M 1 

• • • • • • • • • • • « • • • • • • • • • • • • • • • • • 
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( f EMPLOYÉS TEMPORAIRES 
Bil ingues et uni l ingues 

P O S T E S DE C H O I X 

D I S P O N I B L E S I M M É D I A T E M E N T 

Secretaires de direction - Sténos Dacty'os 

Opératrices AES - AES M I C O M 

Communiquez avec nous immédiatement 

EXPERIENCE ESSENTIELLE. 

G e r m a i n e D a n d o i s 

849-4157 
GERMAINE DANDOIS INC. 
Coaittllm 8i placental le pmeuc! 
666 ouetr. r u * Sherbrooke 
bureau 1102 
Montreal . Quebec 
H J A 1E7 

849-4157 
0-:w 

V 1 

ST-LEONARD 

GÉRANT(E) DE CRÉDIT 
Une jeune compagnie en pleine expansion 
requiert les services d'une personne bilin 
gue, agressive et expérimentée dans le cré­
dit et la perception des comptes à recevoir. 

A l'occasion le candidat devra effectuer un 
peu de travail de secretariat. 

— experience dans le domaine de la cons­
truction serait un atout 

— salaire et avantages sociaux très inté­
ressants. 

Pour renseignements ou entrevut contacter 

Gilles Boulay * 322 -9199 

t 

i 

STUDIO DE CINEMA 
recherche 

COMMIS DE BUREAU 
— Dactylo 
— Bilingue 
— Expérience dans les comptes paya 

bles 

Pour un rendez-vous, compose' 

527-8671 
poste 49 

Entreorm de prooWi 
vtmen recherche penonr* 

AVEC EXPÉRIENCE 
EN COMPTABILITE 

Comptes pavot1'*, paie, 
enregistrement comptable, 
dactylo nécessaire, txlmçoe 
un atout. Salaire selon e«-
penence. 
Deroonder M. BeMemorre: 

CHARLEBOIS LTÈE 
6005, Couture 

St-Leonard 
326-4500 

E M P L O I S 
T E M P O R A I R E S 

O P E R % T C U R S ( T R l C F S ) 
C A R T E S M A G 

D«rerW de» v>n<t% odm?n.jrfotiS 
pvooiobW d'un lervKf de 

*a *ement tur corf » Mag II, c*»rct»t 
2 oçma*sx\i*<n) a»et «oer^nct. 
pcvr (amp»*- jn p#r»onneJ dt 4 
enpioye» J " pou wokx**** 
du»» r«on, Toulre pou» 
/**pk* «n COftç» dt 
mtfem.* PWRlOArTfin 
J O A N N E S I M A R D 
8 7 8 - 1 1 3 2 

M M 

Su- 1» 7*0 P i » c » du Canada 
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( O t R S U P Ê R I ! I RL 
« Ln matière de Faillite» 
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Dans l'affaire de la faillite de 
B O U T I Q U E I Y E T T E C E R A T LTÉE 
F a i l l i e 

VENTE PAR VOIE DE SOUMISSIONS 
D e soumissions sunt demandées poui les éléments d'ac-
tif ci-après décrits, lesquels peuvent être vendus en bloc 
ou par lot. 

D E S C R I P T I O N DES I I r M E N T S D*À< TIF 

Lot I MARCHANDISE 
Robes. )upes. blouses, pantalons, chandails, etc. 
AU PRIX C O Û T A N T SI0.027 05 

Lot 2. É Q U I P E M E N 1 
Enseigne lumineuse, cintres.ÊVALL f.S \ 425.00 

Les soumissions J o u e n t être envoyées au bureau du syn­
d i c Perras, Fafard, Gagnon Inc., lequel les recevra jus­
qu 'à Il h. le 7ième j o u r de novembre I98Û 
Les soumissions doivent être scellées et doivent porter au 
recto de l 'enveloppe cl lisiblement inscril « S O U M I S ­
SION BOL I K.U'K LYETTI v ' E R A T L I El ». 
Les soumissionnaires sont invités .i assistei à une assem­
blée qui sera tenue au bureau du svndic. a l lh . le 7ième 
jour de novembre 1980 

Avis est par les présentes donné .» tous les soumission­
naires 
a) Que les soumissions doivent être accompagnées d 'un 

chèque vise fait a l 'ordre du s\ndu- et dont le mon­
tant représente au moins 15 pour cent du montant de 
la soumission. 

b> Que 'e dépôt >era remis au soumissionnaire si sa sou­

mission est r e . e t e e 
c) Que le depot sera confisque à titre de dommages-in­

térêts payes au syndic pai le soumissionnaire, si ce 
dernier retire sa soumission avant qu'i l ait reçu l'avis 
dont il est question au paragraphe (6) de l'article W 
des Règles régissant la faillite 

Avis est de plus donné à tous les adjudicataires 
Que le soumissionnaire dont la soumission a etc acceptée 
perdra son depot a titre de dommages-intérêts s'il ne 
conclut pas la vente. 

I N S P E C T I O N DES E L E M E N T S D'ACTIF 

Les biens mentionnés aux lo t s i et T se trouvent au 212. 
bout, des Laurentides. Poni Viau, Ville de Laval. Que-
bec. 
Les lieux précités seront ouverts pour l'inspection de> 
elements d'actif en question, le 4 i ê m e j o u r d c novembre 
19X0. entre I3het I8h 
Des copies de l ' inventaire pourront être obtenues au bu­
reau du syndic sur demande au préalable ou sur les lieux 
lors de l'inspection, aux frais de la personne intéressée. 
Le détail des condit ions et reserves se rapportant à la 
vente des éléments d'actil pourra être obtenu au bureau 
du syndic ou su: le-» lieux lors de l'inspection ei ii est de 
la responsabilité du soumissionnaire d 'obtenir le détail 
de ces conditions. 
Ces conditions ei reserves font partie intégrante de la de 
mande de soumissions. 
Pour plus de renseignements, veuille/ communiquer 
avec messieurs Armand Gagnon ou Roger Maison-
neuve, du bureau du S)ndic 

PERRAS. F A F A R D G \ G N O N IN( 
Syndic 

1400 Tour de la Bourse 
Place Victoria, C.P. 244 
Montreal. Quebec H 4 Z I G I 
Tel. (514)879-12 -

jvœco 

» 

A P P E L D ' O F F R E S 
DANS L'AFFAIRE DE: 

SCOTT D E V E L O P M E N T L I D . 
PAUL D E S C H E N E A U X agent dûment autorise par la 
Compagnie Trust Royal, fait appel a tous les intéressés 
de soumettre leurs offres pour l 'achat du bien ci-dessous 
décrit, aux termes des garanties détenues par ladite 
Compagnie Trust Royal, en vertu de l'acte de fiducie en­
registre au bureau d'enregistrement de Sherbrooke sous 
!eno: I8S6X0. 

DES< R I P T I O N DE L 'ACTIF 
Description Évaluation municipale 
Lot no: 1 Immeuble et terrain (centre 

d 'achat) constituant le lot 
1242-sub. 1IX du pian offi­
ciel quart ier Sud de .a Ville 
de Sherbrooke. Superficie 
terrain 316.652 p.c. S2.020.743.12 

Lesoffies accompagnées d'un dépôt de 1"^ du montant 
, d e l'offre devront parvenir au bureau de l'agent avant 

11:00 heures, le 4 novembre 19X0. 

LES SOI M I S S I O N N A I R E S S O N T T E N U S 
D ' INDIQUER C L A I R E M E N T LE PRIX O F F E R T . 

Les soumissionnaires sont invites a assister a une assem­
blée qui sera tenue au bureau de l'agent, le 4 novembre 
1980 à 11.00 heures de Pavant-midi. Cette assemblée 
aura pour objet d 'ouvrir et annoncer les soumissions re-

« eues. 

I N S P E C T I O N DE L 'ACTIF 
Le lot no: 1 pourra être inspecte au 100. Des Grandes 

•Fourches. Sherbrooke P.Q sur rendez-vous seulement 
en communiquant avec M. R O G E R LABBÉ au bureau 
de Sherbrooke (M9> 566-5233. 

AVIS EST PAR L E S P R E S E N T E S D O N N E A T O I S 
L E S SOI M I S S I O N N A I R E S 

A) Que les soumissions doivent être accompagnées d'un 
chèque visé fait a l 'ordre de l'agent et dont Je mon­
tant représente au moins 10*' du montant de la sou­
mission. 

B) Que le dépôt sera remis au soumissionnaire si sa sou­
mission est rejetee. 

C) Que le dépôt sera confisqué a titre de dommages-in­
térêts payés à l'agent par le soumissionnaire, si ce 
dernier retire sa soumission avant qu'il ait reçu l'avis 
de refus. 

D) Seules les enveloppes scellées portant lisiblement 
inscrit sur l 'enveloppe « S O U M I S S I O N S C O T T 
D E V E L O P M E N T I T D - seront considérées 

C O N D I T I O N S E I R f i S E R \ ES SE R A P P O R T A N I 
À LA V E N T E D E S B I E N S 

Le détail des conditions et réserves se rapportant a la 
vente des biens pourra être obtenu au bureau de l'agent 
ou lors de l 'inspection. Ces condit ions et réserves font 
partie intégrante de l'appel d'offres et il est de la respon­
sabilité de chaque soumissionnaire d 'obtenir copie 

S H E R B R O O K E . le 23 octobre 1980 

P A U L D E S C H E N E A U X , Agent 
2355. King oues t . Suite 01 
Sherbrooke, Québec 
J 1 J 3 Y 4 

|<Use p o s t a l e 1 8 6 . I Complexe Des|*rc1<ns Montreal Queix-i 
MSb i B 3 — SI4. 281 1865 
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MILLER ET ASSOCIES LTEE 
Syndic 

P R O V I N C E D E QUÊBI I 
D I S T R I C T D E MONTRÉAL 
NO DE LA COUR 500 ! ; - 12 307 
N O DU SURINTENDANT 025989 

( OUR SUPERIEURE 
-EN FAILLITE» 

DANS L'AFFAIRE DE I \ ' MLL1TE DE: 
ANTOINE SAHEB, PHARMACIEN 

5925 EST. RUE BÉLANGER 
MONTRÉAL.QUÉBEC HIT l(>» 

AVIS AUX CRÉANCIERS DE LA PREMIERE 
ASSEMBLEE 

AVIS est par les présentes donne qu 'une ordonnance de . 
séquestre a clé rendue contre Antoine Saheb. pharma­
cien, le 23icme jour d'octobre 1980, et que la première, 
assemblée des créanciers sera tenue !i • è m e j o u r d e no- J 
vembre. 1980. à 9:30 heures de l 'avant-midi, au bureau 
du séquestre officiel, a 10 est, rue Notre-Dame, de la 
ville de Montréal , dans la province de Quebec, et que 
pour avoir le droit de voter, les créanciers doivent dépo­
ser entre mes mains avant l 'assemblée les preuves de ré-
climations et. au besoin, les pi itions 
Les reflations a rencont re de l'actif doivent être pro­
duites au syndic avant que la distribution ne soit laite, & 
défaut de quoi le produit de l'actif sera distribué entre les 
ayants droit sans égard a ces reclaim t u n s 
Daté ce 28ième jour d">ctobre 1980 

M MILLER El ASSO< (ES ' ïî i . 
SYNDK 

Bureau de ' 
M. MILLER E T ASSOC lES I I f L 
4950. chemin de la Reine Marie 
Chambre 320 
Montréal, Québec H3W IX3 
Tél.: 739-2711 

I 

I 
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VILLE DE MONTRÉAL 

ENCAN PUBLIC 
A U T O M O B I L E S - C A M I O N S • M O T O C Y C L E T T E S 

DIVISION DE L A R É C l PÊR.A I ION — 969 E S I LOI VAIN 

M E R C R E D I , 1.1.5 NON E M B R E I980 À 0 9 H 3 0 

A U T O M O B I L E S 
27 Dodge. Ford. Hornet. Plymouth. Renault . Thunderbird. W O à 1978 

BALAI MÉCANIQI I 
1 — Wayne. 1972 (accidente» 

C \ M 1 0 . \ S . 

IK 2 Bennes basculantes : Dodge. 1972 
— Fourgon: Dodge 1973 
— Fourgonnette: Dodge I 9 7 u 

— Fourgonnettes vitrées. Dodge. 1974 et 1977 
— Pick-up: Dodge. 1 9 7 4 
— 4 roues motrices: International (Scout) l y 7 3 
— Specialise: Ford, 1967. grue nacelle Pitman 

G É N É R A T R I C E S : 
2 — de vapeur: F. A M Simcoe, 195" et 1964 

M A L A X E U R S D A S P H A L T I 
2 — McConnaughay. N 7 4 

M O T O C Y C I I H ES: 

7 — Harley-Davidson 1975 et 1976 
POM PI 

1 - Rainmaster, 1966. su r remorque 

R E M O R Q U E S : 

2 — Bennes basculantes Brandford. T ra i l bec 1966 et 1975 

T O N D E U S E S 
38 - Jacobsen, Lawn Boy, Ryan. lw>f>a 1979 

rRONÇONNEU S ES. 
2 — Homelitc. Pioneer 

V O I T U R E T T E S 
3 - Cushman (moteur Koh le r j 

DIVERS 

Armoires-vestiaires, bo i s , bureaux, chaises, chasse-neige, classeurs, clôtures, échelles, 
escabeaux, extincteurs, fauteui ls , tils, kiosque à journaux, luminaires, machine à 
écrire, montants, niveaux, pieces de véhicules, pneus, poteau, tables, transformateurs, 
rails en acier, tuyaux, etc. 

VISITE: le mardi 4 novembre 1980 de HJhOOà lohOo 

renseignements. 382-4470 

M É T H O D E D E VENTE 
a) Un dépôt de 103 sera exige J l 'adjudication de chaque lot 
bi Paiement: argent comptant o u cheque vise 
c) Les marchandises seront vendues dans leur état actuel et telles que vues 

SERVICE DE L'APPROVISIONNEMENT — RECUPERATION 
Hôtel de Ville Le Greffier de la Ville 
Montréal. 1er novembre 19.S0 M A R C B O Y E R 

E N C A N PUBLIC - E N C A N PUBLIC 
DANS L'AFFAIRE DE LA FAILLITE DE 

Poly Canvas Co. Ltd C.A. Michaod, Syndic 

Alain Cobtfo Dislri C.A. Michaud, Syndic 
Principalement pou» notre compte et/ou celui d'autres parties 

7503, rue ST-LAURENT, MONTRÉAL 
Ameublement d e bureau Equipement de r e s tauren t 
Sys tème d ' a l a r m e électronique Sect ions de t ab le t t es en métal 
Caisse enregis t reuse Confect ion pour d a m e s 
4 0 0 d isques ontiques sur 7 8 Chaise de barbier an t ique 
Articles de m a n a g e Lumière au mercure de I 5 0 0 W. 

TOUT DOIT ÊTRE VENDU PAR 

E N C A N P U B L I C 
MERCREDI LE 5 N O V . 1980 À 10 H 30 A . M . 

Ameublement de bureau: 
50 dt*m empik&w o* ouftou a>«c bras, «I o eyiretft, 4 bureaux deuut orborHt, bu'wj blanc trm cre­
dence moderne, IC chou** i»er3 C ' .KK**Î , b 'ec j er . dcsiui orbori'e noyer, Machine à écrire I fi M elec^i*. 
Srt»«<ti Gxono, Mochine c odd^onner electronic*, Prcreçe-'cp-s o p:c;t:que. Air climatisé Emerior, Lot C'orttlei 
de bweou, filière latérale 3 Hfdfl, Porte-chopecu» Chromer, CotculofrKt Ol'Verti, Stereo ÉlKrroname Radio 
AMJÏM., tobie tournante, 2 Houf-po'leurj Sctelifte, Machines o facturer, etc 

Fixtures: 
Come enreouMuie étec Nofiono'. fouie eniegiitreuse électromaue Joy mooVe 340, 20 lections de tobiarr*» en 
métal 24 i 30, Lot de comptoir» en boit, Four c p.i:o c^ouffant. Système d'alprmt électronique 5 itoHoni a*ec am-
phWeui et cloche e/'erie^re. Extincteur :• quêteuse " onorch o«ec :o* d étiquettes, e': 

Divers: 
500 ithonnlton» de top«, 400 divqoei onhquej »ur 78, 1,000 bc'onj Ro?ew» fievn ccpsuljt pour reporct.or au'o-
moWe, 100 codrei o*ec photoîen p l e i n e et e* netal fodeme8 « '0, Guitore électriqueovtc ompWîcateijr, Set 
d* tamboun complet, lot de bcvribordej, io* de ccicfe» de nylon, li>» d* to iei polye^ylene, Lo' de côo«- ocer, lu-
(TMèri réflecteur 1,500 wottv2?0 »otM at- overture, tlec Mon Porter 7 câbles, Moteurs e.ec. Soots Je IOOC 

Wafj, Choite de oorb*« ^ ' j - e , 50 p'c--1 o "wi-c V J - Ç S . J J . C :-e*> 3 . c - v i r ••••j rrompttti 
on'^M en cui»f*. lot de poign»*-. de y.'k\. AssortimeRi de dés c douces cc»«'e-i'egcs, its 

Materiel roulant: 
Dodoe Vani;r«« 1974 8 cyt, cvtom.. 7'fjaevnon 300. Perd 1976, outom, 4 ponei 

Equipement de restaurant: 
Cafc«ne réouverte en curfer*e rouçje, 20 tables 7i » 2* assortis. 50 fouteuih arec bos en cunertf rouât, 30 croi­
ses cuvette et métai sons bras, 20 cncises emp.lc^> bois et cuirettt, Retr'ce'otecr o liqueurs 7-Up, 2 AstributricM c 
liqueurs ou verre f occ Colo 

Articles de ménage: 
2 emembies de enombre en cHér» et en eroble c»ec ^o'elcs e* sommiers, 2 tampes de tabe, Enssmble de Cres'tr-
'*ta evpoonoi 2 «no, 3 'oWes de wlon. 2 iarncij de pionençr, Z ensembles se cuisine i tau, miroif buriou de 
enombre 4 tirotfs noye' O»K miroir, Telèvise-ir portatif, ensembi» de vouselie 64 mu, Radios de tab'e, Bo'jJtatre 
électrique G E., 4 Wnoises de plancher o l'huile, Foumoise -^jrale ou gc; Sieçj'er. S»creo-8ada AAVFM, Tob't-
tourrontt Philips, Machine o coudre électrique Or-cjo, Fixture fluorescente 48", Eventail. 

Confection: 
50 poVes oe jeans oss 300 -ncx, anortis: robes, jupes, *estans cuir, blouses, pantalons, 300 po«rei de <oul>ers et 
pontauflesass pour domes 50bojrses, e \ 

Condrtions: 25% comptanf — beiance par chèque certifie ou comptant « Ion 
conditions annoncées le matin de lo vente 

INSPECTION: !e mnrdi 4 novembre 1980, de 10 a 16 heures 

A. PERREAU LT 
Tél.: 729-1729 ENCANTEUR, LIQUIDATEUR, EVALUATEUR TEL: 651-0913 

i: - f 

I 
m 

N 

ENCAN PUBLIC * ENCAN PUBLIC N H I C N 

Lot no 3 

2^.302 

l o t no 4 

DEMANDE DE SOUMISSIONS 
Des soumissions eachclées.clairemeni marquées sur l'cn-
veloppc . S O I MISSION Kl KORTH A M L R l i \ N 
TILE C O R P O R A T I O N » , et renfermant un chèque vise 
pour 2(y" (vingt pour cent) de la soumission, seront re 

s ue> au nureau Jti syndic soussîgnc jusqu'au vendredi. " 
no%emh:e 1980, jusqu'à lh 30 de l'après midi, pour Ta­
chât dci actifs suivants 

Lot n o l : Marchandise d' inventaire, unie- , fournitures 
de plomberie 
d 'une valeur d'en* iron 1 

Lot no 2 : Marchandisee d' inventaire de itiile- cardées 
en entrepôt 
\ alant environ 

«sujet a Je> frais d 'environ SS.00()| 

Agencements et équipement 

valeur au inarche d'env iron 

(incluant un chariot élévateur «Allis Chal­

mers* d'une capacité de 7.000 Ihi 

Une enseigne au néon . 

valeur au marche d"en\iron 1.000 

EXAMEN DES ACTIFS 

Les lots noffl. 3 et 4 peuvent éire exminé.s le mardi 4 no­
vembre, 1980, entre lOh a.m. et lh p.m.. au 5^85 est. 
boulevard Métropolitain. Montréal Québec 
Le lot m» 2 peut ëire examiné en contactant M Jacques 
Giroux. LaSalle Indusinal Warehouse. 2700. avenue 
Maislin. LaSalle. Québec. 364-42S2 

CONDITIONS DE LA VENTE 

Comptant ou à tell terme- acceptables par le syndic 
2. Le syndic se reserve le droit J e rejeter toutes les sou­

missions. 
Seules les soumissions cachetées marquées «SOU­
MISSION RI N O K I I I W 1 F R K \ N H I ! COR 
P O R A T I O N • seront considérées 

4 Les prix d'inventaire prévaudront , les plus et les 
moins seront ajustes sur cette base 
Les soumissions seront acceptées en assum ml que 
l 'acheteur a examine les actifs et aucune condition 
ou garantie n'a été exprimée ou ne peut être' sous-en­
tendue 

6. foutes taxes en rapport avec cette vente sont pava-
blcs par l'acheteur en sus du prix d'achat 

7. Les depots seront retournés aux soumissionnaires 
qui n 'auront p a s etc retenus 

8 Tout soumissionnaire dont la soumission a été ac­
ceptée perdra son depot a titre de dommages de li­
qu ida t ion s'il ne conclut pas la vente. 

OUVERTURE DES SOUMISSIONS 

Les soumission*, seront ouvertes le vendredi. 7 novem­
bre. 1980, au bureau du syndic soussigné, a lh 3 0 d e l'a­
près-midi. Tous les soumissionnaires sont invités a % as­
sister 

M M I L L E R E T A S S O C I É S L T É E 

Syndic 
Bureau de 
M M I L L E R HT ASSOCIÉS LTÊE 
4 0 5 0 . chemin Queen Mary, suite 320 
Montréal. Québec 

Tel 739-2711 

3 

I 

2. 

3 

VENTE PAR SOUMISSIONS 
Des soumissions, s o u s enveloppe scellée portant ia men­
tion «SOUMISSION PBRLO ( OMPAN'Y I T D . . 
accompagnées d'un cheque visé représentant vingt pour 
cent ( 2 ' 1 " ) du montant de soumission, seront reçues au 
bureau du s\ndic soussigné jusqu 'au vendredi 7 novem­
bre I9S0. a I4h 30. pour l 'achat des biens ci-après : 

Lot n o l Marchandise uteres premières etc pour 
cosmétiques 

Prix coûtant approximate SS0000 

Lot n o 2; r.quipemen; et machinerie 
Valeur sur le marche d en\ iron H 959 

Lot n o 3: 1 quipement de bureau 
Valeur sur le marche d'environ 2 310 

INSPECTION DES BIENS 

On pourrra examiner les lots n.« I. 2 et 3, le lundi 3 no­

vembre 1980, entre lOh et »f>h. au 2030. Thimens, Ville 

Saint Laurent. Quebec 

CONDITIONS DE VENTE 

Comptant ou à tel* terme» acceptables au syndic, 
Le syndic se réserve le droit de rejeter toutes les sou­
missions. 
Seule* seront considérées les soumissions sous enve­
loppe scellée portant la mention S O U M I S S I O N 
P E R L O ( O M P A N Y 1.11> -
l e s prix d'inventaire prévaudront pour toui ajuste­
ment de quantité 
l e s soumissions seront acceptées en assumant que 
l 'acquéreur aura examine les biens, et aucune garan­
tie ou condition n'e>i donnée ni sous-entendue. 
Toutes taxes découlant de la vente d-.*s biens seront a 
la charge de l 'acquéreur, en sus du prix d'achat. 
Le dépôt sera remis aux r.oumissionr.aircs dont la 
soumission aura ele refu.ee 

Le dépôt sera confisque à titre de dédit si la soum; 
sion es: acceptée et que l 'adjudicataire ne conclue; 
pas la transaction 

OUVERTURE CES SOUMISSIONS 

Les sou missions seront o u v e r t e le vendredi ' r> vembre 
I9K0. au bureau du syndic soussigné, à I4h 30. T o u s les 
soumissionnaires sont invites 

Le syndu 
M MILLEk fc! ASSOCIES LTEE 

Bureau de 
M MILLER ET ASSOt l£S LTÊI 
4950, chemin Queen Marv. bureau 320 
Montreal, Quebec 

Tel 739-2711 

S 

APPEL D'OFFRES 
D A N S L ' A F F A I R E D E LA i M i l m DE 

LABRADOR H E R R I N G LTD 

Des soumissions sont demandées pour les actifs décrits 
lesquels doivent cire vendus en bloc 

DI SCRUM ION DE L*A< III-
LOT I — Marchandises étant propriété de l'actif de la 

faillite 
Plats cuisines congelés a base de poissons et 
de traits de mer en format institutionnel et 
de detail, tels que bouillabaisse, calmar-, a la 
romaine, paella à la valenciana, risst>lle> de 
thon, rissôllcs de morue, croquettes de lan­
goustine et croquettes de thon 
\ ) Marchandise dédouanée 

Prix de vente au distributeur S296.516.41 
Hi Marchandise non dédouanée 

Prix de vente au distributeur S68.923.8Ï 

L O I 2 — Marchandise étant m i s e en vente en vertu 
d 'une entente entre le sv ndic et un tiers 
Plats cuisines et congelés a base de poissons 
ci de fruits île m e r . en format institutionnel, 
et de détail tels que bouillabaisse calmars à 
la romaine, paella a la valenciana rissolles 
de thon, rissolles de morue, croquettes de 
langoustine et croquettes de thon. 

A) Marchandise dédouanée 
Prix de vente au distr ibuteur$77,700.03 

B) Marchandise non dédouanée 
Prix de vente au distributeurS689.025.27 

Les soumissions doivent être e n v o . e s au syndic, JEAN-
G U Y DAOUST. c J à se! burealix, 6, bo'ul Desaulniers. 
bureau 108. St-I.ambcrt, P.Q J t p II lequel les recevra 
jusqu 'à 14:00 heures, !e l 2 i c m e j o u r d e novembre 1980 

Les soumissions doivent être scellées et doivent porter au 
recto de ! enveloppe et lisiblement inscrit * S O U M I S ­
SIONS L A B R A D O R H E R R I N G I 1 0 Ces actifs doi­
vent cire vendus en bloc et aucune soumission ne sera 
acceptée pour de- lots individuels. DE PLUS, t HAQUE 
SOUMISSION DOIT OF.MON1 RI R CLAIR] Ml SI 
LA V A L E U R A T T R I B U É E \ < HAQ1 L l . o i 
Les soumissionnaires sont in\ ites à assister a une assem 
bléequi sera tenue au bureau du syndic, 6, boul Desaul­
niers. bureau 108, Si-Lambert , P.Q., le 12c joui de no­
vembre I980 a 19:00 heures ( cite assemblée aura pour 
objet d'ouvrir et annoncer les soumissions reçues 

AVIS EST PAR L E S P R É S E N T ! S DONNÉ 
À T O U S L E S S O U M I S S I O N N A I R E S 

1. Que 'es soumissions doivent être accompagnées d 'un 
cheque vise fait a l 'ordre du syndic et dont le mon­
tant représente au moins 15 pour cent du montant de 
la soumission. 

2. Que !c depot sera remis au soumissionnaire si sa s o u ­

mission est rejetée; 

3. Que le dépôt sera confisqué à titre de dommages n 
tercts payes- a u syndic par le soumissionnaire si ce 
dernier retire sa soumission avant qu'il ail reçu l'a . is 
dont il est question au paragraphe toi de l'article 114 
des Règles régissant la Faillite. 

4. Le syndic et les inspecteurs s e réservent le droit de 
n'accepter ni la plus haute ni aucune des soumis­
sions. 

AVIS EST DE P L U S DONNÉ 
À T O U S L E S A D J U D I C A T A I R E S 

Que le soumissionnaire dont la soumission a été acceptée 
perdra son dépôt a titre de dommages intérêts, -ôl ne 
conclut pas ia vente 

I N S P E C T I O N D E L 'ACTIF 

Les lots pourront cire visites sur rendez-vous en commu­
niquant avec le bureau du syndic. 

Des copies de l ' inventaire pourront cire obtenues du S) n 
die sur demande au préalable ou lors de l'inspection, J U S 
frais de la personne intéressée 

Le detail des conditions et réserves se rapportant à la 
vente des éléments de l'actif pourra être obtenu au bu­
reau du syndic ou sur les lieux lors de l'inspection 

Ces conditions et réserves font partie intégrante de !a de­
mande de soumission 

J E A N - G U Y D A O I S I . C . A . 
Syndic 

D A O U S T & ASSOC lES 
6. boul, Desaulniers. 
bureau 108, 
St-Lambert. P.Q. 
J4P IL3 
Tel (511)465-5385 875-4204 

AVIS AUX CREANCIERS DU REFUS 
DE LA PROPOSITION 

Dans l'affaire de lu fuiUife de: 

I ES A P MOI R F.S M I R A B E L LTP.E, corps po­
litique et incorporé, dûment constitué selon la 
Loi et ayant son siège social et sa principale 
place d'affaires au 2020 Francis Hughes, dans la 
Cité de Laval. District de Montréal . Province de 
Ouébec. 

D É B I T R I C E 

AVIS est par les présentei donné q u e la proposition de 
• Les Armoires Mirabel Ltce» déposée le 22 ièmejour de 
septembre 1980. a etc refusée par la majorité statutaire 
des créanciers, iors de l 'assemblée tenue le 28ieme jour 
d ' tKtobre 1980 et que . par conséquent , la débitrice est ré­
putée avoir fait cession de ses biens le 22ièmcjour de sep 
i rmbre 1980. conformément aux disposit ions de la Loi 
air la Faillite 

Da té de Montréal . P Q . ce 28iémc j o u r d 'octobre I9XO 

J G U Y S T - U I O R f . E S . C . A . . S Y N D I C 

Bureau de: 

S T - G E O R O E S , HÉBERT A CO. 
401 est. boul . St-Joseph. 
Montréal . P.Q 
Tél.: 844-1044 

^ N O U S SOMMES 
ENCANTEURS 

LIQUIDATEURS 
ÉVALUATEURS 

N O U S S O M M E S OUVERTS À T O U S LES 
GENRES D'ENTREPRISES SÉRIEUSES POUR 
FAIRE LA LIQUIDATION DE LEUR COMMERCE 
OU DE LEUR SURPLUS,.«SUCCESSION» ETC. 

NOUS ENCANTONS POUR NOTRE COMPTE 
OU CELUI DES AUTRES 

NOUS S O M M E S DES LIQUIDATEURS DE FAIL­
LITES DEPUIS PLUSIEURS ANNÉES. MAINTE­
NANT NOUS A V O N S DÉCIDÉ D'ENCANTER 
POUR LIQUIDER LES STOCKS AUX MEILLEURS 
PRIX DANS UN TEMPS MINIMUM 

POURQUOI ACHETER? 

LOUE TOUT 
Pius de 5 ,000 pièces d'équipement 

TOUT POUR: 
•l'industrie • !G construction • le bricoleur 

APPEL D'OFFRES 
DANS L'AFFAIRE DE: 

LA R É S E R V E E X P E R T I S E (1978) L T É E 
2021, route 125 sud 
St-Donat (Cté de Montcalm), Québec 
J0T 1X0 

Giroux. Du Temple et Associes es qualité d'agent pour le 
compte de la Compagnie de Fiducie Canada Permanent, 
fiduciaire, suivant les terme* d'un acte de fiducie devenu 
exécutoire, consenti par La Reserve Expertise (l*>78» Liée 
et enregistré au bureau d'enregistrement de la division de 
Montcalm le 12 juillet 1979 sous le numéro 176259 ainsi, 
qu 'au bureau d'enrcgistremeul de Montréal le 14 juillet 
197S sous le numer , . 2895409, pour le créancier hypoiruf-
caire offre par voie de soumission la vente en bloe des ac-
n t s d e La Reserve Expertise (1978) Liée décrits ci-après 

D E S C R I P T I O N D E S B I E N S 

Un complexe hôtcllicr nomme - I a Réserve Lodge », pré­
sentement en opération, ainsi qu 'une montagne ponant lé 
nom de «Mont La Réserve» utilisée pour le ski alpin: le 
tout situe dan> les Laurentides sur quelque 400 acres de 
terrain, au 2021. route 125 suu* à St-Donat . 

\ i C O M P L E X E H O T E I 1ER 
Site enchanteur des Laurentides. situe sur les abords du 
lac Ouareau. U comprend un hôtel Je 4P chambres. 16 
unités de motels, deux bâtiments secondaires, une piscine 
chauffée, un court de tennis, un stationnement pour plus 
de 150 voitures, ainsi qu 'une plage en sable de plus de 800 
pieds de longueur. 

1) H Ô T E L 
Un bâtiment de 4 étages meublés, mesurant a la base, 
approximativement 160 pieds de longueur sur 110 
pieds Je uirceur. De sts le suisse, il comprend •U) cham­
bres pour la clientele, plus 6 chambres pour les em­
p loy ' s Le chauffage est une combinaison - huile et 
electrioi'c 6 foyers agrémentent le décoi de l 'hôtel 
Au rez-de-chaussée, on retrouve les services suivants-

a) un sa Ion avec vue sur le lac 
b) une boutique 
c) un b a r d e 125 places 
d) une salle à diner de 223 places, at tenante à une cui­

sine toute équipée pour cuisson commerciale et 
pâtisserie 

cj 2 hureaux 
0 une s.tllc de crux 

un bai terrasse, avant une capacité de 263 places 
h) A salle?d'utilité publique. 
Les 60 chambres sont réparties entre les 1er. 2e et 3é 
planchers. 
Au 4e plancher, une salle a été aménagée afin d'offrir à 
la clientèle un point de vue panoramique sur !c- Lau­
rentides. 

2) M O T E L S 
Situées ,i quelque I"1» pieds du bâtiment principal sur 
les abords du lac. 2 bâtisses mesurant chacune appro­
ximativement l«H) pieds de longueur sur 25 pieds de 
largeur, abritent 16 unîtes de motels meublées. Ces 
motels chaiiùés à l 'huile sont offerts à la clientèle, hi­
ver et été 

* '/tir o BtîHfc 

VILLE DE M I R A B E L 

APPEL D'OFFRES 
APPEL D'OFFRES DE SERVICE 

MATRICE GRAPHIQUE DU RÔLE D'EVALUATION 

Des offres de services cachetées seront reçues au bureau 
du greffier de la ville de Mirabel , a u 14111. rue St-Jean 
(secteur Ste-Monique) Ville de Mirabel , jusqu ' à 15 heu­
res, le j eud i 27 novembre 1980 et seront ouvertes le 
même jour , à !n même heu ie en public. 

! es personnes intéressées à presenter un prix pour la 
confection de la matr ice g i aph ique sont priées de s'a­
dresser au bureau de monsieur Marcel Lorrain, ing.. c a . 
où les documents de soumission seront disponibles a 
partir du ?l octobre 1980 

Cette matr ice g raph ique devra être réalisée conformé­
ment aux normes du miiiiMére des Affaire-, municipales 
et dans les délais prescrits par la loi. 

La Ville de Mirabel ne s 'engage à accepter ni la plus 
basse ni aucune des offres r e ç u e . 

Marce l l o r r a i n , ing.. e.a. 
Directeur généra! adjoint 
141 11, nie St-Jean 
Ste-Monique , Mirabel 
Tel .430-1622.475-8653 

AVIS DE LA PREMIERE ASSEMBLEE 
(Article 8 0 (4 ) ) 

Dans l'affaire de la faillite de. 
R O G E R rUROEON, représentant dans la 
vente de matériaux de construction, domici­
lié au 1S25. rue Thcri ien. app J02C Bros-
sard. QuébecJ4W 2ZI 

Failli 
Avis est par les présentes donné <,uo R O d l R i l K -
G L O N a tait une ces*.on le 2tie- te joui d 'o tobre 
et que la nr^rmère assemUce «le», créanciers sera tenue le 
Uiemc jour de novembre ! . 10 D U bureau du 
syndic. "Perras Fafard. ( j a g r o n ln< . 1400 Tour de la 
Houric. Place Victoria, dans la ville de Mon t r éa l dans la 
province tic Québec 
Haie de Montréal, ce 24ièmc jour rl octobr< 1980 
P E R R A S . F A F A R D , t • VGNON IN< 
Syndic 
1400 Tour de la Bourse 
C P 244. Place Victoria 
Montréal. Québec H4Z IG1 
Tél.: (514) 879-1385 

S 

B) P E N T E S 1)1 SKI 
Le m o n t La Reserve, d u n e hauteur verticale de 9 7 5 p iedv 
comprend 9 pistes de ski offrant tous le*, niveaux de di l i i -
cultés. l e stationnement, situé au pied de la montagne, 
peut recevoir plus de 300 véhicules. I os principalis cqui-
mentse t bâtisses offerts avec la montagne sont: 
1) M O N T E - P E N T E S 

4.000 skieurs a l 'heure peuvent être transportes par les 
3 monte-pentes mécaniques qui v sont installés: 

— un «chair lift» double de 5.285 pieds de câbles, 
pour 2,000 personnes a l 'heure 

— un epoma lift» de 45 pieds de cables, pour 1.200 
personnes a 1 heure. 
un «T-Bar» de 800 pieds de câbles, pour 800 per­
sonnes à l'ne ure 

2) M A C H I N ! 
- U n « S n o w C a l Mid Engine» 1978 avec équipe? 

men! pour l 'entretien ue la pente de ski 
— un «Ski-Doozer Bombardier» l ' ^ " avec équi ­

pement poui l'entretien de la pente de ski. 

?) ( Il M E l P R I N C I P A L 
Un bâtiment de ; et.«ces. mesurant .i la base, approxi­
mativement 68 pieds de longueur sui 32 pieds de lar­
geur. Chauffé a l'électricité On > compte les princi­
paux services suivants: 

125 casiers pour les sk is 

on « Pro Shop* . 
une cafétéria équipée, d 'une capacité de 500 per­
s o n n e s . 

un bar avec terrasse, d 'une capacité de 2iM) person­

nes 
4 ) 

5) 

6) 

( H A l . L T POUR LOCATION 
Sum- au pied de la montagne, il est de style suisse, a 2 
étages, est chauffé à l'huile et comprend 3 chambres, 
un salon avec fover ainsi qu 'une cuisine. 
G A R A G E S 

Un gar jge chauffé, 2 portes, avec une fosse et les 
pnncipaux oui ils et équipements de repara turn. 

— un garage non chauffé. I porte. 
A U T R E S B Â T I M E N T S 

2 bâtiments de storage non chauffés, totalisant plus de 

600 pieds carrés 

Les offres accompagnées d u n depot de 5 ' par cheque 

visé, devront parvenir au bureau de l'agent avant l 'heure li­

mite de 14 00 heures, le 25 novembre 1980 

Le dépôt sera remis au soumissionnaire si sa soumission 

est rejetee 

I.'auent s e réseï ve le droit de rejeter unîtes les soumissions. 

Les oITres doivent être scellées et porter, au recto de l 'enve­

loppe et lisiblement inscrit « S O U M I S S I O N LA R Ê -

SERVE E X P E R T I S E ( 1 9 7 8 ) L T Ê E » . 

I N S P E C T I O N 
L'inspection du complexe hôtellier pourra être fane du 1er 
au 22 novembic h'XO. sur rendez-vous au préalable avec 
l'agent. 

C O N D I H O N S ET R E S E R V E S 
Le détail des condit ions cl réserves se rapportant à la vente 
des biens pourra être obtenu au bureau de l'agent ou lors 
de l'inspection I es conditions et reserves font partie inté­
grante de l'appel d'offres et il est de la responsabilité du 
soumissionnaire d'en obtenir copie 

G I R O U X , 1)11 T E M P L E & A S S O C I É S . A G E N T 
570, avenue Victoria 
Saint-Lambert . Quebec 
J4P 2J5 

Tél.: (514)465-6730X75-4204 

i 

f 

VILLE DE MONTRÉAL 
SERVICE DE L'APPROVISIONNEMENT 
changement de date — Appel d'offres 

Avis est par la présente donné que la 
date du 5 novembre 1980 pour la ré­
ception et l'ouverture des soumissions 
demandées pour 

L A M P A D A I R E S DÉCORATIFS 
mentionnée dans l'avis public paru 
dans «La Presse» et «The Gazette» du 
17 octobre *i980, est changée à celle 
du 19 novembre I980. 

Hôtel de Ville 
Montréal, le 1er novembre 1980. 

Le Greffier de la Ville 
M A R C BOYER, c.r. 

i 
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AVIS PUBLICS 
AViS etf p«. IM {xéi«ntet donn« ce 
formefr*«t o I orticl« 2.71 dw r«gWmant 
?(I976) * C T.O que Compngn* de 
Iraniport dei lowMtid** Liir'tte io-
drttst o Cotrcnhliofl de-. Tiontpnrh du 
Qvbec poof rtCtvM I oprwctxihon ce 
maotatiofl d« %t% »o/i'» d» b!>i: u,r »-\ 
„gnej » | et U 3 |S»-Ca'<ite e'. Soin* 
MicheMtvSohh) qui w •»*»# 
3-yr.îfliotvy <k i 0% 'oppo" ente 
let tor.h ocfefh (dkWoa M^-!7?? 
Tf) dv, 1er oftc^ri i 979 M-

MX Ji.»M p* 1 - - - l ' i '- ivït «v 

dev»»- l 'oprw* b M N I y > - di M 
;.-v?.ff KS C.Wjltvr > J tx'rï . io 
GyniMww df » Tfc«fivi> dj tfeébM 
50i «t , nil Sherbrooke, don '•*» quo 
rre puis qu< w«rv w p**.y*i rvjru 
Hon de ov.i 

I ft#rr,«ri portion 30 octob» 19S0. 
|D«uKi«m« puOKoton 31 octobre 

I960; Tntweme pubficstiom 1er r»o» 
|*mbre 1980 

S i 
votre cave 
est pleine 
d'objets 

dont vous 
ne vous 
servez 
p l u s . . . 

L e s a n n o n c e s 
c l a s s é e s 

2 8 5 - 7 1 1 1 

t 

* 
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i 
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SOUMISSIONS 
Autres Avis légaux, Appels d'offres en pages A 1 7 F 26 

ENCAN PUBLIC 
DANS L'AFFAIRE DE: 

ACHAT DE TAPIS 
de Gerald Litwin, C.A., syndic 

ET DE: 
VENTES TRANS-CANADA SALES INC. 

L. Friedman, C. A., agent 
principalement, pour notre compte e>?/ou celui d'autres parties 
inte-'essees 

TAPIS — AMEUBLEMENT — ACCESSOIRES 
SERONT VENDUS PAR 

AU: 844. B O U L TASCHEREAl). GREENFIELD PARK. QUEBEC 
(Entrée par le Centre commercial Bonimart, entre Canadian Tire et 
Kenny W o n g ) 

LE MERCREDI 5 NOVEMBRE 1980 A 10H30 

T A P I S 

PLUS DE 12 000 VERGES DE TAPIS KRAUS ET D AUTRES 
MARQUES 

A M E U B L E M E N T : MOBILIERS DE SALLE A M A N G E R • MOBIL IFRS 
DE S A L O N - MOBIL IERS Dl C H A M B R F - APPAREILS STEREO - RA­
D I O S - L A M P E S - BIBLIOTHEQUES - M I R O I R S • TABLES - TÊTES DE 
LIT - M O B I L I E R S DE C U I S I N E - M A T E L A S - BARS PORTATIFS - PEIN­
TURES - H O R L O G E S - ETC. 

ACCESSOIRES: CASIERS A TAPIS - BUREAUX - CHAISES -
COMPTOIRS - CAISSE ENREGISTREUSE - CALCULATRICES -
ETC. 

I 

INSPECTION: LE MARDI 4 NOVEMBRE 1980 
DE 9HÀ 17H 

L'ENCAN AURA LIEU SUIVANT LES TERMES ET C O N D I ­
TIONS AFFICHEES SUR PLACE. 

PAIEMENT: ACOMPTE DE 25%, SOLDE COMPTANT OU 
PAR CHEQUE VISÉ, À L s LIVRAISON. 

OLDSMITH & Cie Ltée 

Ne manquez pas le seul encan, conduit une fois par semaine, qui vous 
offre u n e liste complète de tous les item 

DES MARCHÉS E X T R A O R D I N A I R E S . . . ECRIVEZ LE SUR VOTRE C A L E N D R I E R . . . 

ENCAN COMMENCE A 1%00 V I S I T E 
Mardi 12H00— 19H00 

EMPIRE INDUSTRIES I N C 
À NOTRE SALLE D 'ENCANS 

5500, rue Paré 
à l'ouest de Décarie 

737-5343 737-8653 
MEUBLES — A N T I Q U I T E S — ART —- P O R C E L A I N E — BIJOUX DE 

C O L L E C T I O N — TAPIS — M O N N A I E S — ETC. 

Commissaires — Pnseurs 
Evaluateurs — Liauidateurs 

ENCAN PUBLIC 

C A R R E F O U R R IDEAU — OTTAWA 

PRÉQUAUFICATION DES SOUMISSIONNAIRES 

Les entrepreneurs sont invités à se préqualifier pour 
les invitations de soumissions concernant les travaux 
suivants: 

• Excavation 

• Etalement et pilotement 

• Travaux de caissons de ciment 

La Formule type canadien de déclaration d'entrepre­
neur aux fins d evaluation doit être complétée et retour­
née, au plus tard le 5 novembre 1980. à: 

Gérant des contrats 
VIKING RIDEAU CORPORATION 
70, rue Besserer 
Ottawa, Ontario 
K1N 6A6 
613-238-/123 

AVIS DE VENTE PAR S O U M I S S I O N 

Dans l'affaire de la faillite de 
MONTREAL BOOK R O O M LTD. 

1K5. nie Cartier, Pointed luire. Québec 

Des soumissions, sous enveloppe scellée, leronl reçues 
jusqu'à I0h45 am. , le vendredi 7 novembre I980, au bu­
reau .le DRLKt .R A: \sso< i t s poui ! ichai des biens 
suivant*» «en bloc» ou en lots sépares 

LOT No 1) Marchandises comprenant manuels 
scolaires et fournitures, ayant une va­
leur d'inventaire de So6.fc33.50  

LOI No 2- Equipement et garnitures de bureau. 
comprenant: étagères, pupitres, sup­
ports, etc.. a\ant une valeur d'inven­
taire de $2,302.00 

Toutes les soumissions devront être scellées et porter 
sur l'enveloppe la mention" 

« M O N T R E A L B O O K R O O M LTD.» 
2) Toutes les soumissions devront être accompagnées 
d'un chèque visé au montant de 2';'» de P< ffre, lequel 
chèque sera retourné au soumissionnaire ni sa soumis­
sion n'est pas acceptée. Ce depot sera confisqué j titre 
de dommages-intérêts, si la soumission es; retiree cil tout 
temps par le soumissionnaire avam reception de l'avis 
d'acceptation ou de refus de sa soumission ou. si sa sou­
mission ayant été acceptée 'c soumissionnaire choisi ne 
conclut pas la vente en deçà de cinq • S ) jours 
3) La plus élevée ni toute autre soumission ne sera pas 
nécessairement acceptée. 
4) Toutes taxes de vente exigible* soni payables en *us. 
5) Ces biens seront sendus tels quel - et sut place, sans 
garantie d'aucune sorte, et de plus il sera entendu que 
l'acheteur a examiné lesdits buns et en est satisfait. 
6) Tous les soumissionnaires sont invites .t assister a l'ou­
verture des soumissions au bureau du syndic, a I0b45 
a n» . le vendred» novembre 1980 
') î.cs lots nos I et 2 pourront être examines au 185, rue 

Cartier, Pointe-Claire, Québec le lundi 3 novembre 
1980, entre 10 h an . , et 4 h. p.m. 
S) l e s ajustements des plus et des moin», seront laits au 
prorau suivant ics prix d'inventaire. 

DKUKER A A s s o c i f s I V . 

SYNDIC. 
BUREAU DE: 
DRUKER&ASSOCICS INC 
4 ; J3 ouest, rue Sainte-( atherine 
Suite 201 

Montréal,Québec H3Z IP9 

Téléphone 935-8501 

AVIS DE VENTE PAR 
SOUMISSIONS 

DANS (/AFFAIRE DE LA FAILLI TK DE: 

M A R K E T I N G ESSOR INC. 
250 Beaupré. 
Charlemagne, P.Q. 

[lea soumission*, sous enveloppe scellée, H devant 
au r«•< to de l'enveloppe et lisiblement écrit U 

moi «SOUMISSION» ou le mot - T E N D E R , de 
même j;uc le nom de la faillite pour laquelle les soumis-
Mous dont demandées, seront reçues au bureau du syn­

dic. J. Ouy St-Georgea, 401 eat, BouL St-Joseph, 
Montreal. Province de Québec, jusqu'à mercredi le 12 

novembre 1W> a 1 t du hrs pour l'achat en bloc ou »»i 
'••ts (épurés des actifs ci-après mentionnes 

I \ Bungalow en voie de construction situe au 
". J. me Chantai . Lavaltiie (sujet a privilè­

ges) 
Estimé de la valeur des travaux 
exécutés $19,500.00 

i ot B Bungalow en voie de construction situe au 
261, rue Chantai . Lavaltrie (sujet à privile­
ge*). 
Eal Une de la valeur des travaux 
executes $47.000 ix> 

lajt C — Bungalow en voie de construction situé au 
261, rue Chantai . 1 âvaltrie (sujet a privilè 
g » ) . 
Estimé de la valour des travaux 
executed $15,000.00 

I.ot D — Douze 1121 lofs vacants dont 2 creusés, si-
tur\<» nie Chantnl. Lavaltrie. connue 
comme les lois 44.66-*?-100-101-102-103-
104-105-106-107 de ;.i Paroisse Sl-Antoine 

I 
de Lavaltrie (sujet a une balance de pn*. de 
vente et privilèges» 
S itou- $81.000.00 

I N S P E C T I O N D E S A C T I F S : 
Sur rendez-vous en communiquant avec M Paul Ma 
riaru» ù 844-1044, 

C O N D I T I O N S DE V E N T E : 
I) Seules l«-s enveloppes scellée . partant la mention 
•SOI MISSION Marketing Essor In • seront accep-

' tees. 
i2i Un dépôt de 159 au moins, d'arrhes, par chèque 
visé a l'ordre du syndic, devra accompagner chaque 

umission, le solde devenant dû et exigible sur accep­
tation ou à tels te rme- acceptables au syndic et aux 
inspecteurs, qui v reservent le droit de rejeter toutes 

Jos soumissions Le dépôt sera remis au soumission­
naire si sa soumission n'est pas acceptée. 

' 3) Tout soumiss ionna i re qui relire sa soumission 
• int considération par les inspecteurs, et significa­

t i o n par le syndic a cet effet verra son dépôt confisqué 

• ilrc dédommages-intérêts . 

. Le Houmissionnain dont lu soumission aura été *< • 
«épiée verra -son dépôt confisqué, a titre de domtnn-
gea-intéréta, s'il ne conclut pas la vente 
•'•) Toutes taxes découlant de la vente de ces actifs se-
f u i à la charge de l'acquéreur, en plus du prix d'achat 

• - l.e> soumissions seront aci eptées en assumant que 
1 i quéreurs auront cxamiur i. - bietu et titre- et au 

! cunc garantie ou conditions SOUS quelque forme que ce 
r, ne pourra ê tn fournie qnsnl à la dea ription, clas-

! sification, quali té condition mécanique s'il y s lieu 
~ Les acquéreurs devront prendre po*si ssion les at 

J tifs à leurs frais, sans aucune garantie <:.- la part du 
» syndic. 

I N V I T A T I O N : 
O B J E T D E L ' A S S E M B L E E - O U V E R T U R E ET 
A N N O N C E S D E S S O U M I S S I O N S R E Ç U E S 

Les soumissions seront ouvertes, mercredi, le 12 no­
vembre 1980 à I * 30 heure- au bureau du syndic sous­
signé I<e* Boumissionnaires sont invites * assister a 
1 ouverture des soumissions 
Daté de Montréal , ce 30 octobre 1580. 

t J . G U Y ST-GEORGES, C A , 
syndic 

^ M i K O K G K S . M EH EUT & CIE 
est. Boni. St« loseph, 

; Mr.ntréal. II2.J lit» 
Tel K44 1044 

AVIS DE VENTE PAR 
SOUMISSIONS 

î ».\NS L 'AFFAIRE 1 >E LA FAILLITE D E 
Luc Hc\ e) 
Maur i e& Irene Haches 
Richard & Micheline Desrochers 

Des soumission.'., sous enveloppe scellée, et devant 
porter au recto de l'enveloppe et lisiblement et rit le 
mot «SOUMISSION- ou le mot - T E N D E R » de 
mente que le nom de la faillite poor laquelle les sou­
missions dont demandées, seront reçues nu bureau du 
syndic. J Guy St-Georgcs, 401 est, bcul. St-Joseph, 
Montreal . Province de Québec, jusqu'à vendredi le 7 
novembre iîJtfl» j't 14.30 hrs pour l 'achat en bloc OU en 
lots sépa rés des actifs i i-après mentionnés: 

Lue Hevey 
l.ot A — Manteau de fourrure en Loutre 

(pour homme) 
Valeur $2,500.00 

Maurice & Irene Hachey 
Loi H — Manteau de fourrure en Renard 

roux «pour femme) 
Valeur $1,500.00 

Un hard o» Mu heliri.- I)e<n»vher-
Lol C — Stock tie bois varié 

Valeur V2..-»x;t<< 

I N S P E C T I O N D E S A C T I F S : 
Tous les lots peuvent ê t re vus sur appointement, en 
communiquant avec M. Paul Mariano a 844-1044 

C O N D I T I O N S Oh V E N T E : 

1) Seules le-, enveloppes scellées portant la mention 
. S O t ' M l S S l u N l l .v-v Haï i.ey & Desrochers* M 
root acceptées. 

2) l 'n dépôt de I5 fi au moins, a titre d'arrhes, par chè 
que vise a l'ordre du syndic, devra accompagner i ha-
que soumission, le solde devenant dû et exigible sur 
acceptation ou « u ls termes acceptables au tyridic et 
aux inspecteurs, qui se reservent le droit de rejeter 
toutes les soumissions, le «lep.it sera remis au soumis­
sionnaire si s;i soumission n'est pas acceptée. 

3) Tout soumissionnaire qui retire sa soumision avant 
considération par les inspecteurs, et signification par 
le syndic à cet effet, verra son dépôt confisqué à titre 
de dommages-intérêts. 

4) Le doumissionnaire dont la soumission aura etc a», 
ceptée verra son depôt confisque, à titre de dommages 
intérêts, s'il ne com lui pas la • ente. 

fq Toutes taxes découlant de la vente de ces actifs se 
ront à la charge de racquéreur, en plus du prix d'ach.0 
G) Les prix d'inventaire prévaudront , les plus el le»* 
moins a cire au i - tosu i ..eue base. 

7) Copies de l.i liste d' inventaire seront disponibles sur 
demande, au préalable, .«un Irais du soumissionnaire. 

H) Les soumissions seront acceptées en assumam «pie 
les acquéreurs auront examine les biens et titres et au 
cur.e garantie ou conditions vous quelque forme que ce 
soit, ne pourra être fournie quant a la des* ription, clas 
si tuation. mi l le et . <::i,:.: ». •: m- run it; m 

9) Les acquéreurs devront prendre possession de* actus 

a leurs frais, sans aucune garantie de la part du -\ ndic 

I N V I T A T I O N : 
O B J E T D E L ' A S S E M B L E E — O U V E R T U R E ET 

A N N O N C É S D E S S O U M I S S I O N S R E Ç U E S 

Les soumissions seront ouvertes, Vendredi, le ~ no­
vembre I960 à 14 :30 hrs au bureau du syndn soussi­
gné Les soumiss ionnaires scroni invites à assister à 
l'ouverture des soumissions. 

Date de Montréal, ce 90octobre 1980. 

J . G U Y ST-GEORGES,C.A. , 
SYNDIC 

BUREAU: 
ST-GEORGES, H E B E R T & CIE 
401 est, Boul Sl-Joeph, 
Montréal, H2 I IJ6 
Tel - H It I N 

AVIS DE VENTE PAR SOUMISSIONS 
DANS L'AFFAIRE DC: 

C. R « R O W L E \ LIMITED 
I >96 ouest, rue Sherbrooke 
Mora real (Quebec 

\i .drc < liroux, i m .! qualité de syndic dans la faillite île 
t R C rowle) l imited, offre de vendre par soumissions 
les actifs suivants: 

D E S C R I P T I O N D E S A C T I F S 
t ( ) | Ne » i Inventaire de materiel d'artistes 

d'une valeur au detail S13.126.00 

h U N n : Mobilier cl équipement de 
bureau d'une valeur estimée de S 2.2"**<.()0 

l soumissions seront reçues au bureau du syndic An­
dre Giroux, suite 2800. fôO ouest, boul Dorchester. 
Montreal. Québec jusqu'à 1 IhOO vendredi, le 7 novem­
bre 1980, pouf l'achat en bloc ou en lots sépares ties ac­
ids ci ciessu mentionnés 

I N S P E C T I O N D E S A C T I F S 
Les lieux seronl ouverts pour une visite préalable, mardi 
4 novembre 1980entre lOhOOcl I6h00 

Une liste de l'inventaire est disponible sur demande. 

C O N D I T I O N S D E V E N T E 
l c conditions de vente seront fournies avec la liste de 
i inventaire lors de l'inspection de^ actifs. Toutes !e. con­
ditions de vente qui sont mentionnées «er^-nt applicables 
a toute soumission présentée et c'est la responsabilité de 
chaque soumissionnaire; de se prpcurcf une copie de ces 
condition de vente. 

O U V E R T U R E D E S S O U M I S S I O N S 
1 es soumissions seront ouvertes vendredi le 7 novembre 
1980s ! Ihoo.iu bureau da syndic. Les soumissionnaires 
>om invités « listel a l'ouverture des soumissions. 

AN DR F ( Ï I R O U X . c a 
Svndic 

Bi-KI' .Al DE: 
( OOP1 R S * I V BR AND 
MO ouest, boul. Dorchester 
Suite 2800 
Montre.»! Québec 
H3B IVi ' 

878-9204 

O M R A I L 
A P P E L D ' O F F R E S 

Pour l'enlèvement de la neige du terminus CargoFlo. Ville Si-
1 aurem. pendant l'hiver |US0-S1 

Naturedes travaux fournir enentiei la main-d'œuvre, l'équipe 
ment ci les services nécessaires a l'enlèvement de la neicc. de la 
glace cl des debris sur le» surfaces routières au terminus Cargo-
I I » . rue Hickmorc, Ville St-Laurent 

l c~ soumissi >ns achetées 'eri<m acceptées jusqu'au lundi lo nv»-
vembre a midi. 

Les documents pertinents aux soumissions seront fournis sans 
trais sur demande au bureau de l'ingénieur. Lntretien (Mil) 3^7. 
rx.ul. Ste-< MIX. Ville Si I aurem. H3N 2L3 

• ' o u tous renseignements complémentaires, téléphoner a M 
Bernard Aquin. (514) 744-6358 

La v ompagnie se reserve le droit de rejeter toute offre li basse 
soil-elle 

Bureau du vicc-préstdent 
Région du Saint-1 aureni 
( N Rail 
Montréal, (,»uc 

; ttNSTlWHINNEYINC. 
*y*k% de faillir* 

1200, aveni* M<Gill College 
Montrtel, Quebec H3B4G7 

C O U R SUPÉRIEURE 
. E N M A T I È R E DE FAILLITE-

$14.871.8901 

rtOVrNCE 0i QUEBK 
^STIia Di MONTRÉAL 
CS No:500.n-OOÎS13 808 
WM; 025866 

DANSL'AFI AIREDl I \ l ULLITED1 
OROUPE P c . M . M Lice. corp | politique légalement 
fonstitui selon la loi et ayant sa principale place dal lai 
rrs au 1699, boul, Smith'nord. dsns la ville de Thetford 
Jtmes. dans ta province de Québec 

( o i i i p . i ^ i m débitrice 
AVIS AUX CREANCIEIS D€ LA PREMIERE ASSEMBLEE 

AVIS cil par les présentes donne qu'une Ordonnance de 
Jcqucsire fut rendue contre Groupe l ' i M.M Ltée te 21 
•Ctobre 1980 et que la première assemblée de- cicancicrs 
jera tenue le 17 novembre 1980 à 10:30 heures de 
(avant-midi au bureau du Séquestre Officiel, 10. rue 
Notre-Dame rst. i c / de chaussée, dans la ville de Mon-

teal. province de Québec 
'*ic - Montréal 

M e jour de novembre 191 

ERNST & wuiwfcjr-r rwc . Syndtt 

f - c u n n A. Gouin, c.o. 
( I Admini»»rut»ur 

AVIS D£ LA PREMIERE ASSEMBLEE 
(A i t ic leSO (4) ) 

Dcm l'affaire de lu faillit» de: 
REMI M1REAULT, journalier, el ( I \ K l s s i ;< d 
GAS) MIREAL'LT. ménagère, domiciliés au 1081, rue 
Talon. Chambly, Québec J3L 2J.s Failli» 

Avis est par les présentes donne que Rémi Mireault et Cla­
risse (Toueas i Mireault t»nt fait une cession le 
tobre 1980 ci que la premiere assemblée des créanciei sera 
tenue le 13e jour de novembre 1980, a 11 heures, .m bureau 
du ivndic, 1400, Tour de la Bourse. Place N ictoria dans la 
ville de Montréal dans la province de Québec 

DalédeMontreal .cc 31e jour d'octobre 1980 
PERRAS. FAFARD, GAGNON INC Syndic 

1400Tour de la Bourse 
C P ?44. place Vic tona 
Montreal. Quebec H47 i c i Tel.: (514) 8 7 9 - 1 3 8 5 
f 47-1 C.08/80 

l'Ordre des podtatres du Québec 

A V I S 

Conformément a Particle 2 du Règlement concernant 
les dossiers d un podiatre cessant d'exercer, I 'ORDRE 
i>l.s PODIATRES Dl QUÉBEC informe la fK>pula 
u. n q u e l-i garde des dossiers de madame M \ R G U I -
RITE SAI AUN SOTTIEÂUX, podiatre, a été confiée, 
temporairement JU secrétaire de l'Ordre des podiatre» 
du Québec 

O n peut obtenir des renseignements en s'adrcssanL du 
lundi au vendredi. deO*'liOOà l7h(H). a. 

L ORDRE OES PODIATRES DU QUEBEC 
4869 est, rue Jarry. suite 203 
Montréal Québec MIR IN l 

Ici (514)327-3583 

l \ S M Vi TAIRI ADMINISTRATIVE 
M i l » I M I \ M O i s 

A V I S 

SÉANCE PI BLIQI K D'INFORMATION 

l 'Institut Nazareth et Louis-braille t.endra s.i séance an 
nuelle publique d'information le mardi 18 novembre 
1980, a 19:30 heures» à son siège social du 1255. rue 
Beaure»ia r ii a Montréal 

lnvita'ion est laite au\ bénéficiaires cl a leurs parents, 
AUX groupes et ans individus intéresses ainsi qu'au pu­
blic en général a participer a celle assemblée a I V . c a M o n 
de laquelle les membres du conseil d'administration de 
l'Institut repondront aux question» de» participants rela­
tives ues ciats financiers de l'établissement aux scrv ices ' 
qu'il fournil et aux relations qu'il entretient avec d'autres 
etabl»»scn.cni' 

l.e directeur général . 
NormanJ t Hroux 

A V I S DE LA P K E M I E R E A S S E M B L E E 
(Article 80(4))  

Dans i v i a i r e d e la faillite de: LE CENTRE DU MARBRE 
I TEE, corps politique dû­
ment constitué et ayant eu sa 
principale place d'affaires au 
IS.S est. rue Bélanger. Mont­
réal Québec H2S II : 

failli 
•\vi\ est par les présentes donné qu'une ordonnance de >e 
questre a ete rendue contre LE Cl \ T R I Dl M \RBRI  
LTEE ,c 6èmc jourde mai 1980et que la première assemblée 
des ».rc meers sera tenue le I 3ièmejout de novembre 1980 a 
s»h J0 au bureau du Séquestre Officiel, 10 est. rue Noire-
Dame, d ins u ville de Montreal dans la prt>vmcc de Qué« 
bet 

Ointe de Montreal ce »7icme jour d'o. tobre l**80 
P I RRAS. 1 Ar AHÎ). <. \ ( . N ( ) \ INC. 

1400. Tour de la Bourse Svndic 
C P 244. Place Victoria 
Montréal,Québec H4Z I G I 
Tel (514)879 I • 

Lachine 

AVIS DE LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE 
(Article K0<4)1 

Dans l'affaire de la faillite de 

: t S FABRK \ M S 1)1 BIJOUX 
r.B R. LTÉE, corps politique dûment 
incorporé ayant sa principale place d'at-
taires au .̂ 61 rue Gui/Ot est Montréal, 
Québec H2PIM7 Faillie. 

Av is est par ies présentes donne que I I S 1 \ B R I - 
CANTS DE BIJOUX 1 B R 1.1 EE a t.m une cession 
le 22ieme jour d'octobre 1980 et que !.i premiere assem 
blec des créanciers sera tenue le I2iême jout de novem­
bre 1980, a I0h30 au bureau du Séquestre « Hficiel. I" 
est. roc Notre-Dame, dans la ville de Montréal. dan> la 
province de Québec 

Date de Montréal, ce 24ième joui d'octobre 1980 

PERRAS. FAFARD. GAG NOM INC . 
Syndic 

1400 lou r de !a Bourse 
C P . 244. Place Victoria 
Montreal Quebec H47. IGI 
Tel : (514) 879-138! 

LOI SUR LA FAILLITE 
AVIS AUX CRÉANCIERS DE LA PREMIÈRE ASSEMBLEE 

DANS L'AFFAIRE Dl 

M REN£ MARIEZ SR. 3455 De la Roussclliere, app 
414. P te-auvTrcmbles . Que. et M. RENÉ MARIEZ JR. 
53 \ 25ième avenue, app. I. Pte-aux-Trembles, Que . fai­
sant aflaires sous le nom de A la Crêpe de l'Est Enrg., 
12o7^ Sherbrooke est. Ple-aux-1 rembles. Que. 

faillis 

AVIS est par les présentes donne que les débiteurs ont 
fait cession le 2>wèmc jour d'octobre 1980, et que la pre­
miere assemblée des créanciers sera tenue le P l e i n e jour 
de novembre 1980 a 11:30 heures, au bureau du syndic 
soussigné 

Daté de Montrca l .cc XKème jour octobre 1980 

BLAISrFORTIER. I Ol 'CHE ROSS. I I \ \ \ Svndk 

Adresse: 
1 Place \ ilk-Marie. suite 2240 
Montréal. H3B 3M4 
Tél.: (514) 861-6721 

A V I S DE L A P R E M I E R E A S S E M B L E E 
(Article 80 (4)) 

Dans l'affaire de la Uilliic de 
R W TURGEON MATÊRIAI X n i 
CONSTRUCTION I N C . distributeur de 
materiauv en gros, corporation légalement 
constituée avant sa principale place d aflai 
rcs au 160 avenue St-Denis. Si-1 ambert. 
Quebec J 4 1 » : o : 

I aillic 
Avis est par les présente» donné que R \ l fURGEON 
MATERIAUX Dl CONSTRUCTION IN< s fait une 
cession le 24icme jour (Toctobrc 1980 et que la premiere 
assemblée des créanciers sera tenue le I4ième JOUI de no 
vembre I*>80, a loh au bureau Ou syndk Perras I afard 
Gagnon I n c . I4IK> Tour de la Bourse. IMace \ icion.t. 
dans la ville de Montreal, dans la pro^ n u e de Quebec 
Date de Montreal , ce 24ième [oui d'octobre i v ' y ' ' 
PERRAS. FAI A R D, GAGNON IN< 
Svndic 
1400 foui d e l à Bc ursc 
C.P 244. Place Victoria 
Montreal . Québec H4Z IGI 
Tel (514)879-138! 

PROVINCE DE Q l i Ml t 
VILLE DE LACHIN1 

SERVICE DES I R.W Al \ PI Bl I I 

SOUMISSIONS 

On recevra a l'Hôtel de Ville des soumissions pour la 
fourniture annuelle des matériaux suivants 

1 -Gazolinc 
2 - Huile diesel 
3- Huile à chauffage 

l e s soumissions individuelles séparées cachetées adres 
sres au Directeur Généra! Adjoint (Contrat») et eno. > 
secs selon chacun des rem enumeres. seront reçues au 
bureau du soussigné, a l'Hôtel de Ville, 1800 boulevard 
Si Joseph. Lachine. d ici a mardi le I s novembre 1980 
a 12.00 heures (midi) 

Les soumissions reçues seront ouvertes publiquement a 
I2:ûu heures {midii le i>' novembre 1980. dans la salle 
des dclibcraiions du C onseil 21.1 Sème avenue. Hotel de 
\'il!e. Ville de Lachine 

On obtiendra ics devis et formules de soumission au bu­
reau du Directeur General Adjoint André ( Gosselin 
ic M.Se.A., à l'Hôtel de Ville. 1800 boulevard S-.-Jo-
seph. 1 achine, pour chaque item ci-haut énuméré 

La Ville de Lachine ne s'engage -i accepter ni la plus 
basse n» aucune des soumissions 

AndréC. Gosselin. i.e. M.Sc.A. 
Directeur Général Adjoint 

LAC HINT . LE 15OCTOBRE 1980 

LOI SUR LA FAILLITE 
A V I S A U X C R É A N C I E R S DE LA P R E M I È R E A S S E M B L E E 

Dans l'affaire de la proposition de 
District de Terrebonne 
i S No 700- U -000106-775 

MAURICE ALARIE administrateur domicilie au 
1455 Mcniee Duquette. Val-David, Province de 
Quebec JOT 2ND Pébttew 

\ \ IS CM par les présentes donne que le débitCUl susdit a de-
posé une proposition le 2 7 octobre 1^*0 cl que l'assemblée 
généra le des créanciers sera tenue le 17 oc tobre 1080 à 
13:30. au bureau du Séquestre officiel, 10 est, rue Noire 
Dame. Montréal. Qu< 

D A T E DE M O N T R E A L , ce 3 0 * jour d 'octobre 1980 
T O U C H E R O S S L IMITEE 

Adresse 
I . Place Ville-Mane. Bureau 2240 
Montreal - H 3 B 3 M 4 
Tél.: ( S U ) 8 6 1 - 6 7 2 1 

VENTE PAR SOUMISSIONS 
c 
r 
f 
r 
| 
4» 

Dont l'affaire de: 
FOUR SEAS R E S T A U R A N T INC 
Mel rue Sherbrooke 
Montréal. Quétx i 
<r«*Htmir»nt — spécialités chinoises) 

•••n liquidation" 

IA* soussigné, en sa qualité de liquidateur de KOI H-
SEAS R E S T A U R A N T INC., nommé aux r. rmead 'un] 
jugement de la Cour Supérieure rendu ie 25 s*«ptembre, 
1979 envertu de la Loi sur lu Liquidation des C'orr.pa • 
gnies, (L.K.Q. 1977. Chapitra L-4), procède a la vente 
des actifs de la •>us<iitr' compagnie 

Des soumission» scellées, portant nu recto de l'enve-"' 
loppe la mention «Soumission Four Sen Keslaurant 
Inc.» seront reçues jusqu'à 14 heures le 11 novembn 
I960, au bureau du liquidateur soussigné, 1200 avenue r 
NfcGill College. Montréal, Qii«-l pour Tachai de . 
l'actif et de l'entreprise de la compagnie incluant les 
invent ore-, atneubleui* n*. giirr.it ures et ustt-nailes, l'a- ' 
chalandage de même que tous ies droits de la corupa- , 
gnie que délient le liquidateur dans le bail en vigueur, 
permis de vente rie boissons alcooliques et autres per- ' 
mis d'exploitation sujel toutefois, quant i i •• bail et à * 
ces permis, ii toute approbation pouvant être requise 
par toute personne comp»-t••mi- .u autorités gouverne­
mentales 

Toute venic sera assujettie aux conditions et réserves 
suivantes: 

1. Le liquidateur se réserve ie droit de refuser toutes 
et chacune des soumission.- et la plus haute soumission 
n e sera pas nécessairement aci eptée; 

2. Les soumissions doivent être scellées et accompa­
gnées d'un dépôt de 15^ du montant de l'offre, p a r 
chèque vise ou mandat a l'ordre du sousMgne; 

.'I Les depots seronl remis aux soumissionnaires donl 
les soumissions n 'auront pas été acceptées Par ail­
leurs, le liquidateur conservera a titr* de dommages li­
quides le dépôt de tout soumissionnaire qui retirerait 
sa soumission en tout temps avant d'avoir reçu du li­
quidateur un avis l'informant de l 'acceptation ou du • 
rejet de sa soumission. 

4. Le soumissionnaire don! l'offre aura ete acceptée 
perdra son dépôt s'il ne c ont lut pas la vente-, le liquida­
teur conservera t<-l dépôt a titre ri" dommages liqui­
dés; 

5. I>e prix d'achat sera payé comptant ou selon tou­
tes autre* conditions agréées par le liquidateur; 

6. Le commerce pourra être- visit< el examiné sur 
rendez-vous avec- le soussigné; 

7. Ix- bail pour les lieux loues et son renouvellement 
peut être examine aux bureaux du liquidateur et des 
eoj.-e- er, -eror.t fournies sur demande aux acheteurs 
éventuels; 

8. Le liquidateur fournira sur demande aux person­
nes intéressées les details du chiffre d'affaires pour la 
|>eriode d'un an terminée le 30 septembre l'JSO ainsi 
que tous autres renseignements financiers pertinents et 
disponibles: tous tels renseignements -eronl donnés 
sans garantie de quelque nature que < » N>Î1 quant à 
leur exactitude. L'acheteur devra se satisfaire lui-
même de l'exactitude de tous renseignements ainsi ob­
tenus et ne pourra s'appuyer sur quelque représenta­
tion faite par le liquidateur ou par ses représentants; 

9. Les soumissions devront comporter une obligation 
de la part de l 'acheteur d'assumer toutes et chacune 
des obligations du bail et de son renouvellement et 
d'obtenir du bailleur une liberation de toutes les obli­
gations de la compagnie et du liquidateur resultant du 
bail et de son renouvellement. 

10. Toutes les taxes de ventes et a u t r e s pouvant être 
exigibles en rapport avec la vente seront p a y e e s pur 
l 'acheteur. 

11. Toutes les demandes de transfert relatives au 
permis de vente de boissons et HUÎP's permis d'exploi­
tation, baux et contrats seront faites par l 'acheteur qui 
assumera égalerai Ut lous le> frais et droits > afférents; 

12. Le contrat de vente devra être signe dan- les 4.'» 
jours de l'acceptation de l'offre ou dans tout autre dé­
lai dont pourraient convenir les parti-

13. Tou te soumission doit contenu une adresse à la­
quelle toute communication relative a l'offre peut cire 
transmise; 

14. Tou te offre acceptée sera assujettie aux susdites 
conditions et reserves mais le liquidateur se reserve le 
droit de renoncer à toutes ou « hacune de ces condi-
t ions; 

15. Nonobstant tout ce qui est contenu et stipule 
dans le present avis, la vente sera sujette a toutes les 
conditions et formalités prescrites par la Loi sur la Li­
quidation des C o m p a g n i e <Quel>ec ». L.R. 1977. Cha­
pitre L-4. 

A L B E R T DIONNE, 
Liquidateur 

BUREAU DE: 

P R I C E W A T E R H O U S E <fe C I E 
1200 avenue McGill College 
Suite 2100 
Montreal. Quebec 
H3B 2G4 

Tél.. (514) ,s7!MX)f>0 

D A N S L'AFFAIRE DE LA FAILLITE DE: 
S O U D O M E T A l . LTÉE L l D.. incorporé selon la loi du 
Canada , ayant sa principale place d'affaires, au 6535 P 
E. Lamarche . dan* la Ville de Montreal , dans la Province 
de Quebec. 

Les soumissions devront parvenir dans une enveloppe 
cachetée portant clairement la mention « S O I ' M I S S I O N 

- S O U D O M f . T A L L T Ê L L T D «*t être accompagnées 
d'un chèque irisé couvrant 2(K> du montant de PolTre 
pour les lots numéro 1-2-3-4 cl 5. Elles seronl reçues au 
bureau du S Y N D I C . M K O V S H O l I . C \ au 400 
ouest, rue Saint Jacques , bureau 300, dans la Ville de 
Montreal , dans la Province de Québec, ju squ ' au 6 no­
vembre. 1980, a 14 00 heures de l'après midi et porteront 
sur l 'achat des biens suivants, en lois sépares, ou en bloc, 
à l 'exception du lot numéro 5, qui don cire vendu sépa­
rément. 

L o t i : Inventaire de marchandise de souda­

ge $32.914 59 
(Approximativement au prix coûtant ) 

Lot 2: Ameublement et Equipement de bu-
r C . t li $ I . » 00 00 
t ^pp^oxlmat l \cment a la valeur marchande! 

I .M 3: Equipement compose de Tablet tes et Plateaux 
etc $3,171.00 
(Approximat ivement à la valeur marchande) 

L o t 4 : Matériel Roulant (3 Camions) $6.600.00 
(Approximat ivement a la valeur marchande) 

Lot 5: Les .Irons -lu Syndic sur la liste de clients de la 
compagnie el sur son numéro de telephone, sans 
aucune garant ie sur leur authenticité 

I N S P E C T I O N D E S B I E N S 
Les biens pourront être inspectés au 6535 P I l amar-
chc. dans la Ville de Montreal Jans la Province de Que-
bec, le 4 novembre. 1980. de lo im heures de l'avant-
midi, à 16:00 heures de l'après-midi Une liste détaillée y 
sera disponible, à un prix minime. 

C O N D I T I O N S D E LA V E N T E 
Les soumissions seront acceptées en présumant que l'ac­
quéreur a exam,né les biens Aucune garantie ou condi-
ii« n ne pourra être donnée ou exigée quant a la descrip­
tion, l'état des biens ou pour que lque raison que ce toit 
1 'acheteur devra prendre possession des biens a ««es pro­
pres trais et sans autre réclamant n a rencontre du Svn­
dic 

Toutes les otites revus sont conditionnelles a l 'obligation 
pour l 'acheteur de paver en sus du prix d'achat toutes les 
taxes fédérales e t au provinciale, exigibles en rappon 
avec la vente de ces biens. L'on ne s 'engage a accepter ni 
la plus haute ni aucune des soumission Dans le cas des 
soumissions, les prix d ' inventaire prévaudront pour tout 
rajustement, dans les cas de manque ou de surplus 

C O U V E R T U R E S O U M I S S I O N S 
Tous les soumissionnaires sont invités a se présenter au 
bureau du Svndic. M M Kovshotl < \ le 6 novembre, 
1980. à 1400 heures de l'après-midi, à laquelle se fera 
l 'ouverture des soumissions. 

Toutes les soumissions constituent une offre ferme et ne 
peuvent être retirees Si un soumissionnaire decide de ne 
pas completer la transaction après l 'acceptation de son 
offre ou s'il decide de retirer sa soumission avant d 'avoir 
rf%u l'avis d'acceptation ou de refus de son offre, il verra 
son dépôt confisque a titre de dommapcs- intere is 

Le dépôt accompagnant la .soumission sera remboursé au 
soumissionnaire dont l'offre n 'auia p.v etc acceptée. 

MICH VE1 KOVSHOl M \ 
SYNDU 

Bureau du S \ndu 
Kovshoff A k. 'vshofl 
400 ouest, rue Saini-Jacques. 
Suite 300. 
Montréa l . Q"*bev 
Tel 296-12461 

http://So6.fc33.50
http://�lep.it
file:///i.drc
file:///Klssi
file:///RGUI
file:///RBRI
file:///BRI-
http://giirr.it


F 26 LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 1 er NOVEMBRE 1980 

EN BREF 
Cueillette des vieux journaux 
• Les groupes de recyclage à la source de Montreal ont organisé 
pour aujourd'hui une nouvelle journée de recuperation (toujours le 
premier samedi du nuns), pour ramasser les vieux journaux, le ver 
n \ etc. On fait remarquer que les déchets municipaux de la région 
montréalaise atteignent désormais quelque trois millions de tonnes 
annuellement. En ce qui concerne les journaux, on est prie de les 
attacher en piles d'un demi-pied de Hauteur; pour le verre, enlever 
tous les anneaux ou couvercles de metal. Le tout pourra être apporté 
à Tune des adresses que l'on obtiendra — selon le lieu de residence 
— en appelant au numéro 748-6128. 

Attention usagers du pont Champlain 
• Les sen ices de la voirie de la CUM avisent les automobilistes que 
les approche - du pont Champlain, entre Pile des Soeurs et la rue 
Atwater. seront fermées aujourd'hui de fi heures à 2 0 heures, sur les 
\oies nord (vers le boulevard Décarie) et sud (vers le pont Cham 
plain i Par ailleurs, la voie sud sera formée demain dimanche de fi 
heures a 20 heures. Ces mesures sunt nécessitées par des travaux de 
pava .ne. 

Huit médailles d'or pour le Canada 
Aux Olympiades culinaires internationales, qui se tenaient à 
Francfort en Allemagne de l'Ouest cette semaine, le Canada a 

remporté huit des 13 médailles d'or, six des neuf médailles d'argent 
et les deux médailles de bronze. Dans la catégorie des «plats de res­
tauration», le Canada a obtenu la deuxième place après l'Allema­
gne: la troisième est allée aux Suisses. Dans la catégorie «plats de 
présentation», le Canada a obtenu la troisième place après l'Allema­
gne et les USA, L'équipe canadienne était composée de 17 chefs diri­
gés par Pierre Demers, président de la Fédération canadienne des 
chefs de cuisine; en Faisaient partie MM. Marcel Cretz, de «La Sapi­
nière» à Val-David, et Jean Saliou, du *Castel de l'Estrie» a Granbv. 
Trois autres chefs québécois faisaient partie de l'équipe de l'Est du 
Canada qui a remporté trois médailles d'or, une d'argent et une de 
bron/.e. 

CORRECTIONS 
C h e z E a t o n , n o u s n o u s f a i sons un po in t d ' h o n n e u r d e v o u s offr i r u n e p u ­

bl ic i té e x a c t e . D e s e r r e u r s p e u v e n t toute fo is s e g l i s se r . N o u s p r e n o n s 

auss i tô t tou tes les m e s u r e s a d é q u a t e s af in de les c o r r i g e r . 

Cahier Répertoire-cadeaux Eaton 1980 encarté dans La Presse 
d'aujourd'hui. 
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Page 37 

5L 
Page 41 

B. La montre au quartz représentée est de marque Pulsar. 

C . N O ' J S n avons en stock que 5 0 aopareils-photo A F 3 5 de C a n o n . 

3. Le prix de la lampe-eclair électronique S B - E de Nikon est de 69.99 
ch. 

C. Comme nous ne pouvons pas vous offrir la calculatrice musicale 
Cas io représentée, nous la remplacerons par le modèle équivalent M C 
880 que nous n aurons cependant pas en magasin avant 1 semaine 

C. Nous n avons er, stock que 60 poê'ons électriques Wes t Bend . 

D. Nous n a v o n s en stock que 26 bols à mélanger bas. 60 bols de 
21cm et 40 bols de 27cm. 

E. À cauoe de circonstances incontrôlables, nous ne pouvons pas 
vous offrir le moule a sabiés en gres flammé. 

A. À cause de circonstances incontrôlables, nous ne pouvons pas 
vous offrir !a douche manuelle -S teamer» de Water Pick. 

B. A cause de circonstances incontrôlables, nous ne pouvons pas 
vous offrir le mini séchoir à cheveux Char lescraf t . 

Page 42 

Page 50 

Page 62 

A. Les serviettes « Aurora » de Abouchar sont offertes en tons cuivre, 
brun, rose fard, vert vif. 
C . Serviettes Vanessa, veuillez accorder 2 semaines pour la l ivraison. 

A a C . Les robes de chambre et tenues d intérieur en velours de coton 
et polyester ne sont pas offertes en rouge 

A. Le modèle ve rau n est pas tel que représente. 

Page 74B G . Nous n a v o n s en stock que 10 boites à bijoux en soie. 
Achats en personne seulement. 

Page 74G M. Le prix de la cafetière automatique K r u p s Aroma Super de luxe 
est de 145.00 ch. 

C. La lampe Berger n est pas offerte. Elle sera remplacée par le mo­
dèle -Pr in temps» a 50.00 ch. 

A. Le prix du cheval a ressorts «Cl ip -Clop»- est de 69.99 ch . 

G . Le prix du vélo jouet est de 12.99 ch 

B. Le prix du precse-truits mélangeur est de 13.99 I ens. 

Page 100 B. Dans i ensemble de piste de course a ordinateur, la tour sonore 
n est pas comprise. 

Page 102 A. Le prix de la voiture -Tw in Pod Cloud » est de 11.99 oh. 

Page 104 F. Le pr.x du jeu de hockey LNH est de 23.99 ch 

Page 105 A. Le prix du jeu « Maniac » est de 49.99 ch 

Le prix du leu «Mer l i n» est de 29.99 ch . 

Le prix du jeu « G ê n e r a i s » est de 39.99 ch. 

Le prix du jeu « A u vo leur» est de 35.99 ch 

Etagère Topper , veuillez accorder 2 semaines pour la livraison. 

Page 81 

Page 92 

Page 93 

Page 97 

C. 

D. 

E. 

Page 146 D. 

Page 114 B. Le pull blousant en velours n est pas offert en ton chameau mais en 

ton chocolat. 

Page 116 A. La veste en suédé de polyester n est pas offerte en bleu moyen. 

Page 119 A et B. Le blouson et le manteau en peau d agneau ne sont offerts 
qu en brun. 
C . Le trench a double boutonnage n est offert qu 'en ton blé 

Page 126 F. Les pantoufles en cuir ne sont pas offertes en ton crème ma»s en 
havane. 

Page 129 A. La cravate représentée n est pas un modèle Pierre Card in mais 
plutôt un modeie Ea ton . 

Page 1 3 1 A et B. Les chemises sport Viyel la sont confect ionnées dans un mé­
lange de laine et coton. 

Page 135 C . L ensemble Cabana de Pierre Card in n'est pas offert en rouge et 
blanc mais en rouge et marine. 

Page 137 A. Le chandail a encolure V est offert en brun, beige, noir, gris chine, 
bleu, marine ou chocolat. 

B. Le déDardeur a encolure V est offert en beige, no i r . gris chiné ou 
! marine. 

C. Le col roule est offert en gris chiné, bleu, marine, beige ou choco­
lat. 

• V e u i l l e z a c c o r d e r 1 s e m a i n e p o u r la l i v ra ison d e s a r t i c les su i van ts : 

• Page 11 C . Projecteur de diapositives 760H Kodak a carrousel 

Page 13 0. Téle-objectif 100mm de Nikon. 

Page 30 D a F. Personnages de Beatrix Potter en céramique. 

Page 74P J . Téléphone « G a b b i p h o n e » électronique 

V e u i l l e z a c c o r d e r 10 j o u r s p o u r la l i v ra ison de l 'ar t ic le su i van t . 

Page 87 E. Dormeuse couverture « Sesame S t ree t» . 

V e u i l l e z a c c o r d e r 2 s e m a i n e s p o u r la l i v ra ison d e s a r t i c les su i van ts : 

Page 25 A. Service à champagne Dom Perignon. 

D a K. Vases et bols en s/orre transparent 

Page 74L M. Décorations d arbre de collection de Chine. 

Page 74N P. Ornement de Noel Ferrandiz. 

V e u i l l e z a c c o r d e r 3 s e m a i n e s p o u r la l i v ra ison d e s a r t i c les su i van ts : 

Page 31 A a F. F igunnes en porcelaine représentant des clowns 

A à F. Vaisselle en gres flammé au motif «arbre de Noë l» 

A. Théière en cuivre. 

D. Service à fondue en cuivre. 

A. Pull-over en tricot de soie. 

Page 146 D. Étagère Topper 

V e u i l l e z a c c o r d e r 4 s e m a i n e s p o u r la l i v ra ison d e s a r t i c les su i van ts : 

Page 31 G à J . Boîtes a musique en céramique. 

Page 34 A. Four à air forcé Cuis inar t . 

Page 40 A. Séchoir a cheveux «International» 

B. Séchoir à cheveux à « Sensor » électronique 
i 

Page 74G. L. «Sco t t y plays Santa» de Norman Rockwel l . 

V e u i l l e z a c c o r d e r 5 s e m a i n e s p o u r la l i v ra ison d e I ar t ic le su i van t : 

Page 140 
C Fauteuil de detente ton vert. 

V 

! V e u i l l e z a c c o r d e r 6 s e m a i n e s p o u r la l i v ra ison d e l a r t i c i e su i van t : 

Page 40 E. Nettoie-dentiers à ondes ultrasoniques 

Page 129 G . Devrait è*re décrit comme le J et vice versa. 
* Meubles, électroménagers et accessoires de maison sont vendus aux magasins 
' Eator. Foyerama à Samt-Laurent et Greenfield Park Une riche sélection 
• d'articles vestimentaires chez Eaton a 8eloeil 

Venez ou téléphonez 842-9211 ou écr ivez au Service d emplettes Eaton. 677 
; ouest, rue Ste-Catherine M o n f é a l . Québec . H3B 3V6 

Nous nous excusons auprès de nos clients pour tout inconvénient occasionné 
. par ces erreurs 
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Page 70 

EATON 

Déguisements d'Halloween 
Justin Trudeau, 8 ans, habillé en Arabe , Michel, 5 ans, dé­
guisé en J a w a et Sacha, 6 ans, en Luke Skywalker , ont quêté 
dans le quartier de Rockcliffe hier, à O t t a w a , à l'occasion de 
l 'Hal loween. L'homme qui les accompagnait s'était déguisé... 
en premier ministre. 

Coentreprise Péladeau-Cioutier 
• MM. Pierre Péladeau, president de Québécor Inc. et Jean-Paul 
Cloutier viennent d'annoncer le lancement d'une coentreprise appe-

E N C A N 
PUBUC, SANS RÉSERVE 

Le jeudi 13 novembre, 
à 1 Oh 

Equipement de conifrvct'Oi. de 
coftcottog* et d oiphaitoge 

Propiiete immobil-èr» de voli'or 

KINGSTON - ONTARIO 
(177, ovo Hickioo) 

POUR IE COMPTE OE GLEN 
LAWRENCE C O N S T R U C T I O N 
C O iTD , D O N T LES P*OPR £ 
T AIRES SE RETIRENT DE L IN 
OUSTR'c ET N O U S O N T C H A & 

CES Ot VENDRE yO"' U U ? 
EQUIPEMENT. 

LA VENTE C O M P R E N D : 
TeTOtn ei immeuble» c o i r - t i> | 
»e<70«r>cie I 78 ocre» f*-ou - t t u f 
le ente nord de l o«eftwc H > 
*on, o Kmguon. borne o ove»t 
pof la «u« Mr' »e» Zonule ra^\ 
tnet lourde* et ;*geret Servir*» 
egouH. eou codante et e l « " . 
cite approprié* IMMEUBLE « A . 
îhic utt Ne*.» de béton 30 • 50 
o»e< rejoot de 16 » 30 Com 
prend bureau*, cet*' e« tffpo*. 
deu» atelier e» une cVombi* 
•orte L omère eî- utilité csmm» 
9orcge et grand atenr' de ma 
chmene tMMEUBLE «B- immeu­
ble 0 porement J acier • type Bu 
rter». 40" i 100 , 22 *qu i i 
foire dw toit 

Le tout entièrement cloture 
par une d o r u r e a mail lei de 
6\ 

l e terrain et les imrr>eublr>s 
ver ont v e n d u » sou» re«ef* t ' 
d 'une mise a prix raisonna­
ble, o environ 16h. 

ÉQUIPEMENT DE 
CONCASSAGE 

LOTno » 
Concotseur portatif o double ro 
tor N Ho !ond (Cedoicp *%• 
30«30 • Concatveur MKOoda<r* 
portot'' C rap<de» 544, '967, 
o-et mochoire '2 » 36' . t » 1 ' " 
dre» 30 • 25 . town - . 13 
• Scoipmg K « ee • » .mlin* 4' • 
Su'pe l i n B & H portat.f ' *67 * 
Dome G M . groupe e<e< t'oge"* 
60 kw don» remo'que 40 o e» 
weu »mp«e 

L o i n o 2 
Conca»»eur pnmoire portai ' Te-
leimitS, mochoire 30 '«42 ', du 
povitif d'anmentation *ibroni 
4 ' i l 4 , con. 36 ' • Conca»»eur 
à pyram-de porte!.* Te*e»^' 1 -
66I4S. mctertoui pnqu'à '5 
• Concot»e>'r o pyramrîe porictit 
Teievnirh 48S. motenuu |U tc jo o 
7" • Ta/ni» o 3 n.vsoui T*l*»<nitri 
60 616K portant. 6 .16 • 
• Surg* fcn» portotif Sufl tact 
1978. 3i terme» (4) y 
«oveurt d emptiope eJeonque'. 
portatif», Teietmitli et B G * e c e 
• Convoyeur tou» conco*.»e-,r B 
Greene • Croupe electrooene 
Co« 353 J O O k « . don» fourgor 
6 do».oie e»t:eo Con-Car 16 

AUTRE EQUIPEMENT OE 
CONCASSAGE. 

Corxatteu' tecondaire Com m 
Cedorop<d» 543 1963 • torn l -
deui niveau» Di-on 70-4-102 

GROUPE D'ASPHALTAGE: 
Groupe d atphcltoge B Greene 
394. 4,000 lb , comprenant tojr 
d'entot»ement avec lomil 4'i10 
• Di»pot'tif d'alimentation o 
f ro^, portatif. 2 boc» 4 Comr 
mod fil 5 • Con»oyeur d olm.er 
tohan 24 i 45 • Séchoir portatit 
B »37 • Ventiloteur portatif Cla 
rage, to<lle 315 • (2) m»- . * - . 
d o»phofte itoiet. '• 0.000 gallon» 
• CKoufte-noile C Brooee» CPT 
20 • Retervo" d huile >»o4e. 
10,000 gallon», pour »ecf»o" • 
t t w o » dhmîe .»o'e. 4 000 
gallon», pour c»*a jtfr hui'e C 
Btnoket • Boghoute M.cro PwUoir 
T20 New Bogt. remorque King 
1971 • 550 V 60 cy . 3 ph ele< 
rriqœ, »ati»fai»oit out norme» 
M T C • Verte «.jette n u-e m v 
à pro rortcvvsbte. 

R fT ïOCAVFUSE H>DR SUR 
CHENILLES Poclc.n ICCO 1971 
• CMARGEUSE SUR CrtEN.lLES 
C O M 1150 1966 • TRACEUR 
SUR CHENIUES Cot D5 96J 
1975 • CMARCEUSES SUR 
ROUES (5) Cot — (3) 966C 
1977. 1973 et 1972. 98B 
1976, 950 1975 • GRATTES M O 
TORlSEES:Cat 12 1 95V • Epan 
deu»e pour uuotement W C U » O J 

SM212 • fOREUSE P N E U M A T * 

QUE . ? CM250 AVEC PE» 
f-ORArp.-E A FLPCULSiON 
UR0475 • COMPRESSEUR Jae-
ger A O O C f M • EPANDr .U ' .ES 
D'ASPHALTE B Greene SA41T 
O • B Greene SB41. R T • 
E O U I P î M E N * O E COMPAQ 
TAGE Rouleau o oiphe/ie II 
grom I 971. 9 roue» • î& O 
oiphorte, rouet en acier, G a l w 
10-12 tonne» et (2) Huber 8-1 2 
tonne» • C A M I O N S POUR 
PIERRE. (2) Eue 95fD et 99fL • 
C A M I O N À BtNNE, DOUBtt 
ESSIEU I H C 1800 1975 • 
T1ACTTUR À DOUBLE ESSIEU 
Moct R61 1ST 1973 • TRAC 
TEUR A ESSIEU SIMPLE G M C. 
9SO0 1969 • FARDtER King 
1 973. 40 tonne», f u t i l e etteu 
• R lMOROUE BASCULANTE 
F houf 1975, double ettieu. olu-
min^jm • REMOROUES A PLA 
TEAU. OOUBiE ESSIEU ,2| f 
Sauf 36' • REMOROurS DE 
CHANTIER: Remorooe <ui»m# 
/couchette M<Gumneu R'a30 • 
Remorque-bureau Areo I0' i24 • 
BALANCES POUR CAAMONS 
Càn 1979, 43 tonrm, ploreoo 
en acm 10 «40 • PLUSIEURS 
PtClC UPS H C A M I O N S Df. StR 
VICE • TRACTEUR t M M G 
253 1975. ave-, exc boloyeute • 

TELEPHONE SUR LES U t U * Ct 
L'ENCAN (613)544 4 302 

WILSON S INDUSTRIAL 
AUCTIONEERS 

APPEI^ D'OFFRES 
SCmMÎSSîONS 

Autres A v i s légaux, Appels d 'of f res 

en page A 1 7 F 2 4 F 2 5 

AVIS DE LA PREMIER! 

DANS L'A FF \!RK DE LA 
KAl l .L i rL LU TRADl.-
F L O W INTERNATIONAL 
(CANADA; LTD.. un c o r p 
politique Uùment consimn*. 
ayani sa principale place *i*.il 
t j ircN ci *on M C ^ C <".ial au 
407, rue McGill, Montréal, 
Qutrrv.cHZYId.^ 

W I S es: par les preicntes 
donné que TRADEFLOW 
INTERNATION Al (CA­
NADA l LTD. a tait une ces­
sion le I l k n i e |our d'octobre 
I980, et que l.i premiere as­
semblée de* c reamier Sera te­
nue !.• luiene jour de novem­
bre I^SO. a 1.30 heure de l'a 
prés-midi, au bureau du Se 
questre ofTiciel a Montréal 
{10 est. rue Notre-Damci 

DATÉ DE Monirra: ce 
r3icrr.c jour J \ H t o b f 1980. 

CHRISTOPHE R H 
PICKWOAD 
C.A. - S\ndic 

Bureau de: 
MacGILLIVRAY 
& BRUNEAU 
1155 ouest, rue Dorchester 
Suite 3610 
Montreal. Quebec H3B 319 
tél.. (514)871-8630 

Auvergne. 

AVIS A U X 
CRÉANCIERS DE LA 

PREMIÈRE ASSEMBLÉE 
Dans l'affaire de la faillite de : 

MÉCANIQUE LANNIX 
LTÊE. une eorporation 
légalement con.slitu.e. 
ayant son siège social ei sa 
principale place d'alTaires 
au 2535 rue 
Duvernjy, Laval. Q'-é. 

AVIS est par le« présentc> 
donné que la susdite compa­
gnie a fait cession de ses biens 
le 23 octobre 1980. La pre­
mière assemblée des créan­
ciers s en tenue le 1er novem­
bre 1980 à 1:30 p.m., au bu­
reau du Séquestre oiliciel. 10 
est. rue Notre-Dame. Mont-
rtAl Q u i 

Montreal, ce 27e jour d'octo­
bre IWO. 

DRUKLR & 
ASSOCIES lNi 

Syndic 

BUREAU DE: 
DRUKER& 
ASSOC If.S INC. 
4333 ouest, rue Stc-Cathenne 
Suite 201. Montréal. Que. 
H3Z IPV 
Tél. 935-8501 

WÊÈ ... ! 
m 

y. «** 

iZJ LTO. 
100 M o r V e » Drive, Mi lron 

Ontorio 19T 7 Y 3 
Tél.: (416) 2 7 0 4 0 2 ? 

Pour les dames du troisième 
âge des journées toutes 
spéciales aux salons de 

beauté Eaton 
Rendue au troisième âge, vous avez 
enfin le temps de vous gâter. Aussi, à 
l'occasion, accordez-vous un moment 
de détente à l'un des salons de beauté 
Eaton où l'on vous consacre 'es l u n d i s , 
m a r d i s et mercredis . Cette offre n'est 
cependant valable que pour les dames 
qui présenteront une preuve d âge * 
(65 ans et plus) 
Shampooing et mise en plis 

Prix courant Eaton 10.00 7.00 

20% de rabais sur le coût d'une coupe, 
d'une mise en plis, d'une teinture ou de 
tout autre service. 

Venez ou téléphonez pour prendre 
rendez-vous: 
Eaton Centre-ville, Salon Elysée, 
5e étage, 842-9331 poste 461; 
3e étage, 842 9331 poste 661; 
Pointe-Claire, Salon Elyaée, 2e étage, 
697-6420 poste 244; Anjou, Salon 
Elysée, 2e étage, 353-4411 poste 260; 
Cavendish, rez-de-enaussée, 487-7121 
poste 254; Laval, rez-de-chaussai 
687-1470 poste 258; St-Bruno. Salon 
Elysée, rez-de-chaussée. 4e 1-2345 
poste 258. 

lée Publications Le Peuple, qui appartiendra à 75 pour cent à Québé­
cor et à 25 pour cent à M. Cloutier. Cette société publiera les hebdo­
madaires Peuple-Courrier, de Montmagny, Peuple-Tribune, de Le­
v i ^ , Peuple de la Chaudière et Peuple-Hebdo, de Lotbinière qui 
étaient précédemment publiés par M. Cloutier et dont il conservera 
la direction générale. 

Morte à I'Halloween 
L'Hailoween a toujours ses petits à-côtés. Ainsi, hier soir, un go­
rille s'est fait remettre la somme de $760 lors d'une visite im­

promptue à la fruiterie «Les deux frères», rue Rachel. I l a pris la 
fuite dans une auto où l'attendait un accolyte. A Verdun, la police du 
poste 22 rapportait qu'un jeune de la rue Gordon l'a échappé belle, 
sa mère ayant découvert dans son sac de friandises un bonbon trans­
percé d'une aiguille droite de deux pouces. Enf in, les policiers du 
secteur Côte-des-Neiges ont dû transporter à l'hôpital Saint-Mary'.* 
un jeune enfant qui venait d'être happé par une auto, son sac de 
bonbons à la main. Et finalement, vers 20 h 32, une jeune fille de 10 
ans succombai à ses blessures après avoir été happée par une auto­
mobile à l'angle du boulevard Léger et de la rue Chartrand. Le dra­
me s'est déroulé sous les yeux des enfants qui «passaient» l'Hallo-
we'en avec elle. 

Rappel de cinq millions de «Pot Belly » 
Le gouvernement des Etats-Unis a fait savoir hier qu'il avait or­

donné le rappel de cinq millions d'animaux en peluche du type «Pot 
Belly», les fils métalliques à l'aide desquels ils sont montés pouvant 
constituer un danger sérieux pour les enfants. Ces jouets très popu­
laires — ours, cochons, pandas et hippopotames au gros ventre — 
étaient vendus depuis l!)7rt, à des prix var iant entre $8 et $30. La 
Commission de sécurité des produits de consommation souligne que 
les jouets pourront être retournés au lieu d'achat, où le client obtien­
dra un remboursement ou un nouveau jouet de valeur égale. 

1.9 million à la loterie 
Le gros lot non imposable le plus important qui ait jamais été 

gagne en Amérique du Nord a été réclamé hier par un Canadien d'o­
rigine italienne, qui avait pas.sé quatre jours à vérifier son numéro 
a\ ant de venir chercher son chèque de $1.9 million. Le nouveau mil­
lionnaire. M. Frank Alvaro, âgé de 35 ans. s'est établi à Toronto il y 
a lt ans. Il travaille comme préposé à l'entretien, à $11 l'heure, et 
n'a pas l'intention de quitter son emploi. Par contre, Mme Alvaro se 
propose d'abandonner le sien et de rester à la maison, où le couple 
s'efforcera de donner un frère ou une soeur à leur enfant unique, 
maintenant qu'ils peuvent se le permettre. 

Halperin réélu président des Services 
communautaires juifs de Montréal 

H M. Irvin Halperin a été réélu président des Services communau­
taires juifs de Montréal, l'organisme central administrant les pro­
jets communautaires, la coordination et les campagnes de souscrip­
tion qui assurent les services de santé, de bien-être, de culture, d'é­
ducation et de loisirs de la communauté juive du Grand Montréal, 
forte de 115,000 âmes. Le Dr Harvey Sigman, président du comité 
exécutif, a été réélu en même temps que M. Halperin. La présidente 
honoraire de l'Association est Mme Samuel Bronfman. OBE. 

Un mort et un blessé 

• Un accident de la circulation a fait un mort et un blessé, vers les 
3h, hier matin, à l'angle des rues Latraverse et Briand, à Reoenti-
gny. Gaétan Lévesque, 21 ans, de Repentigny. a perdu la vie quand 
Tautomobile qu'il conduisait a heurté une grue immobilisée. Son 
compagnon, Serge Bernier, également âgé de 21 ans, a été conduit à 
l'hôpital Le Gardeur où il a été traité pour blessures légères. 
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Un présent de bon goût?... 
les chèques-cadeaux Eaton 

Les chèques-cadeaux Eaton, c'est offrir le présent qui fait 
vraiment plaisir! Vous pouvez vous les procurer en coupures 
de 1, 5, 10, 20, 50 ou 100 dollars à la caisse centrale dans 
toutes nos succursales. Au Centre-ville, niveau du métro 
(comptoir de renseignements), rez-de-chaussée (bureau de 
ventes des billets, rue University), 6e étage (Service aux 
clients). Ils peuvent être échangés dans tous nos magasins. 
Pour renseignements composez 842-9211. 

Limocolor et Fujicolor 
pour des souvenirs de qualité 

Du samedi 1er au samedi 29 novembre profitez de notre 
offre spéciale pour faire provision de films couleurs. 

En effet pour chaque film négatif couleurs 110, 126 ou 135 
mm que vous apporterez pour traitement de qualité Limocolor, 
nous vous remettrons un film Fujicolor de même format, sans 
frais supplémentaires dès que le film nous sera remis. 

Eaton Centre-ville, rez-de-chaussée et à ou par Anjou, 
Pointe-Claire, Cavendish, Laval. St-Bruno, Sherbrooke, 
Ottawa, Ste-Foy. Rayon 512. Achat en personne seulement 
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Mais oui... vous reconnaissez le Père Noê)qùl, 
comme à chaque année, revient suivi de sà troupe 

de lutins et de bouffons. 

i f o r s , pour ne pas manquer son arrivée, surveil/er bien, 
Je d/manche 2 novembre /'écran de CFTM. E/itre_1^_etj^L 

vous verrez poindre le nez bien rôuge dii premier petit 
renne qui tire le traîneau du Père Noël. 
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Le petit panier rouge 
Du papier, des choux, des rubans, des cartes 
de souhaits! Tout ce que vous cherchez pour 
enjoliver vos cadeaux se trouve à la Boutique 
du petit panier rouge, magasin du Centre-ville 
niveau du métro, ainsi que dans tous les 
magasins de banlieue. 

Le Répertoire-cadeaux Eaton 

Un guide précieux qu'il vous faut conserver 
durant la période de Noël. 164 pages d'idées-
cadeaux pour vous aider à mieux trouver les 
petits présents spéciaux. Recherchez 
l'exemplaire encarté dans ce journal! 

Décorations de Noël 

Des guirlandes, des jeux de lumières, des 
couronnes, des fleurs de Noël pour donner à 
votre maison un air du temps des Fêtes! La 
Boutique des décorations de Noël se trouve au 
magasin du Centre-ville, niveau du métro, ainsi 
que dans tous les magasins de banlieue. 

La Ville des jouets 

Noël! Noël! Des jouets pour les grands et les 
petits, des tablettes pleines à craquer de 
nouveautés. C'est un voyage au pays de 
l'enfance! La Ville des jouets c'est au magasin 
du Centre-ville, 5e étage, mais c'est aussi dans 
tous les magasins de banlieue. 
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Rendez-vous avec le Père Noël 
Le Père Noël attend vos enfants dans son petit village aux toits 

recouverts de neige blanche. Il sera au 5e étage du magasin 
du Centre-ville dès le lundi 3 novembre. Heures de visite: lundi, 
mardi, mercredi de 11 h30 à 16h30; jeudi et vendredi de 
11 h30 à 18h et samedi de 10h30 à 16h. À compter du samedi 

29 novembre ces heures seront prolongées pour les petits 
déjeuners du Père Noël. 
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